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LIVRE SECOND
DES MEDICAMENS

EXTERNES.

T R E F A C E.
V Liure précèdent, le plus familièrement qu'il
nous a eftépofTible , auons paraphrasé les Com-

I polirions,& Antidotes internes, dontTApothi-
caire doit garnir fa boutique , afin qu'en tout

temps,aage,& fexe,on aye moyen de furuenir aux pauures
malades.De mefme en ce fécond liure , nous déferlions les
Comportions externes , non toutes , ains les principales &
plus -vfnées , que L'Apothicaireen temps & lieu doit prépa¬
rer , 8c garder pour s'en femir au befoin : comme font les
Huiles,Onguents,& Emplaftres,en commençant toujours
par Ls plus iimples,aux compofez,de degré en degré.

SECTION l

Des Huyles en général*

^•■°SËp/ Ovr ce qui fous la rotondité du ciel lunaire a
©j fâ| vie, necenairement eft regy par vne chaleur na-
wl '&) tute " e .& humidité radicale, qui luy eft famflie-
*^~ ^*> re.Cefte-cy cil aërée,graiTe,& fubftantifique,la¬

quelle fe peut naturellement,ou artificiellement feparerde
fa matiere,foit Plante,Mineral, Animal, ou excrément d'i-
celuy.felon que plus, ou moins chalque corps en participe.
Cecy à l'œil fe peut veoir : car peu de corps fe tteuuent, qui
e/lans iettés au feu,ne produisent quelque flamme , indice
certain d'humeur aëré, gias, & fubltantifique, lequel nous
appellerons Huyle.eftant feparé de fa matière.

Diui
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Diuifion des Huyles.
"tout Huyle efl Naturel , on Artificiel.

~ -„ T E naturel fefai&.ou par la. chaleur du folcil , qui attî-
L» rc du dedans,âu dehors:ou de celle qui eft cnclofè aur

'. ç vifceresdela terre. Exemple du foleil : l'Etaeomeli, îelon
| J Diofc. fort du tronc de certains arbres qui naiffent au ter-
*\ , roirdePalmyre ville de Syrie. LeBalfamaîleon, ou Opo-
. . i .1 balfimum fort d'autres arbres , qui naiffoient en ludee,3c

' maintenant en Egypte , & au grand Caire. De l'vn, ny de
l'autre pour le iourd'huy on ne nous apporte des vrays,
qui ayenr toutes les marques que Diofc. Gai. & Mef. leur,
attribucnt,ains des brouillez, & fophiftiquez : qui a occa-

De Q**Ifîoonénos majeur*, ou deuanciers, en leur lieu vfer de
fucceda- fuccedanees, qui approcha/lent à leur vertu : comme pour
née on l'Opobalfarae ils prenoient la liqueur qu'ils riroient delà
doit vfer Myrrhe récente , & la nommoient Styrax liquide , ou Sta-
«u «c» cle(fort différent du Styrax liquide que nos Apothicaires
de l'Opo- p OUI l e iourd'huy tiennent en leurs boutiques , puant, Se
ialfame. digne des verollez, pour lefquels fouuent on s'en fert ) en

la composition de leurs Antidotes : comme au Mithridat,
Theriaque,& autres. Maintenant que le Stade, ou Styrax
liquide vray, eftauiîi rare fou peu s'en faut) que le vrar
Opobalfame des anciens; nous vfousde l'iiuylede Gyro-
fîcs,ou des Noix Mufcades , en la composition de tels An¬
tidotes pluftoft que la liqueur de la Myrrhe puluedfee,
& mife dans le blanc des œufs durs , & tenue en vne caue,
comme aucuns font,& mal.

Vuecherau liu. i.cha. i8. de fou Antid. fpecia^di^que
de la nouuclle Efpagne, & Amerique,on apporte vu nou-
ueau Baulme, que les habitansdece pays là, appellent
Li<fuidfm&ur , qui ne cède à ceîuy de Iudee , tant célébré
par nos ancefîres , & qui aeité beaucoup plus cher, qu'il
n'eft à prefent. La caufe pourquoy ' à monaduisjquen'a-
uons du vray Baulme.cft que le grand Turc , feigneur des
régions oùilcroift, & en petite quantité', le garde pour
luy,& pour faire prefent aux S,oys fes amis, Se ne permet
pour vn prix,ny pour autx.e ;qu on en vende.

• Pour



Des Hnyles fîmples. j 6 5
Pour exemple des huy les qui naturellement fortentpar

la chaleur enclofeaux vifecœs de la terre, ie propoferay & e l luy,
l'huile de Pétrole , qui naturellement fort de certains ro- " It'-ifirt
cliersqui font en Italie ,dont ilaprinsle nom. De ç.c\ix-t ar ^a
cy,ie ne prétends en faire plus long difeours : ains princi- àjalettr
paiement de ceux qui par l'art & induftric de l'Apothicai-enĉ °fi f»
ie , fe préparent, ci ce en plusieurs manières. terre.

S'enfuît des HuyJes artificiels.
Les Huyles artificiels font lîmples, ou compofez. Les

fimples fefont, ou parcxpreiTion,ou par diftillation. Par
diftillation,ou parafcenioire,ou dcfcenfoire:defque!snous
parlerons plusamplement,& briefuement en fon lieu.

Des compofez , les vns font dicTts fimples,(abufuieirient
parlant ) an refpect des autres de femblable nom , plus
compofez. Les autres retiennent le furnom de composé,&
fc font par imprefTion : ainfi que fuyuant la doctrine de
hleCuc,éc des plus doctesfaidant Dieujnous monftrerons.

Des Huyles en particuliei',qui fe font par
expreffion.

ENtre les huyles fimples , qui fc font pat expreffion , le
plus fréquent de tous eft ceVuy qu'on faift ces Oliucs

meures,pource eft nommé Commun. U adiuerfes qualitez,
félon qu'il eft recent,ou vieil,falé,ou laué , ou du lieu où il
croill:carnature(comme dit Platon en fônTimeeJ donne
aux plantes certaines,& peculieres vertus en certains lieux,
( outre l'influence des affres ) qu'elle dénie en d'aurres. le
laiffe à part l'experienccmaiftreffc des arts,qu'on en voit
iournellement:à quoy doit prendre garde l'Apothicaire , à
fin de ue deitruire la faculté du médicament qu'il conipo-
fe ,& fruitier l'intention des Autheurs,& Médecins qui
l'ordonnent,au preiudice des malades,6: à fon deshonneur
tnefme.

L'Huyle d'Oliues meures,communemét fe faicl a la fin
d'Oitobre.en Nouembre,& Decembre,comme s'enfuit. '

Prenez quantité d'Oliues meures,5c noires , que lairrez
~nuiron 6.ou 8. iours,en quelque coing de maifon, fur le
paué,ou autre lieu net à couuert ; que la bize , ou froid ne
donne deffus: durant ce,el!ess'efchauffent,&:fe defpoiiil-
lent de leur humidité aqueufe, noirr,& ex ctementitieufe,

" qai
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qui eft caufe qu'elles font ridées: apres,onlcs met au mou¬
lin à ce deftiné, pour efhe brifees par vnc meule qui pâl¬
ie deflus : puis on les met dedans des efportins faits de pal-
mc,ou autrematiere(l'entree defquelseft au milicu.JIceux
remplis de ces Oliuesbrifees, & mislesvns fur les autre*
fous lepiefloir, & arroufezd'eau chaude, on les exprime
aucc grand force. Le premier qui fort,& fans violence , par
la feule chaleur de l'eau , eft. appelle vierge, & eft le meil-
leur.'le fécond elt celuy qui vient apres.que l'on tire par ex-
prellion vn peu moindre que le premier ,tres-bon toutes-
fois & excellent. Cela faict, on cueille par deflus l'eau,
l'Huyle.qu'on refterre dedans des pilles de pierre, où il fe
purifie à loi(Ir,& garde long temps.

La refidenceofteede ces efportins , derechef fe pile à la
mefmemeulerpuis onlaremcteniccux,& auec eau bouil¬
lante mile par de/lus, roudainon les exprime , & rendent
encore l'Huy'e qui y reiroit,qui eft beaucoup moindre que
le precedent,& moins plaifant, qu'aucuns mettent à part,
les autres non. La refidence qui demeure auec l'eau,beau-
coup plus efpoifle que l'Huylceft: l'amurca des anciens,&
& non la fece qui fe trouue dedans les pilles : «près que
l'H uyle en eft ofte'.

De l'Huyle Omphacin.
L'Huyle Omphacinfefaicl: desOliues non meures, vn

peu auparauant qu'elles commencent à changer de
couieur,de mefme façon que le precedent.il eft appelle des
Grecs,& L2:ins,Ompbacmum,8c O«?0m'£«,c'cftàdire,crud,
& adftringent.

De l'huy- Ceux qui n'auront moyen de rccouurer tel Huyle,qu'i!s
le Om- facent bouillir dans l'Huyle commun des fommite7.,&: re-
ihnein jetions de Chefne , de Cyiiorrhodon.RubijLcntifc^Capri-»
artificiel. foJij,Liguftri,R.ofaiû,ouaurre femblable,la quantité qu'ils

verront eftre neceflaire,auec vn peu d'eau , iufqu'à ce que
l'humidité foit prefquc ccnfumee,& non du tout.à fin que
l'Huyle ( en bouillant ) n'acquière chaleur,& qu'au lieu de
refroidir, il n'efehaufte , dont ils feront leur H uyle Rolat
Oir,phacin,& les onguents que cy-apres déclarerons.

Ole Mm Amygdalamm du-{. "D. Mefttes.
Vc-Amygdd.dul. àcortice lt£nofo,& v.emkr/mofactuefurg*-

ttaruv»,



Des h'uyk'S Jtmptes. 367
ip,r:i>n,quantum ftiffieit.Tcrantur acciirate,(y ajfufo aqus, mo-
mento,v*fe excipiantur^ey circitt r horis amnquejn aqua ca-
l:da,iid czlente arena,aut fimili continettnijirfoucc.ntdrq^tt
aUquantulum inadefcant ipojiea ,facado coneiufs.,torcularî
premantur,dum Cham ememet.
f Oltum Amygdxlai-um didcium afperitatem gutturu,pul-

monïs>&partium catcrcirum (etiam extcrnarum ) haït,
durjtïemcfo omncm ac ficcïtatem mncdurcritm (yptmium
aliarum e?nendat:ob id imp'mgiMt, heciicU confert , femen
quoq, auget,ardoremq, vulut,çj> -vrinn inieitum tempérât.

^ Oleum Aînygdalarum ams.rarum obfirucia aperit ,flatm
refoluit $> df.fipat,etiam in aurium tinnitu , ex fono audi-
tum efficiente oùttifiim:afperitatcs ler.it , neruorum dolorem
:?i;dcet,di'.rititmmollit, panumfacici delet.
Simili modo f.unt Olea Amygdalarum amararîl Cery'mtl, O^eafnt-

id eft.Nucum utglandiû>ey BaUninumàd efl,de Ben. vtrun- àtuu, qtis,
que eandemvimhal/etjejle Hiofcor.lib. t.cr.p. 34. Leptocz-J !m '" ! m0
ryon.id eft,Aue!lanarum,Chryfomelcrum,id efi, Treeoeiorum, dopant.
Kncleorum Terficoru.m,CeraJornm,Vifiaciormn,Stro!rj lorum,
id efl, I meorum,Nucls Indien.,An.tcardorum,t,lofchatii,Q-c.

Jtem Olett Semhv.imCvïcijd eftiCcirthzmiyér Cocci Gni- f f J e~
d.j,id eji,Tbymele&?vtrfttftfoeadtm efl fMultos . •vcrum Cnici mtml ft
innalidior.11iofeor.ccp. 3 f Mb. 1. Rxphani, & MeUnthij ,fimt P^f^ ra -
stmbo eiufdèfacultatis:T)iofcor. Lini,ey> Bicinidd eft,de Cher- " a > &
uœjjtc duo eandemfortiunturvim,ttjlibm JEtio lit/. 1.cap.de fltorum
Oleis.ér Mynp.fect. 1 g.SêJàmi,& Amygd.Jiil.Idc>n:Taul.& vtc* ï ut'
M-cf.QHatuor frig.maiorum Alelonis:C;!cnii>em,Citrnli , ej- ponenda.
Cucurhitt : Cilnj & AurancijJLa&Hc*., VRpmeris,Caimabis,
Sinapi,0< StflphidU Agriz ; ejojîc de multis aliis.

PARAPHRASE.
IL ne fuffit à l'Apothicaire monder fes Amandrcs,de l'v-

ne & autre efcorce.comme dit Mefue. Mais qu'il aduife,
qu'il n'en y aye d'Amcrcs, ou de ranecs, & vieilles, tant
qu'à lu y e(t poflîble , & qu'il ne préfère le gain à Ton hon-
neur,& à la fante des malades, qui commettent leurs vies
entre les mains.

Ceux-là iont dignes de reprehenfion', qui ne mondent Errerr
les Amandres de leur p< au membraneufe , pource que par reproti-
lon adihidion elle réf.erre, & rendafpre les lieux , que tu f>

i'huyle
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Î'hu/Ic doit dilater,& lenir, qu'eft tout le contraire-. le dis
cecy, à fin qu'à l'aduenii, on nechoppe plus en fcmblabie
erieur qu'au pafsé.

Pour donc méthodiquement trauailler,faut bien choifir
les amandres : puis les peler de leur peleure, auec eau tiède,
8cles feicheraucc vnlinge : puis les piler exactement au
mortier de marbre, aueç vn piton de bois, iulqu'à ce qu'el¬
les foyent réduites en patte , & icelle mile dar.^ vn fa-
chet de toille,ou d eftamme,(vnpeu laxe,)!aconuier_tdou¬
cement , & non 3 coup,exprimer à la prefle,fansla chauf¬
fer. Tel Huyle tire' fans feu , eft tres-plaifant, & excellent
en tout ce que promettent Diofc. Gal.& Mef. par leurs do¬
utes eferits.

Pour chafeune liure d'Amandres , communément on en
tire deux,& trois onces d'HuyIe,quelquefois plus.

La refidence derechef pilec,& arroufee d'vn peu d'eau,&
chauffée au bain marie ( mife dans vn pot de verre , ou de
terre vernifsé,bienbouche' ) ou dans les cendres, ou arènes
chaudes (commedit Mef. ) ou fur le feu mediocrcfcommc
pour leiourd'huy onfaitt) cmerauant auec l'cfpatule, ( à
lin que ne februfle ) ai mife au mefme fachet,8c exprimée
diligemment , rendra encore pour chafeune liùre près de
deux onces , qui feruira aux onguents & emplaftres, où la
chaleur n'eft fufpede. Ainfi les Apothicaires ne perdront
ou diminueront leur gain , & profiteront beaucoupaux
malades.

Les Hayles fuyuans fe font de mefme façon.
A fçauoic.

Celuy d'Amandres ametes, de GlandOnguentaire,& de
Noix communes, qui ont femb'.ables vertus : d'Auellanes,
de noyaux de Pefches, de Pignons, de Noix Indiques, d'A¬
nacarde^ de Mufcade.

Ceux des femences fuyuantes fe font de
mefme.

Comme de la graine de Thymx!ea,& de Carthame, qui
ont femblables vertus ( hormis que de reftuy , Lilorcecft
moin die. Diofcor.cliap.; ^.du liure i. ) de Reifort, & Me-
Ianthium ;de Lin.& de Ch'ciua, ou Paume-Chiiir : de Sefa-

me,&
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mc,& d'Amandres douces : des 4. femeuces froides , Se de
Melons.de Concombre.de Citrouilles & de Courges:de Ci-'
noiis.de Limons,& d'Orenges:de lai£tuës,& dePauot : de
CJianure.de Mouftarde.Sc Staphifagre, &c.

La différence cft,que d'aucunes iemcnces,ne faut s'amu-
fer à l'efcorce : comme de lufquiame.de Pauot.de laiftues,
de Froment,de Mou{rarde,de Lin.de Melanthium, de Rei-
fort,& Chanure,qui ne fe peuuent monder,cômc les autres.

Foutueu que l'Apothicaire tienne en fa boutique de ces
femences,il fuffit, & non leurs Huyles , pource qu'en tout
temps fe peuuent faire.fi lanecertité le requiert:ioinct qu'ils
font meilleurs recens.que vieils,& font plus plaifans.

Touchant à celuy defroment.il fe peut faire entre deux
lamines de fer.moyennement chaudes, comme dit Mefuc,
ou par afccnfum,commc celuy de Carrons, ( duquel en fon
lieu traiteronsjou par defcenfum,( comme dit Ioubert, ) &
en aflez bonne quantité.

In Oleitmfem.Sbiili, 'D.Adatthioli.

% Oleum i femine Ebuli,omnes iunSlurarum dolores,& pr&ri-
pui qui ex lue venerea fcaturiunt-,compefcit -.pituitam craf-
fam ad articulasfluentem deturbat,& menfo concitat.

LA femence d'Hieble.nomme' des Latins,££#fc, fepare'e
de fonfruicTnoir, & feichée, /erapiiee , auec vn pilon

de bois dans vn mortier,& reduicie en rr.a/îè:laquelle trem¬
pera toute la nuict en eau chaude : puis le tout mis dedans
vn vaiffeau eftanné, de large entrée, on fera cuire à petit
feu.en remuant bellement auec vn bafton,ou pilon de bois.
Cela faief ,1a baffinc oltée de demis le feu , & refroidie, on
oftera l'efcume qui nage par deflus ( prouenuë , tant par la
chaleur, que par l'agitation continuelle ) puis on amafTerj
l'huyle auec vnc cucilliere.qu'on gardera au befoin.

Oleum Laurinum, D. M.

R. TSaccarum tmiri maturarum,ae rerentium,quantum vide-
bitur-.teramur in pila ,dcinde ex aqua coquant tir in lebete. Pofi,
torculariplanojion cauo, exprimantur in vm ftibicltum.in quo
aqus fupernatans Oleum colligcttur. Ftx rttrfm contrita , &

A a Wf*«/*



37P Latre ILSeUionl.
atfufacalente aqua exprimatnr cau.ito torculari : colligatur
Qleum,& reponalur.
^ Ad partium omnium cetebr'i , neruomm , artic:/.lorum,coli,
•ventricttli, htpatis , lieni* , renum , vttri ajfeciut fiigidoi &
dolorem bis fuccedentem confert.
Simili modofiunt Olea ex Bacci* Leittifci,Têrebwtbi,Heder&,

Myrthillorumjuniperi : hec odoratiuf , éf ad omnia efficacius
eo,quod fit ex ligne per dt'fienfum.de quofufiits fuo loco.

f A R. A iP H R A S E.
LTIuyle Laurin eft de fi vil prix.qu'il ne fe fophiftiqur;

pour la grande quantité de Baies rccentes,qu'on amaf-
fe en Italie,Languedoc,&:ailleurs.De maniere,que les Apo¬
thicaires ont meilleur marché de l'acheter de ceux qui le
font,que prédre la peine de le préparer,côme Mcf.enfeigne:
4'autaut qu'il e/l récent ,& verd.de tantplus il eft meilleur.
Diofcor.Demeiine façon on fait les Huiles de Lentifc , de
Terebinthe,de Lierre, de Myrthilles ,& Geneuie. Car les
Huyles de Tercbinthc, de Myrthes, & Iunipere plus com.
pofez , fe font autrement : ainli qu'en leur lieu fera de-
monftré,

Oleum Quorum , *Z>. AI.

R. Ouarscentia elixatione indurata ntt.vigmti,aut je. "Ex
bis ■vitellos exime, & comminuios infariagine terrea vitrât a,
igni mediocri a$a,moitcndojp'atulaferrea, donec rubéfiant, &•
Oleum ai eis manare incipiat.Dcindeojfaw firnentem, iniiee
in fctcculumlin^um,'velpilis contextum, & exprime torculari,
quodque exprefîum fuerit Olcum.i'fiiirfpoxe.

f Oleum ouorum cutim expurgat , impetiginemfirpiginem,
éftlia cutis vitia fanât , capillos capit'u regignh , ■vlcera ma..
ligna &fifiulafa curât , dclorihm àentium & aurïum fuc-
tùrrit.

PARAPHRAS E.

CEft Huyle,comme plusieurs auues,nc fe doit préparer
qu'au temps de la neceffité:pource prenez 2.0. ou 5 c.

ceufs,que ferez bouillir en eau,iu(qu'à ce qu'ils foyent durs.
D'iccux, prendrez les moye'ux , que briferez dans vne caiîc
eftaiinée,ou de terre vernifsée,auec l'efpatulc , ou cuilliere,

que
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que roftiiez, ou fricafferez fur petit feu , en les remuant
toufiours, iuiqu'à ce qu'ils commencent à rougir, & que
preflez entre les doigts, ils commencent à rendre vne li¬
queur grafle : après foudaînement feront r%% dedans le fâ¬
cher à ce deftiné,fai£t de toille,ou d etamine, & exprimez
au prefloir entre deux ais,ou pofts chauffez. L'huyle qui en
diftillera, fera gardé au befoin. Maintenant s'enfuyt des
Huyles qui fe font par diftillation, qu'auons mis au rang
des Amples.

De diftillatione in génère >& qttid.
DIftillation eft,parla chaleur, ou froideur ,feparerles

chofes heterogenées, & amafler les homogene'cs , de
quelque matière que ce foit.Llle fe fait,ou par defeenfoire,
ou par afeenfoire.

DesHuyîes qui fe font par defeenfoire
en gênerai.

P.4 r defrenfum facilemeni nous attirons l'Huyle des bois
gras,&: gommeux : comme de Geneurier.deFrefne ,dc

Buis.de Guaiac, de Lierre , de Pin : ainiî de pluiieurs autres
qu'enfeigne Met". Ou prenez deux oulies de terre plombée,
de femblable grandeu^dontïvne feramife en terre iufques
au col,ou fur vn fourneau fait exprez : l'autre fera remplie
de l'vn des fufdirs bois, fendu en pièces longues, & primes:
puis.par de/Tus Jepot enterre' on mettra vne lamine de fer
blanc pertuifee,comme vn cribie. Apres les orifices de deux
oulles(entre deux la laminejferont lutez cnicmbk.-puispar
delTus,& àl'enuironferafait bon feul'efpacededeux bon¬
nes heures.Ainfil'Huyle diftillera dedans le pot enterré île-
quel fera garde' dans desphiolcs au befoin.

L'Huyle de Bitume,d'Ambre iaune, nommé Karabé, ou
SuccinurmdeGagate,ouGeet noir, fe peuucnt faire comme
dit Mef.des fufdits.Toutesfois pour le iourd'huy on les fait
d'autre façon,que ie laiffe pour euiterprolixité. Ioinct, que
plufieurs en ont côposédesliuresentiers,auque!s on pourra
auoir recours, ou fréquenter les Alchymiftcs, defquels l'A¬
pothicaire en apprendra plus en vn mois.cn les voyant tia-
uai lier, qu'en vn an lifint leurs liures: ioinft qu'autant de
teftcs.autant de diuerfe façon, & me contenteray en deferi-
xe quelque v ns(attcndant mieux ) à leur profit.

A a 1 De



571 Liure 1 1. Stttion I.
DediftiHationeinfpecie, & primode oleis.qus

fiunt per defcenfum.
Oleûw zJWjrrhd:, incerti autborù,

Tk.Myrrki fehft&.,& crajfiufcule trit s.,quantum fttfficit-Hac;
albumin* otiorum.elixatione indur/tta , $> per mediurnincifœ,
repleantur,& inuerfa,loco fubterrtmeo(vt cell» vinarix) intra
faropfidem nonnibil inclinant., ponantur :fic liquor Myrrhét m
■va* [ubiectum dtftillat,qui Oleum dicitur : hoc perpcrttmnon-
nttlli,pro Stacle vfurpavt : verîim Stalie Diofc. eft pinguedo
tecent'vs MyrrhéL, cum exiguct aqua tttfi., £p Origano exprefia:
perquàm odorata, & pretiofa -,qus, vicem Opobalfami in mag.

^ Antidotis fitpplere potefi, vt alibi annotauimm. At hoc mode
pnparatum myrrhs. oleum, Opobalfami vires minime amaU-
tur, née magnis antidotis mijceri débet : efi cnim tantùm ad
cutis affeBus efficax , érfaciei viuidum cclorem confinait ,Jl
eo ante cubitttm illinatur , $> fequenti mane lauetur decotio
détergente. Quodper afctnfumfit,hoc longe eft-valenttus, vt
pofteà exponemus, £<*£. 57 9.

FARAÏHRAS-E.

p^. , _ 9 T 'Huyle de M y rrhe fe fait pat afcenfoke, & dcfcenfoire:
.Lainfi que maintcnant,&: toft après demonfrrerons félon
Fierauent.

Pat dcfcenfoire , prenez de bonne Myrrhe bien choilîe,
;elie quantité' qu'il vous plaira.de laquelle ( grpiïïereinen;
puluerisée,) remplirez Je blanc des ccufs.par coiîtion endm-
cis,quecoupperezen trauers.Iceux rcauerfezfur vne aflie-
le ,ou autre infiniment, vn peu enclinez .feront mis dan*
vne caue , ou cellier frais : au deffous de laquelle y aye vn
plat creux : difrillera vneliqueur, qu'on appelle Huyle.qui
fera gardée. Aucuns s'en feruent pourl'OpobalfaiTie , aux
Antidotesrce que ie n'approuue:pource qu'il n'approche au
StacTte des anciens: qu'eft la liqueur tire'e par expreffion de
la Myrrhe recente,fort odorante,& pretieufe. Au lieu de la¬
quelle pat l'aduis de Vuecher, on pourra prendre le Liqui-
dambar, qu'on apporte des nonnelles Efpagnes:ou l'Huyle
de Gytoflc.tiré comme fera déclaré : ou celuy de Mufcade,
comme auons dit. L'Huyle de Myrrhe tiré par afeenfoire a
beaucoup plus d'énergie que cefluy-cy.

Oleum
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B. Tartari dolij lateribiu aAhs.ren.tislib.quMMf.nriace in vat
figidin!im,o!lamve,$> vrantur infornace : mm l attribut,aut
eegnlù,aut fiùlilibw,vel perfe, quoad Tartarum omne candi-
dum teddatnr:dein imponatur [acculo Pyramidali ( vt municn
Hypocratii)&> locofrigido[vticella vin&ria ) fujpendittiir,do¬
uée in vsufubiecium fluxerit liquoraquetts , OleumTartari
Hiincupatta, vfuirepcnendns.
<f Ad detergendxm & emgandam facicm confert.

PARAPHRASE.
CEft Huyle fe peut faire pat afeen foire, comme enfeii

ghe Syluius fur Mefue : toutesfois pourle iourd'huy
il fe prépare par defcenfoire,& fans vinaigre,facilement,&:
afîez copieufement.Ainfî prenez du Tartare blanc, ou rou-
ge,que ferez calciner dans vn pot de terre,en quelque four¬
neau de tuiles, ou dedans vn four, iufqu'à ce qu'il foit du
tout blanc. Apres on le puluerifera, & mettra dedans vn fa-
chet de toille,ou drap blanc côme vne manche à hypocras.
Iceluy fera fufpendu en quelque caue,ou cellier, ou antre
lieu frais:il diftillera vne liqueur claire,comme eau,dans le
pot qui fera mis au deffbus, en l'efpace de 8. iours : ou iuf¬
qu'à ce qu'il foit diitille'.Si Je Cachet eft lie au defluSjl'Huy-
le en fortira piu/îo/r,lequel fera garde' au beibin.

Plusieurs autres Huyles fe font pardefeenfoire, comme
auons dit des precedens, que ie iaiffe pour u'eftre encore
( ou fort peu ) vfîtez.

Des Huyles en gênerai, qui fe font
par afeenfoirc.

PArafcenfoire, nousdiitillons les Huyles des drogues
Aromatiques, qualî de mefme façon, les vnes que les

autres, qui ont beaucoup plus de force que ceux qui fe font
par expreffion,cy-deuant déclarez ; ou împreflîon , que cy- Pag. 5 67
après dec!arerons:ny que les onguents,& emplaftres qu'on
tient aux boutiques:pourcc qu'ils retiennent l'odeur, & fa-
ueur de la planteront ils procèdent.Voire plus,à eaufe que j)cs bois,
telle fubftance fulphuiee,ou oleagineufe eft feparec de l'on efeorces,
fcl,& mercure,& excrément. Comme l'Acore vray, faulle- & raci-
ment appelle de ns>s Apothicaires Canne odorante : le bois nés.
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d'Aloésde Santal,& bois Rhodien.de Cèdre, de Bauime, de
Cancllc,Macis,Cardamomc,GyrorIes,Poyure. Des herbes
odorantesxomme Calament,Oiigan,Pulege, Sauge , Rof-

T>es her- marm.Hyflop, Thym , &c. Des fémencesodorantes , qui
besleurs naiflent fur vrabellcs:commed'Anis,deFenoU,d'Anet)Dau-
©•/«»«-cus,Amome,Angelique, d'Afpic , ou Nard Italique, &: La-
ces. uande:& ainfî de pluiieurs autres.
Méthode Prenez donc l'vne , ou plufieurs des drogues fufdites ; la
fsmr di- quantité qu'il vous plaira : icelle deue'ment concaffee , ou
fiilter tou groflleiement pulucrisee, fera mife dedans vne courge de
te forte verre,ou de cuyure eftannée au dedans j i'appelle courge,le
de dro- vaiffeau qui contient la matière, pour la fimilitude qu'il a
gtie œro- à vne longue courge de jardins, mondée de fa femence , &
tnatique, poulpe. ) Si h courge eft de verre, elle doit premièrement
fort fin- efrrelute'e d'Argilic,fîenre de cheual, & verre puluerisé : à
ueraïne , fin que par la chaleur .du feu nefc rompe. La quantité delà
&fnmï- drogue doit citre limitée félon la capacité d'icclle: car ri
litre. fuffit du tiers ,ou delà moitié.pour le plus: puis on y mettra

d'eau qui nage vn peu pardeffus,enmron trois doigts. Apres
on les lairra infufer quelque temps fur les cendres chaudes,
la courge bien bouchée.

Aucuns pour auoir pluitoft fait, y mettent moins d'eau,
& plus de poudre,& n'en retirent moins d'Huiie,& ne font
mal. Ceux qui fe voudront feruir de l'eau diftiilée, eftant
feparée de fon Huile, pourront fuyure le premier aduis : Ç\~
non ou'ils fuyuent le dernier, & n'vferont d'infufion. Cela
fait, appoferez à la courge , vne chappe de verre , & non
d'autre matière : laquelle faut luter, au col de la courge,
auec papier, ou drappeam,& bouillie faite de farine entiè¬
re, ou d'Amydon : puis la mettre dans vn chauderon plein
d'eau , ou l'enfeuelir à demy, dedans les cendres ou arène
pafTee, fur le fourneau expiez fabriqué pour cela. Apres
faut auoir vn tonneau fait expres,ou caque d Harangs per-
tuisé, obliquement fitué plus bas que le fourneau : puis on
aura vn long canal de cuyure, ou fer blanc eftâné au dedâs,
qui pafferaàtraucrs ledit tonneau, de forte que le bout
d'enhaut fe puifTe luter au bec de la chappe , & l'autre au
col de la phiole ou récipient. De telle (orte que l'eau qu'oir
y mettra, n'en puifle forcir : finon à la volonté du dilh'lla-
teur,par vn autre petit canal ( ou chine félon noltre parler,

vulgaire)
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--ulgairejinferieurement mis au ventre d'iceluy , pour en
tirer l'eau,quand clic fera chaude,& en fon lieu y en met¬
tre de froide. Le tout ainfibien difposé,on allumera le feu S'gnt ./*
du fourneau.où fera mis le chauderon,qui contiétla cour- '* '"ogue
gedequel peu à peu fera augmenté, & non trop , à fin que eft fuW~
l'eau ne bouille , lequel on continuera fans cefler, \\iÇ<\\\ à.J f!,mment
ce que l'Huile foit du tout forti. Ce qui le cognoiftra fa- dejcoulee
cilement, fi on delute le récipient, d'auec le canal qui tra- '" non -
uerfe le tonneau , & que la liqueur qui en fort, n'aye l'o-
deiu',& faueur de la drogue qu'on diltille. Il ne faut atten¬
dre que la matière contenue en la courge loir defteichee
du tout, à fin de la conferuer pour vne autre fois.

Pour (épater l'Huile d'auec l'eau , faut le tout mettre Manière
dans vn pot de terre vernifsé.en forme d'eruonnoir,pertu:i- /fo f ep x -
se'aufonWs, qui fera bouché auec vne broche de bois, ou rcr tta^
de cire,laquelle lafchee,l'eau fortira la première,& l'Huyle d'xuec
demeurera au pot, fi on eft foigneux de boucherie ttou, thu\le,
quand il fera temps,îequel Huyle fera gatdé à la neceflîté,

Ceux qui fe voudront feruir de reau,foit pour nouuellft
dvftillation.ou cutation de quelque maUa mettront à part.

La quantité de tels Huyles.pom cViafcune Hure de rna-
tiere,eft de fix dragmes,à vne once , ou deux >félon que la
drogue eil plus, ou moins grafle.

Aucuns pourdepeicher matière, con/huifent vn four- x, mcm U-
neau rond,ou carre', ayant vnecheminceau milieu,&tout re rfe fc.
autour y mettent piufieurs courges de cuiuteeftannecs au^// £r
dedansjfeparablesquand on veut,aufquelles ils mettent la
drogue qu'ils veulent diitiller,auec moins d'eau fans infu-
fiompuis lutent le chapiteau de verrc,commedicl eft, & le
bec auec le recipient,fans tonneau : après allument le feu,
qui fert efgalement à tous les alambics , & le continuent
iufques à ce que l'Huyle foit du tout forty. Tels Huyles
font moindres en vertu que les precedens.Les Médecins de
Bafle ont excogité vne autre methode,plus briefue,& gen-
tilledaquelie ne cède a la première fus eferice ; pource que
les Huyles ainfi extraits n'ont moindre énergie , a ce
qu'ils difent.

D'autres pour vne liure de drogue aromatique , y met¬
tent dix liures d'eau , de forte que le tiers de la courge d;-
meure vuide,& concaffent au mortier lefdites drogues-î a
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raifon pourquoy ils y mettent fi grande quantité' d'eau,
î/r, à fin qu'elle férue de véhicule à l'Huile qu'on en tire
plus.

Les Huiles qui par leur pefanteur vont aufonds de l'eau,
fe doiuent autrement fcparer,que ceux qui nagent par def-
fuç-.commedcCanellc,Macis,& Gyrofles,defquels aucuns
(fans les rompre)en tirent l'Huile : puis malheureufcmmt
les méfient auec d'autres pour les vendre, comme bons:
ainlî trompent les moins aduifez : car après ce,ils font in¬
sipides.

Des Refines,Larmes,& Gommes en gênerai.
LEs Huiles qu'on tire des Refînes , Larmes, Gommes,&

meraux,fè font d'aunefacon.Puluerifcz volrrc Refîne,
ou Larme,ouGojnme : puis la mettez dedans vne cornue,
ou retorte ayant long coJ,auparauant lutee : comme auons
dit les courges de verre,ou mieux s'il eft poilîble.Icelle fe¬
rez infufer,fans addition de liqueur,au'bain marie , ou fur
les cendres chaudesj'efpace de huift iours. Sinon la retor¬
te fera mife fur fon fouineau faicTt exprez, le col en haut,
& lutee auec fon récipient : puis du commencement, faire
petit feu,lequel fur la lin fera augmenté , & continué, iuf-
qu'à ce que tout l'Huile foit dilHllé, qui fera du commen¬
cement pafie,& finalement roux. Ces Huiles font auffi la¬
borieux : &eft requis vne grande dextérité', à la conduite
du feu , & rendent fort peu.

Ceux qui particulièrement voudront fçauoir cccy.qu'ils
voyent pratiquer les plus verfez Alchymiites,tant pour la
conftruclion des fourneaux,que conduite du feu. Ainfi ils
en apprendront plus en vn moisiqu'envn an,par la leûurc
des liures.ainfî que dit cft à la page 571.

DesHuyles en particulier, qui fe diftillenc
par afeenfoire.

Oleum Philofepborumfeude i.aterihm,T).A/.

£. Lateres ritèros vettiflijfimos , quantum fuffîrit , in frufia
{■vnci&vniusfcilicet}comminue:& carbeniLus nonfuman-

tibttt
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libtîi nccenie , donec igritti rubeant. Tune conch/t , Oleo
Rorifmar. vel antiquo claro plena,dittos lateres extinguito,
(y dimittito , quoufque fe Oleo impleuerint : poftea Ole»
exemptos,in tenuijjimumpul.terito,atque in cucurb'ttam■vi-
tream indito , priu-s Chymiftarum luto illitam , & arts
Olettm elïrito , & reponito. Hac lege ali.z quam plurima
Oleasut Olfium,&c.pararipojfu)it.

f Calfacit-.fi ce at , effenfin tenuitate in altum pénétrât & di~
gcrityâura mollit, refoluit acdifcutît tumoresfrigidov.ob id
epilepfiA.,-vertigini.jpafmo,paralyfi,podagr& , vteri , neruo-
rum,renum,veftc& dohribw opitulatur.

PARAPHRASE.

MEÎue conftitue de ce nom deux Huiles : l'vn naturel, T>iuifion
Se l'autre artificiel.Iceluy derechef il diuife,en Mine- de cefi

raf,& Mann. Le Minerai eft vulgairement nommé Petto- huile.
leum.Le Marin eft le Naphtha de Diofc. dont il en y a de Vu na-
trois fortes. Le meilleur, eft celuy qui eft pafle , ou blan- titrel.
châtre : le rougeatre tient le milieu , en bonté : le noir, Se 3. fortes
elpais eft le moïndre,&. de nulle valeur. de Ntph-

Le furnom a efté impose des Alchymiftes,quc du temps/fo#
de Mefue ou appelioit, comme encore pour le iourd'huy
f par ironie,)Philofoplies : pource, qu'ils s'eftimoyent feuls
dignesdetel tiltre, pourcaule qu'ils recherchoyent iuf-
qu'aux entrailles de la tene,les fecrets dénature. A parier^), l'arti-
propremét le furnom Ql\,de LateribtM,o\i de carrons,dont^ a>/ , *i,
il eft extraidl.il eft auffi nommé Diuin,Benit,Sainci,0' de tj e ron
parfaide maiftnfe:po\it Ces grandes, & rares vertus. De ce ngm _
lieu on peut colliger, combien Mefucaeuen eftime les
Alchymiftes,vfant de leurs termes, & remèdes : mais auec
plus grande dextérité pour fon fçauoir,& expeiiéce,qu'cux
fnefines.Comme aufïï pour le iourd'huy les doftes Méde¬
cins font.Bulcafis,furnommé Seruuor,au iS.liu.defesoeu-
ures,eft d'aduis prendre les carrons fortans de la fournaife,
auparauant qu'on y ictte d'eau par deflus: afin qu'ils boi-
uent plus d'huyle. Ce confeil eft bonjour ceux qui en ont
le moyen. Lesautresj fuyuant celuy de Mefuc,prendront
des vieils carrons rouges,rompus par petites pièces , qu'ils
naestrout fur les charbons allumez , iufqucs à ce qu'ils
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foyent ardcns.Sc fort rouges:puis,on les prendra auec pin-
fetes l'vn après l'autre , & iettera dans l'Huyîe de Rofma-
rin,ou autre commun vieil,& cler,en vne concJie , ou plat
larçe.Elfans imbus d'Huylc ,on les puluerilera, & mettra
dans vne retorte lutee,comme dit eft:ou dans vne courge,
& vne chape de verre par deflus.qui fera lutee auec Ion ré¬
cipient, laifant feu au de(ïbus,di(rillera vn Huyle excel¬
lent à pluficurs maladies froides. Le plus vieil eft le meil¬
leur.

De mefme façon on peut extraire l'Huyle des os de
rhorrunc,& animaux.à pluficurs vfages.

Oleum Cer& , incerti aucloris.

R. Cerâ f.nti c quantum -voles :igri lento liquatâ ?y in -vino d-
bofroieétâ,mœnibtis abliiatur : hic rurfut liquandx,@r> in en
mijciuntur frufia laterum -vel ttgularttm candentia , vt -vni-
aerfam ebibttnt , quoadfieri fottrit. Poft curiosè terantur , &
vafi,fcr fublimatïonemdiftiltanda traie Juta Chymijlarum,
in capiteUo committe:carbonibm infornace accenfis coque, do-
7iec Oleum difiillet inpkialam vitream.nafo imo capïteïïi ag-
glutinatam,quam exacte obftruciamrecondc,çj> ferua vfui.
^ Artïcuhrum & podagre dolores fedat , -vulnera fanât, &

-vlcera ad cicutriccmpcrducit,ç^>cicatrices delet, tumoret
duros mollit &> difeutit.

L'Autheur de ceft Huile nous eft incertain. 11 fe faift
comme le précèdent : hormis qu'il faut premièrement

fondre la Cire a petit feu : puis toute chaude,la jetter dans
du vin blanc,& auec les mains la lauercurieufement :puis
la refondre,& y jetter des petits morceaux de tuile , ou de
carrorfs,fort:.ns de la foumaife,ou du feu ardent,en quanti¬
té qu'elle fepnifle toute wnboirt,fi faire le peut. Apres on
les pilera,& mettra dans l'alambic,foit de verre,ou de coi-
ure:pourueu que la cJiappc (bit de verre,il fuffira , laquelle
fera luteeyauec fa courge,& (on bec,auec le récipient : puis
le tout fera diftillé eiVlbn fourneau,comme dit eft.L'huile
efl fort cler,& excellent pourle^ goutteux rpource ferafoi-
gneufemenr garde' aubefoin.

Oleum
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Oleum Myrrhtz, D.Leonhardi Fierauenti.

Tk.Myrrhi felect£,& pulueruts. -vneicttfex,Ac[Uâ, viti/tne
phlegmate,-vnc.duodec.Macerenturin cucurbita vitreti ,fimt
equinoMebuifex.~Detn,in bcdneo Marin diflillentur,quoad to-
ta aqua aÇcenderit : tune in fundo cucurbits. Oleum videbis,
quodpanno lineo colatitm,iifuiferunndum crit. Baîfami vires
m Antidotis fupplere poterit, fed inefficacius Oleo Cary op. vel
Nueis Alofchau.
Ç Hoc Oleum àputredine corpui vendicat , vulnera re-

centia. confilidat, ■vlctra deurget , & aurium furdtiatem
curât.

PARAPHRASE.

CEft huyle a beaucoup plus de force, que celuy qu'a-
uons cy-deuant eferit pag.571.fon autheur Leonhard

Fierauent , le deferit au liu. i.chap. 57. Scauliu.4.chap.
1 5.defescaprices,ainfi,Prenez Myrrhe fine,bien cftoifie,&
concaffec,fvx onces;eau de vie reftifiee,douze onces , inru-
fés le tout en vne retone,ou courge de \erre bien bouchée,
l'efpacc de ilx iours entiers , dedans vn fumier de cUeual,
qui foie bien chaud,ou autre femblable lieu:comme d'eau
riede,ou cendre chaudement entretenue. Apres on y appo-
fera fan chapiteau de verre.pour iceluy Juter auec la cour¬
ge , & bec, auec fon récipient, & difhller au bain marie,
tomme auons déclare'. L'eau citant du tout montee )& paf-
fee.l'Huyle fe trouuera au fonds de la courge : car il ne
monte auec l'eau de vie , comme les autres Huiles. Iceluy
coulé par vn linge blanc,fera ^ardé pour s'en feruir.

L'Huyle de Benjoin pulueusé,aucc femblable dofe,d'eau oleum
ardent,fe diftillc comme le fufdk:ou comme auons dit en g enu in i_
gênerai les Huyles des drogues arom. & femences odo-
iantcs,pag.5 74.hormis que fur la fin viendra vne Gomme
comme Manne.qui feruira .fauec eau Roie ) à faire eau de
fente ur fort exquife. Aucuns à ceft effect, au lieu de l'eau
ardent,y mettent d'eau Rofe, mais moindre pour la méde¬
cine.

L'Huyled'Ammoniac,(ouautrciiqueur ) fe fai&eftanc Olcïi Am
difl'ous en vin, ou vinaigre , en y adiouftant quelque gros moninci.

fable
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fable ou du verre puluerise', dans vne courge auec fon cha¬
piteau de verre, ou dans vnc retorte, lucee auec Ion réci¬
pient,ainfi que deffus dit cft.

Ohum L'Huyle de Tercbinthe fe faicT: dans vne courte ou re-
Terebin- tolte 'urec, comme dit cft : à laquelle on y adioufte vn peu
thint. ^ e fel,vin 3ou fablefpour enipefeher qu'elle ne bouille.)Icel-

lecnfcuelie dedans les cendres, ou fable tamisé ,fe doit di~
itillerdu commencement à petit feu, & l'augmenterpeu à
peu. Le premier eft clair,& fubtil : le fécond iaunc comme
J'onle dernier eft noiratre,& cfpais : l'vn, Se l'autre fc peue
feparer & garder.

OUf.m iJMellls.
E. Mellis dbi quantum fujficit , eijilices minutl aut arena
crajfa mifceantur, fe Cucurbit&,M(t Boris, metgns. indantur,
fe diftillentttr, vt decet. Aqua ab Oleofeparanda , fe perfc
l'fsii reponenda : qui. fi iteratis vicibut diflilletur , quoadauri
colorern nnctafit , aurum liquat , magnariimqueeft wrium.
Ohnm-vtroad podagram , fe vulnira curandet fingulare eft
remedinm. Andemacus.
<C Magnarum eft -vmunr.nurum liquetre creâitur, fe ah Orca

t,gros reuocare.f: pet o: fumatur:tujfim fe catarrhum curât,
paralyfi fe podagrs. auxiliatur , fe corpera à putredi-
ne -vcndicut. Si to vulnera fe vlccra iUinuntur, citb fa-
nantur.

PARAPHRASE.
L'Autheurdeceft Huylenous cft: incertain , lequel eft;

facile,& plaisât,& fouuerain aux goutteux, Se vlceres.
I Prenez du miel blanc de Prouence,ou de Ianguedoc,que

mettrez dans vne grande cornue , ou courge de verre, au¬
quel y adioufterezdegros îable,oude verre puluerise, pour
empefeher que par la chaleur du feu, il ne monte, & verfe:
puis l'enfeuelirezdans les cendres, ou arène paflee,& y ap-
voferez fon chapiteau de verre, que luterez , & le bec auec
Ion recipientrapres y ferez feu petit du commencement, le¬
quel fur la fin fera augmente'.Faut feparer l'eau de l'Huyle,
commeauons déclare', page 375.

Si i'eau à part,dercchcf,&au mefme alambic fans grauier
cft diftillet- , elîe eft: fort fouueraine à beaucoup demala-
dies.L'Huyle suffi gardé à part, feruira i ce que dellus.

Oint m
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Oleum Sulphuris.

38i

ïrimo Sulphur ignem non expertum, iielf.amjfmum, inter
•vrendum fumtim craffum emutit, excipiendum Cttmpana vi-
trea,aut terrea plumbata,aut filiciœjn qua [ ex ziapore crajfo)
Oleum concrefcit, diftilldtque in-vm planum, capax : incuim
medio,Sulphur -vafculo conditum.vritur.z. Alïu trito Sulpburt
peraquam "vite, incenfam,ignea confitmiturfubftantitt.Vofir:-
liqtium diftillatur, vt Oleum Tkilofophomm.
^ Hoc oleum fine damnopcr os fttmi potefi à granit 4. ad 6.

aim Eleciuario autpilulis morbo accommodatis. Conuenit
malignis vlceribut oris & gingiuarum,ac gangrena &• -ver-
rucis ôrffulis cum puluere Ellebori cdbi mixtum. Dent es
dealbatdui venerea & -vlceribiM ex ea natis confort.

PARAPHRASE.

CEft Huyle fc faict en trois manières. La premieie.pre-
nez vne ou deux Hures de Soulfre vif, qui n'aye enco¬

re eflé fondu , qu'on appelle Soulfre de Roche, ou du plus
saune qu'on pourra rccouurer, lequel fera concafsc, Se vne
partie mife dans \n petit pot de terre. Apres faut auoir vne
.'interne de bois , qui foit fpatieufe, de forte qu'vn plat de
rerre vernifse' y puiiTe entrer, le de/Tus de laquelle foit per-
tuise', à fin d'y attachez vne campant de verre, ou de terre
plombée. Le plat de terre doit e/rre e/lcue'au milieu , &
faict exprez, pour y pofer le pot de terre ( qui contient le
Soulfre,) qui ne doit eftre de beaucoup fi krge.que la cam.
pane;& durant d'icelle,enuiron de deux doigts. Telle lan¬
terne empefche, que le vent ne charte la vapeur du Soulfre
hors. Cela faict ,ony mettra le feu,auec vnebrochede fer
ardente, de laquelle fouuent le Soulfre fera remue ut fin que
plus grande quantité de vapeur monte en haut , & auon
plusd'Huyle.

Le relie du Soulfre y fera adioufte' quand il fera temps'
Le tout fera mis foubsvr.e cheminée , afin que l'odeur du
Soulfre n'orFence l'operateur. Ainfi faifant,on verra peu à
peu tomber delà campane l'Huyledans le plat creux, qu:
lera garjt' au befoin.Cefre méthode eft la meil!eure,& plus
viïtee qui foit,& d'où on tire plus d'Huyle.

L'autre

m

m
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i. L'autre manière eft de puluerifer Je Soulfre, & y adiou-

fter la quarte partie de gros fable, ou de verre puluerise',ou
de pierre ponce , à fin d'empefchxrque le Soulfre ne mon-
te,& adhère à la retorte,ou cornue : puis le tout fera diftil-
le'en icelle.oudans vne courge de cuyure.lachappe de ver¬
re y lutec,auec fon recipient,comme dit eft.

« La 5. eft.adioufter auSoulfre vif puluerisé.d'eauardent
re£tifiee,deuxfois pour le moins;puis y mettre le fcu.à fin
de confumer la fubftance ignée d'iceluy:puis le faut pulue¬
rifer , & y adiouftcr vn peu de fable, & le diltiller.comine
auonsditl'Huylede cauons.à la page j77.Ileft fouuerain
aux Afthmatics, & vlceres malins.

Oh»m Pour faire l'Huylc de Fcr.ou d'Acier,Ie faut limcr,calci-
Ferri & ner,& fubtilement puluerifer : puis auec le plus fort vinai-
Ckaly- gre qu'on pourra recouurer, le diftiller auec vne retorte, au
tu. rorneau commun,ain/î qu'on a cy-deuant enfeigne.

Il eft fouuerain aux maladies de la ratte, pourueu qu'il
n'y aye inflammation.

Olenm Stibii>fen Antimonï) Jncerti authoris.
^ Tricipue conuentt Cancro $> reliqu'u malignti vlceribtts

depafcentibu'i.
PRenez quantité' fuffifante d'Antimoine puluerisé, lequel

ferez tremper auec fort vinaigre diftillé fur les cen¬
dres chaudes ( à fin que le vaiffeaune fe cafte ) dans vne
courge de verre , iufqu'à ce que tel vinaigre diftilre foit
rouge : puis on le vuideradans vne phiole , ou autre cour¬
ge de verre. Sur le marc faut remettre nouueau vinaigre
diftillé', & infufer comme delTus : puis eftant roux, le vui-
der en la phiole auec l'autre. Ainfi on continuera telles in-
fulîons.iufqu'à ce que le vinaigre diftillé' ne rougifle plus.
Cela fait , tel vinaigre amafse , fera diftillé' à petit feu en
Ij courge ( le marc eflant ofté ) iufqu'à tant que la rou¬
geur commence peu à peu à fe condenfer, & monter à la
chape de la courge. Alors la faut ofter de deflus le feu , &
la laifler refroidir : puis telle liqueur rouge ( mife dans vne
phiole bien bouchée ) on lalairra tremper dans vn fumier
chaud, l'efpacede 4p. iours, durant lequel temps elle ac¬
querra parfaite forme d'Huylc , qui fera gardé au befoin.
Gefncrdit l'auoirainfi appnnsd'vn excellent perfonnage,

& qu'il
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Se qu'il eft doux comme fuccre , & appaife toutes douleurs
des playes çu'il guérit entièrement : & eft d'admirable ver¬
tu es vlceres rebelles,&: chancreufes. Cefte metliode entre
pluiîeurs autres m'a fcmblé la meilleure , plus facile, & di¬
gne d'eftre praiXicp.ce.

De Oleo Stmni, & Vhimbi.

^ Oleum plumbi cafdem vires obtinct,quai oleum Anlimor.ij,
quin etiam ad ambufta valet.

LEs Huyles d'Eftarn,& de Plomb,fe font de mefme que
le précèdent, & fe trouucnt au fonds de la courge, ou

retorte,le vinaigre e/iant diitille.

Oleum Vitrioli, incerti mitons.

Ç Oleum Vitrioli, ee qito hodisprAparatur modo, advarios in-
ternos & exti mos affeBui in pnh'.a qutmtitate mixtis aliis

fumptum mirif.ee confert : nempt eitts guttula ctim tib. j.
ttqu.t bullits. pota ftbricitantium fitim inexplclihm com¬
pilât : cum pt'-fxntï,obfrucia libérât, aciditate fia putredi-
nem arcet,vifccra roborat, cetlculojis auxilio efi,vrine:s eon-
citat.Pulmonum-vlcera Jiccat,cancros ôfeorrufta tnembru,
feabiem , (j> œmbufia fanât : pefti rejiftit, Qf epihpfs. jj>
ifchuru : verrucas delct.

PRenez du Vitriol Romain,iepIus ner,clair,& verd qu'il
fera pofTiblc recouurer, autant qu'il vous plaina : le¬

quel calcinerez dans quelque poile de cuiure large , furvn
farneau, & charbons ardens, iulqu'àce que fon humidité
fuperflue{que les Alchymiftes appellent phlegmc)foit con-
lumee, & rouge. Ou le mettez dans vn_grand pot de tenc,
pour le calciner dans quelque four, ou foumaife, qu'il de-
uienne rouge, comme dit eft. Apres le faut curieufement
puluerifer,& mettre dans vne retortelutee, à long col: ou
dans vne courge de cuiure,auec ion chapiteau de verre, Se
l'arroufer d'eau ardente redtifiee, ou d'eau forte commune,
iufqu'à ce qu'il en foit fuffifamment imbu : puis (c tenir
ain/î bouché fur les cendres chaudes enuiron 14. heures.
Le lendemain faut mettre voftre rctorte , ou alambic , fur
le fourneau commun à telles diftillations , & lelutcrauec

fon
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fon récipient. Cela fait.feiez petit feu du commencement,
quecontinueiez,iu(qu'àceque l'eau qu'y aurez mii*e,foit
diftillee: puis l'augmenterez, àfinqueles efprits ( qu'eft
l'Huyle ) du Vitriol,fortent.

Manière Apres,on feparera l'eau d'auec l'Huyle, comme s'enfuit:
de fepa- les faut mettre dans vne moindre courge, auec fon chapi-
rer l'eau te au de verre lutec,comme dict a efré,& les diftiller au bain
d'auec marie à petit feu. Ainfi l'eau tomberaen fon récipient, Se
Pkttyte l'Huyle demeureraen la courge, qui fera à part gardé , en
de Vi- vnc phiole bicnboucliee. Aulli à part l'eau fera gatdee,pour
triou s'en feruir vne autre fois,quand on voudra de nouueau di-

ftillerd'Huylc.
Pour purifier l'Huyle , le faut mettre dans ladite plvio-

le , ou vne moindre courge, ou dans vne retorte lutee, fur
vn gros feu de charbon , fur le fourneau , où elle fe puri¬
fiera , & acquerra couleur blanche , iaune, ou rouge , lelcîn
la force du feu qu'on ausa donne'. De pluiîeurs autres fa¬
çons de faire,i'ay retenu celle cy , comme la plus ayfee, &
fouuerîine.

7)e ^nimedibui.

DEs Animaux entiers, ou de leurs parties fe peuuent ex¬
traire huy les (impies, -.'tiles à plufieurs maladies, & di -

uerfement, que ie ne defcns:pource que Gefner, Euonyme,
Vuecher , & d'autres en ont compose' des liures entiers,auf-
qucls aura recours le Lecteur curieux. Ioincl que mon iu-
tentiô n'efl: en celle Paraphrafe d'eferire toute forte d'Iiui-
les qu'on difliile:ains quelques vus des plus vfîtez,aufquels
le ieune Apothicaire fe pourra exercer, attendant qu'il aye
moyen fréquenter les plus verfez en l'art Cliymique : def-
quels il en apprendra plus en vn mois,Ies voyant trauailler,
qu'en vn an , lifant les eferits d'autruy, comme auens dicl à
h page J7I.& J7^-

Des Huyles compofez..
MAintenant pour le comble des Huyles , qui par les

Médecins dogmatiques fouuent font vfitez : s'enfuit
de ceux qui fe font par impreffion , queMef. & quelques
autres mettent au fécond rang, & nous au dernier, pource
qu'ils font plui compofez que les precedens. Deceux-cy,

aucuns
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«ucuns font diéts fîmples : comme le Nardin,dc Scorpion,
&c. au refped des autres de femblablc nom, plus compo-
fea : ainfî que par le fuyuant difeours fera monilre

Oleum Hofatum completum, 2). M.
Jk.Toliorttm florum Rofarum rtcentinm,& apcrtarumdnci-

farum,vel contufarum,q.fin vas -jitreum conijee , & affur/de
olei(ex Olititi matur'u ) recentk , vel aquafontana aliquoihs
ioti ( ob fiedfdinem)quantumfuff.cit. Obturato -vafe , diebus
fiptem in [oient ur,nul in loco cliqua calido : tum coque in du-
plici vafe(cnmpatico fucci Rof.vcl aqiid i?ifufonis,& n«n vi-
ni.vt perperamfit à quibufi'am. ) ExprufitifoMit, &■ tbisetii,
noua i?nmitre>macera iterum dies feptem,vt frihstterttb idem
fiât,&f rua vti-ndi timpore.
^ Inflamtnationes extinguit , roborat.cogit, denfat.ventricu-

lum iftuantem tempérât & recreat,renum ardorem mode-
ratitr , dolorem capit'tt à caufa calida fie dut Jluxianes fiftit,
ey humoritm impetum cohibet. •

Oleum Ro fatum Ompbacimtm.
Oleum Ho fatum Omphacinum fit ex Oleo rudi , id eft , ex

Oliuis immatur'a , £p fiolm Rof rubr. nondum ciptrt'u,maee-
ratis,& cociify-vt Rofattim completum.
^ InflamtH/ttionesfotentiiis extinguit, robor.it , cogit, din-

fat, çy fluxionesfîftit,quàm rofattim cempktuiH:& tnate-
riampercorpus fittxam cohibet, dyfaiteriarnpottiinfigui-
ter leuat.

TARAVHRASE.
IAçoit queMef.nous aye deferit quatre manières ou dif¬

férences d'iiuyle Rofat.fl eft-ce que l'vfagc en a approu-
ue' feulement deux : à feauoir , celuy qui le tait des Kofcs
efpanouyes auec l'huvle d'Oliues meuies.qu'on furnomme
complet : l'autre de Rofcs rouges, non efpanouyes , aucc
huyje d'Oliues verdes, & astringentes, qu'on' furnomme
Omphacin,& Omotribes,& aihingenr.

Pour le tompIet,prenez foeilles de fleur de Rôles efpa- Oleum
nouy_es,& récentes, que conca(Tcrez,ou inciferez,enuiron Rofarum
vnc liurehuyk'd'OliuesmeuresJdoux^ non fale,quatre Comple-
fextiers.quipcfentfix liures,à raifon chafcun,de 1 8.onces, tum hoc
ga'infuiere'sdâsYngtstd pot de terre vernifsc,cfUoit d'en- mode fit.

B b tréc,
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uée,& bouché,auec vu parchemin mouilIc',fur les cendres
cliaudes,ou au bain marie, ou dans \n fumier chaud , l'ef-
pace de 7. iours , oui fiiffira ( Se non 40. comme veulent
j£riui> /ii.i.PauLZ»^.8.f.io.& Myt.fe3.ïi,caP.i j.Jouau
loleil ardent. lJuis on y adiouftera vn peu de lue de Rofes,
oudel'infuiîon , pluftolt que du vin,comme aucuns four:
pource qu'il eft chaud,& répugne à l'int(.ntion,& des An-
ciens,&: des Médecins qui l'ordonnent. Apres aubain ma-
rie,on les fera vn peu bouillir ( pource que la longue cuite
diflipe leur vertu ) puis on les exprimera. En lacouleure,
derechef, on y infufera d'autres Rofes,comme deuant, 8c
cuira,& exprimera:puis pour la troiliefme fois.on y pour¬
ra laiffer les Rofes pour toute l'année : iïnon , on les expri-
mera,puis on gardera l'huyle au befoin. Nos Apothicaires
fe contentent d'vne infuiïon,& ne le font bouillir aubain
marie:au/ïî leur huyk n'a telle vertu qu'il elr requis, & les
malades n'en reçoy uent tel profit qu'ils dc/ïrent.

_. L'huyle Rofat Omfhacin, fe compofè comme le prece-
_ r dent: hormis qu'il faut prendre de gros boutons de Rofes
_ . 1 routes non efpanouyes, femblable quantité que deffus,6c
• r, d'huvle tiré des Oliucsauant leur maturité.Ceux qui n'au-emum fit \ .. , ,, ,.. >■ , ,,, 1 ront lacommoûiteden recouurer, qu ils prennent de lar-

tinciel par nous deient au commencement de celte lection,
Si y adioulteront plus grande quantité de fnc.d'autres Ro-

_ , , fes , & le feront plus long temps boiii.'lir au bain marie.«Se
' changeront par trois fois les Rofes, comme dit elr. Ainfî
faifant les Médecins ne feront du tout fruftrez de leur in¬
tention : pource qu'il réfrigère , Se referre plus,que le pré¬
cèdent rofat complet. '

Vïolarum,
Papauem

Myrtini

Oiea

Ligtlfiri,
S aminci,
Cheyrini,
Jinethi,

Chamtmeli,
Meliloti,
lafmini,
Liliorumfimp.

jtmili modo fmnt, qtio Oleum Rofarum pnferiptum

^ 1. Oleum Violarum tn&ttnmationes extïnguït , fleuriticos
ittuat,œjperitMem nrtens. & pulmonïs Unit, afofictrmta ca-

lid*
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//7<* contetnpcrat, phlegmonas omnes nmitt'tt, & dolores
mitigat.

X, Oleum Tapaueris impinguat,ajperam artcriam lenit ,'fe-
brium ardarem ey infomnium mitigat, ej> fomnum conci¬
liât.

3. Oleum Nymphes, magu réfrigérât quàm -violatum, fo¬
mnum conciliat,ardores hepatis ey rtnum tariferaf.ventrls
impetum <& tentiginemprohibet,genitali admotum:dolores
capitis fcdat.

4. Oleum Myrtinum imbeciiius eo,quod fit ex baccis recenti-
buejrefrigcrat,denfat,aftringit : cerebrum, niruos (y-ven-
triculumroboratjcapiUos retinet, eorumq-deftuuiumjifit,
gingiuvsmedetitr<ydcntium dohri , laxatos artusfirmat,
puftulai erumpentes illitu emendat.

5. Oleum LigUjlfmum partes neruofas libérât, & capillos à
canitie vindicat.

6. Oleum Sambtici lenit, cutïm expurgat , neruoi roborat,
eorxmtj, dolcribm confert.medetur icierîtis.

7. Oleum Cheyrinum dolores neritorum aliarumcfe partium
corporis mitigat ,eaq, que in thorace-,renibm (y vefîcafunt,
difcutit.

8. Oleum Anetbinum fedat dolores,aferit formjcrminapue-
rorum fiatulenta refoluit,apoftemata,tuwores duras mollit,
rigoresfebrium modcratur, fomnum zy fudores prouocat.

9. Oleum Cbamxmelinum calefacit \refoluit modiratè;dc!ores
à caufafrigida fedat,& neruo' roborat.

1 o.Oleum Melilotiviribus efi Chamamclinifimile.
li.Oleum Iafminum corpora rcfrigerata calefacit.qy laxata

firmat,
1 1. Oleum Liliorumfimplex modcratè calefacit , refolmt:do-

lores thoracis , ■ventriculi, soli , -vteri, renum ey veficéb à.
quacunqs caufafuborianturfedatwmnem acrimoniam mi¬
tigat,ac tuffim : apoftematacito maturatygrauidit facilem
partum efficit.

PARAPHRASE.

L'Huyle Violat,& de Blanc d'eau, ou Nenuphar/e font Violatum
de mefme que le Rofat Omphacin. Celuy de Pauot Nymph.

fe fait plus fouuent auec leurs fleurs,fueilles,& teltcs,tât du Papaue-
blaucjcjue du noir contufes,auec huyle Omphacin,qu'auec ris.

Bb x la
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la femence parexpreflîon. Auffi pat trois diucifes infu-
fïons,& cuites,comme le Rofat Omphacin.

Myrtini. L'huyle Myrtin fe fait auec les fucilks verdes de Myrte,
cuites au bain marie auec huyle Omphacin,comme le Ro-
fat.Ccluy de Myrthilles,fe fait des Baies recétes pai expref-
fion,comme aoons dit de l'huyle Laurin,à la page 570.

lÀmftrï, L'huyle de Ligufrre.appellé des Grecs Cyprittom,8c des
jaGmini, Arabes Alcanna , fe faiét auec les fleurs , & huyle d'Oliues
Geni<l&, mcures,comme le Rofat complet.
Tama- Les huyles de lafmin.de Genefbe, deTamaricdeSani-
ritii, buc,de Camomille, de Melilor, d'Anet, de Violier iaune
Sambuch clue ' cs Grecs nomment Leucoion.&cles Arabes Kari,& de
CbamÂ- Lys blanc fimplc.fe doiuent faire des flcurs,& huyle doux
meli, par t rols diuei fes infuflgirî^comme le Rofat complet.
Meliloti,
Jlnethi, Oleum Cydomorum, Z>. eJ%f.

Cfreyri, g. Carnis Cydoniorumpr&maturontm eumcortice,&fem'm£
$■ Lilio- tritcrum,&
rit fimpL Succi eerundem.-vtr'mfquep arcs portiones.

Qleï Omphacini,omnium par f mita.
Infunde diebut qulnd<.cïm,invafe vitreofuper cineres calidos.

"Demie koris quatuor coque,in duplici -vafe.
Caro Cydoniorum,& furcus mutentur,rurfui infundamar,^

coquantur,vt dixïmus:& fimtliter tertio :pgftremô colatum
Oleum , reporte vfui necejfario.

^ Refri£erat,aftrmgit,vcntrieitli zy 'Meftinorum reter.tricem
facultatem roborat,coctionem iuuat> ,vomitumfiftit. Où id
choiera, morbo , lïentirïn , dyfcnterïéi confert ,éfp ar tem,
quamHK laxiorem & imbecillamfirmat ac roèorat:fudo-
res immodicoscompefeit.

P ARAPHRASE.

POur le iourd'huy nous râpons auec vne rape,vne quan¬
tité de Coings,puis auec le double d'huyle Omphacin,

faifons le tout cuire enfemble dans vne courte de verre,"ou
pot de terre vermfsé.eftroit d'eniboucheure,& couuert,au
bain marie: & non dans vne badine,pour caufe que le fuc
fait fortir hors,l'huyle,& la vertu requife fc perd : au con¬
traire , acquiert vne qualité du tout contraire. L'humidité
confumee 3nous exprimons les Coings:puis dcrcchef.aucc

. l'hurle.
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i'huy Ie,y cuifons de nouueaux Coings , râpez comme dc-
uant,& derechef les exprimons:puisl'huyle coule', nous Je
gardons au befoin. Toutesfois fi quelqu'vn veut fuyure
J'intention de fon authcur,faut faire infufer vne partie de
Coings,coupez par petites pièces, auec autant de fuc,& le
double d'huyle OmphacinJ'eipace de 15.iours,furles cen¬
dres chaudes,& les cuire au bain marie, l'eipace de quatre
heures : puis les couler, Se continuer telle infufion,& co-
clion iufques à trois fois,& fera fort bien.

Oleum Liliorum comp. D. aJM.
E. Foliorumflorum Liliorum alborutn,vnc. o3o.
Majliehes,
Calami arom. veri, vel offieinarum fie nominati,
Cofti, &
Carpobulfamisuel fueeed.eius femin.Lentifcifing.vnc.vr.atn.
Cinnamami/vcl Canell&,& I
Caryophyllorum.vtriufque vnc. dimid.
Croci,drag.tres.Omnia fr&ter folia jlorum Liliorum , in aqua

fujficimti 14. heris macerentur,& femel, aut bitf<.rueant.
Tune inijee,

Oïei dulciiy-vel SefamitliJib.duas.'Et additif Lilij jloribm, in
vafè vitre 0 infola dies ^.c.poft colatum reponatur.

^ Oleum Liliorum compofitum ad'omnia jimplieieff.caeîut efi.
Calfacit , refoluit : ob id à frigore dcleres thorac'u , veniri-
culi,coli,vteri,renum & vefie&fedat,lenit Q> coquit.

PARAPHRASE.

L'Huy le de Lys compose',pour tout ce que promet Me"
fue a plus de vertu, que le fïmple fus mentionne', S: à

bon droit fe deuroit préparer, & non iccluy:(commc pour
le iourd'huy on fait. ) l'renez donc les médicaments icy
r.iehtionnez,que concaflerez,& infufercs en petite quanti¬
té d'eau,1'efpaccde 14.heures.dans vn pot de terre vernif-
se',qui foiteftroit d'embouebeure , Se couuert, fur les cen¬
dres chaudes :puis le iour fuyuant, leur faut donner vue
ebullition , &les exprimer. Apres on y adioufteradeux li-
ures d'huyledoux,& comnui,& les fleuis des lys,fepatées
des grains iauncs, lefquelles fleurs ^ comme de Rofes)
pour leur iîmilitude, font appcllees fueillcs, qu'on lama

B b j l'efpace
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l'eipacede 4.o.ioursaufoleil,infufetcn fon pot.-puis le tout
fera cuit au bain marie,iu(qu'à la confomption d'vne partie
de la couleure , & non du tout : puis coulé j & garde au bc*
foin.

Olcum Irinum , D. M>

E. Radicum Iridii eont ufarum,lib.vnttm.
Tlorum eiufdem Iridts,&
DecoBi -vel(fi fotentiui requirk)fucci alterim ra4.Irees,vtrhif.

que lib.diicu.
Olei dulcis,lib.quinque.
Coque in vafe duplici.Radiées,& folia flvrum, noua immltti,

prioribm exprejfis , &abicclh, "vt in Oloo Rcfato complète
diximus.

^ Tcrget, tennat,-coquit, refoîuit patenter : ob id fiigidos liolo-
rei aurium,hepatis,jp'lenh,'vteri & articalorttmfedat ,phle-
gmoittu coquendo fufpurat ,mater'uu tboracis &puhnonts
coquit,ftrumas difipat , /y alïos tumores duros ,$afmum
emeniat,ey nariumfcetorem:altiits pénétrât ,&iwlmtiiis
refotuit quam oleitm Liliorum : okum vero Liliorum nagit
fedatilmit & maturat.

VARAVHRASE.

CEft huyle approche en vertu au précèdent, & a beau¬
coup plus de force. Pource , ceux qui le tiendront en

leurs boutiques, fe pourront pafferdeceluy de Lys com¬
pose.

Il faut premièrement concafier les racines ,& les faire
cuire au bain marie dans yne courge de verre,ou de cuyure
e(tanne'e,auee le fuc,ou decoftion faite d'autres racines, &
fleurs, de chacun deux liures: & d'huyle d'Oliues meures,
cinqliures,ou ce qu'il en faudra , l'efpace enuiron de deur
heures:puison lescxprirnera.Enfacouleure,on y adioufte-
ra nouuelles racines, & fleurs comme deuant, que de nou-
ueau on cuira comme dit eft, & ex pti triera. Apres pour la
troifîelme fois,on en fera de mefme:ainfi l'humidité peu à
peu fe confumera.L'riuyle cflant coulé,fera gardé dans fort
pot,bien bouchéuutqu'aubcfoiu.

Les



"" m

1)es Huyles comfofcz.. $ 91
Les fleursfpource qu'elles n'endurent longue décoction,) R emar ~

feront mi Tes, long temps après les racines, qu'eft vnc rei-a«e pour
gicgénérale en toutes décodions.

Oleum Mofchauimjncerti authons.

R. Mofchi, drag. vnam.
NucesMofchatas,?ir(m.4..{velNuces Indiens, drag.duas.)
Bdelly mollis, ,
Carpebalfzmi, velfucccd.eius,femin. Lentifri, vtl Terebimhi,

■vcl Cubeèartirn,ç?
CaryophyUoritm,fingul. vnc. Cimiffem.
Xj/lobaffamt.-uelfucced. tins firenlorum Lentifci,itui Tcreb'n-

thi, velligni Aloës.
Cajjts ligna arowat:ct> •jclCantllt, nigrioris.
Myrrhe,
Croci,&
StjracU Calamités, fingul. drag.fex.
Mafiiches,
Cofli,
Sfia Nardi*
Volij Indhfet* Malalathri Gr/tccrum,&>
Toi.forum L diorurn,fing.vnc.vnarn^ dim.
Vint odor. (& non aqut. lib.dimid.
Olei commimU,lil/.fex, Omnia leuiter trita coquantur in dufli-

civafe advint fi. ri' confumftionem,&> calentur vfiui.
^ Valet ad fiigiditatem totius corforis,&> potiffimùm ventri-
• euh,/y addclorem laterts foris intmetum ; Jlranguriojîs &

coliaii,& ad omne neruorum vitium illitHm oftimefiacit.

PARAPHRASE.

L'Autheurdeceft huyle m'eft mcogneu, pource que ie
trouueNic. Myrep.au premier des Antidotes.ch.xio.

eu lagtandeTryphere, en auoir fait mention, & après luy
Saler.enlEleftuaire furuomme' L ithomribon, & en l'On¬
guent Aregon. Paul Egin. jEtius, & quelques autres, qui
ont précédé Manlius, autheur Au grand luminaire , duquel
ie l'av tranferit, & changé fon ordre.mettent le Mule , &
Mul'caies , dont il a prins le nom, au commencement, &
l'huyle commun.,» la fin. Faut le tout concaffcr,& cuire en

Bb 4 dou

les fleurs
en déco-
■
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double rai fléau , auec le vin , & huyle , iflfcju'à la confom-
ptiond'iceluy , puis le couler & garder, tant pour fortifier
xesrifceres,les elchaufFer, & refoudre, que pour former les
Pommes de fenteur, & preferuatiues de pefte.

01. Hyperici , D, lacobi de zJManliù.
R. Stimmitattim Byperici,vnc.tres.
Infttnâi trtdubin vinoodorifero q. f pofi coque in vnfbene

ohftrncio : dtmde fortiter exprime , cy nomtm Hyftricum
rurfui macera-.eoqutvt triîts t& exprejj'o colato.adde,

(jlei antiqu't, vnc.fex.
Tcrebwthin&,vnc. tre*.

Croci, Scrup. vnum.
CoquantHrinduplicivafeadvinictrtfumpt'tonem. Cola, ©•

■vfiti repone. Nonnulli Italie Medici œddunt, Gumtni, éf
fui. Sarcoticos,-vtBal/ami vires fupplere qi-teat. At fatius
fuerit,fimplicim habere.

<f Calfaeit, ficcM , roborat : vulneraglutinat, maxime nerue-
rûmtambufta fixât, dolorcmfemorbs & T/efici mitigat,vri~
nam mottet.

PARAPHRASE.

CEft: huyle eft appelle d'aucuns (impie , au refpeift d'vn
autre de femblable nom , parles Médecins de Floren¬

ce viîte',& non en France,que ic fçache,beaucoupplus com¬
pose', & artificiel. l'ay tranfetit ceftuy-cyde ?/!anliusaulieu
prealleguc' , lequel a prins le nom de fa bafe l'Hypericum.
La TerebimJiine y eft mife pour deterger,& agglutiner les
playes & vlceres , & le Saffran pour corroborer les mem¬
bres blelTez , lefquels ainfi meflangez, feruentde Baume
pour les pauurcs.pource ne faut diminuer Ieurdofe. Prenez
d'Hypcncum fleury , auec fon bouton , que ferez infufer
i'elpace de trois iours,furles cendres chaudes,aucc bon vin
blanc, ou clairet, dans vn pot de terre verni fsc : après on le
fera bouillir au bain marie , enuirondemy heure : puis on
l'exprimera. En la couleure, on y infufera derechef nou-
ueau Hypericum autres trois iours ; puis on le cuira, & ex¬
primera : continuant iufqu'à trois fois,comme dit eft. Cela
i lier,à la couleure.on y adiouftera rhuylerequis,qu'on fe¬
ra bouillir en double vaiflcau.Sc bain marie, iufqu'à la con~

iomptioa
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fomption du vin ( ou à peu près ) y adiouftant fut la fin le
SaffVan puluerisé , & hors du Feu , la Terebinthine : puis
eftant refroidy.fera garde à la neceftlté.

Aucuns non du tout ( comme enfeigne Manlius ) font
infufcrl'huyle , & vin auec 1 Hypericum trois iours, mais
au lieu de ce,luy donnent trois ou quatre boiïillons,&l'ex¬
priment^ changent l'Hypericum iufcju'à trois fois : fina¬
lement y adiouftent le Saffran, & Terebinthine , comme
deflus, & gardent au befoin. Méthode, qui n'eft à reiettet.
Ceux qui en voudront compofer plus grande quantité,
pourueu qu'ils gardent la proportion des vns , comme des
autresje pourront faire.

Oleum Mafiichintim, D, M*
R. Maftiches Chi&.-vnc.tres.
Vint odoriferijvel aqtu vitA,vnc. quatuor.
Olei Rofati completijib.vnam.
Coque in duplici vafe ad vint confumptionem^ cola.
^ Cerelrum, ruentriculum,neruos & hepar , adfirictione rebu¬

tât ••lienteria.,vomilioni ©> cruditatt accommodatur.
P ARAVHRASE.

MEfue nous défait ceft huyle en deux manières : l'vne
iàns vin , Se plus grande quantité d'huyle, prinfe d'A-

uic.au liure j.chap.rc.L'autre comme de lay J'auons trans¬
crite,& ainfi qu'il eft par tout vfité. /laprinslenom deia
bafe.le Mairie. Levinyeftmis , pour augmenter /à vertu
corroboratiue, & empefeher que le Maftic, & huyle n'ac-
quferent chaleur eftrangete en bouillant.

Le tout mis en double vaiffeau,& bain marie,fera bouil¬
li iufqu'à la confomption du vin,ou de l'eau de vie,aucc la¬
quelle le Maftic plus facilement Ce fondra qu'auec le vin,
&. gardé dans fon pot bien bouché au befoin.

cDe OUU tsibfwthij , Mente, Sampfuchi,
ér R»u, D. <Ls1f.

R. Surci, êrfoliorum rceentium contufarum , vel inciforum,
vtrinfv'K harum herèarum Aqualimportionem. Olei vete-
ris,& clari, & non Omphacizi. ( queniam illudcalidk,hoc

B b S frigidit
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p'içidismag'u competit)quantum fuffcit, infoladies 1 5. cb-
turato vafepoji coque in diplomate hor'u ^.exprime : hoc bis
aut ter itera,$"vfuireconde.

^ l. Oleum Abfinthij modice calfacit,ventriculum roborat,&
eiws coiiionem iuuat, appetentiam excitât , obfiwcta faillit,
lumbricos enerat.

x. Oleum Menti, ventriculum alidfquepartes illitu corrobo~
rat,moderato colore coiiionem iuuat.

3. Oleum Sampfuchinum laJJitHdinieftvtile,&rmirbisc<'rc—
Lri & neruorumprodefi : ob id in balneo inunirum fara[y-
fim iuuat, (jpftaf?num cynicum naribus inieilum,& nur;-
bui immijfum à jlatu t'mnitum dijjipat, menfes ciet , ïj>
iihii Scorp'uniiprodefi.

4. Oleum Ruts, cdfacit.crajfos humores atténuât, difcutitque
flatm, quàm Anethmum -valentitu. Confert dolori colico,

paralyfipafmo, vteri ac vefîc& réfrigération}.

PARAPHRASE.

CEs quatre fortes d'huyles fe préparent comme l'huyîc
de Coings : hormis qu'au lieu de l'huyle Omphacin,

faut prendre du doux faitd'Ohues meurcs,ou comme s'en¬
fuit. Prenc7. vue partie de l'vne de ces herbes recentcs,qu'il
faut concailerau mortier, & auec autant de fuc tire' d'au¬
tres,&: deux parties d'huylc d'Oliue doux, qu'infuferez en-
femble,dans vnpotde terre vernifsé, furies cendres chau¬
des , ou au foleil ardent l'efpacc de 1 5. iours, qui foit cou-
uert. Apres le faut cuire au bain marie iufqu'àia confom-
ption de Ton humidité',puis le tout exprimé.de nouueau on
y adioulïcra nouuelle herbe,& fuc, qu'infuferont autre 1 5.
Jours , & feront cuits, & exprimez, comme dit cft : après
l'huyle fera reflerre' au befoin. Ceux qui pour la troifiefmc
fois changent le fuc, Se herbe, donnent plus de force à leur
huyle , que ceux qui feulement en donnent deux , encore
moins,qui vne feule fois.

Oleum Nardinum fimp- D.<JM.

R. KsrJi Indus. ,0> ineift.vnc. ires.
Vint & xqus. v'itii.vtriufque vne. duns,Qp dimid.
Olei Sefami.vd Dttlck,lib.vnam,çy [emijj\n>,{ Mefue Olei Yib.

Ain»
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■■iiditim tantPm habet. At quantitttt hic parcior mihi

■viietftr adbafim , qui pondère leuk efi, ^ riribw potens:
où iieiut dofim auxi. ) Coqutmtur m. ditpliclvafe , lento
igncttd httrnom fermé ccnfumptienem , & fréquenter mo-
ueanturtcolp.tum rcponatttr ifiii.

^ Calfatif, ti audtjigerit ac roborat:cerebri,■venlriadïhepn-
tisjienis, renum, veftcst KVterifrigidis & fiatulentit affe-
Bïbws mïrèfuccurrit: naribus inteSum cttput pu.rgttt,cnpQ-
ris celorem çy odorcm comintndat.

PARAPHRASA.
CEft huyle a prins le nom de fa bafe , le Nard Indique,

lequel nous appelions fimple : pource qu'il eit. moins
composé que les deux autres de femblable nom , defcrits
pat Mef.mefme, qui ne font en vfagc. L'eau, & vin y font
mis , pour empefcher que labafc , & huyle en bouillant ne
perdent leur vertu,& en acquièrent vne eftrangere. La dofe
de l'huile fpecifîé par l'autheur m'a femblé petite au refpect
du Nard,qui eft fort leger:pource i'ay fuiuy N. Prepofitus,
& quelques autres , qui y en mettent vne liure Se demie.
L'huyled'OUue.doux , & clair, a femblable faculté que le
Sefamin,&; n'imçoncUqueU'Apothicaireprendra.

Dv Mesian-gt..
Fautinciferfe Nard Indique,auec gros cifeaux, & le fai¬

re faouillirauec l'huyle , eau de vie , & vin, au bain marie,
dans vne courge de cuiure e/iannceiuicju'i la côibmption
de l'humidité , & le remuer fouuent auec vne ipatufede
kois ( afin qu'il ne brufle ) puis l"exprimer,& garder.

Oleum de Capparibtts , incerti autboris.
'it.CortkU RaJicumCapparu,vnc.vnatn.Cort. MedistniT*-

mariciî,
Fo'iorum.vel florum eiufdem Tumaric'a,
Cyperi,
h,emirw itgeijd eft,C»fli,feu Vit'tc'u.Q'
Scolopendrij,vtdgh Ceterach, fing.drstg. dtuu.
Rut*, drng.vnurn.
Vint optimi,&
^ceti,-vtriufque -vricducu.
Olei dulcvsdib.-vnam.Cr.x(fiitfcurea>mminuta,eoqne in dttplUi

vafe adbmr.cru confumpt.Cola,(y reporte.
^ Cmnem
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f Omnem lienk dolcrem & cbfiruShnem extenuando ©» de-
■ tergendo,duri:hm omncm foluit falenit.

PARAPHRASE.

L'Autheur de ceft huyle m'eft incertain.lequel a prins le
nom de fa haie mife au commencement, & en plus

grande quantité qu'autre qui (bit. Les autres rn.edic._y font,
mis pour augmenter fâ vertu incifiue, attenuatiue, deteriî-
ue,digerante & corroboratiue des vifeeres. Le vin,& vinai¬
gre y font mis pour les faire pénétrer plus profond, 8c cm -
pefcherleur vftion. L'huyle comme aux precedens, & fuy-
uans, y fert de matière pour receuoïr la forme des medica-
mentSjoaJcur faculté requife,&la conferucr.

D v M fi s L A u G H.
Faut conca/fer les racmes,efcorces,& femences , Se inci-

fer les herbes,& fleurs.-puis auec le vin,vinaigre & huylejes
faire bouillir dans vn pot de terre vernifse', ou courge Ac,
cuiure eftannd , au bain marie, iufqu'à la confomption âv
l'humidité,(ou à peu près.) Apres que le tout fera exprime,
l'huyle fera gardé au befoin.

Oletw Coftinum, T). M.
R. Calfu ligne*. Aromatic&-,i/nc. -vnatn.
Ccfii amari,{[eu veteru) ■vricducu.
Summitatum Sampfucbi,vnc.oclo.
Vint odtriferi, quantum fufficit,
Olei Seftzmi,vel Dulcis, lib.tres.
&uaffc.tn, biiuo infundantw.de'mderoquxntur'm duplici "va-

fe,adhumoru confumpt.Colatum repone.
^ Calfacit,obftritcta aperit,ncmofumgênas roborat-.'vt ncrucs,

>ûufculos,ttndones,ligamenta,ventrkulum:adl:s.c, hepar &
czpillos : atnitiem ob ïd moratiir,& rorpori colorem ac odo-
rem commendat.

PARAPHRAS E.

CEft Huylc n'eft de l'inuention de Mef. car Scrap. trai-
âé y. ch. t$.& Auic. iiu. 5. traifté 10. long tempsau-

parauant l'ont deferit : defquels il l'a puisé. Labafe cft le
Coftus,duquel il a prins le nom,comme du principal agent.
Les Arabes ont cogneu de deux fortes de Coftus:l'vn qu'ils

ont
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ont furnommddoux,& l'autre arner.De laquelle différence
ne font mention les Grecs. Bien eft-il viay, que celuy qui
eft lec,& vieil,eft beaucoup plus amer.que celuy qui cil re¬
censa caufe de Ion humidité aqueufe. le ne fçay ii cela au¬
rait trompé les Arabes ) A£ruanus,&quelques autres,qui fe
contentent de cognoiftre les médicamentspar ouytdite,ou
ledurc des liures d'autruy, fans plus grande recherche. Du
blanc qu'on apporte d'Arabie,nes'en trouue, qui aye toutes
les marques que Diofc.iuyattribué': de celuy des Indes, &
de Syrie,s'en trouue bien peu. Ceux qui n'auront du vray,
qu'ils prennent des racines d'Enule Campanc : ou que l'A-
pothicaire sen ion lieu prépare l'Huyle d'Enule Camp.com-
poséj& deferit par lemefme Mef.qui a femblable vertu que
le prefent. Le meflange n'elt diflembiable au précèdent de
Cappres.

Oleum Croci, D. M.

8. Croci, &
Calami aromat.vtriitfquc ■vne.-vnam.
M'jtrht., vnc.dimid. Infundantur Jîmuîdiebu-s qu'indue i»

Aceto. Diefexto toto macéra.
Cordnmeni,id efi,C arui,drag .nouem.
Stptiino die coquetnturfimul lento igné cum
Oki lib.vn*, & dimîdia ad Aceti confumptïonem. { Suni qui

loco Aceti,T.imimfupponHnt.)Cola,&repone.
f Neruos & -uterum roborat, amborûmque dolerem fedat, &

duritias dijfipat,coloris gratiam ejfcit.

PARAPHRASE.

CEft Huyle eft peu viite',jaçoit qu'il conuienne fort a ce
que Mef promet. Lequel n'ay voulu laiffer en arrière:

pource qu'il eft nece/Taire en la compoûnon de l'emplaftre
de Ranis, que cy-apres déferlions , en la dernière feefion
de ce liure fécond.

Dv Meslancé.
Faut concaffer la Canne odorante,& Myrrhe ;& les infu-

ièr auec le Saffran en petite quantité de vinaigre ou vin
l'eïpace de cinq iours : puis on y adiouiterale Cordumenc

- ou Carui concafsé.pourl'encore infufer vn iour entier ( &
feront iîx J dans vn pot de terre vernifsé, qui foit elïroit.

d'embou
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d'emboucrieure,8c couuert. Le 7.iour,& au mefme pot ,0»
les feia bouillir enfemblequafiiufqu'à la confcunption de
la liqueur. L'huyle coulé fera gardé aubefoin.

Oleum de Tiperibm »1>- M.

R. Myrob. Cepitlarum,
Bellertcarum,
lEmblicMum,fo
Indamm,fingul.drag. quinque.
liadkiim Afij, &
Fxniculi,vtriufque drag.tres,&> fem.
Zingiberit, drag.tres.
Trium Piperum,jîng.dr«g.tres.(Vm.tres habet Mef.)
Ssfgapeni,
Qpopai/acU,&
Amnwniacï,(mendcseUgit Mefw>byofcyamialbi.)jîng. drag.

dttM ,©■ femiffem.
TurbithArag.dacw^ non duodecim,cum Mef.
Surculorum recentmm,Hafech humidiji efr,
Hyffopi recentis:vel tantundem •utrculorum Thymi viridis, feu

humidi><fe>
Fol.Rut&virentium,fing.M.S. F arum trita coqmntitr ad ter-

tistijn aqus. lib.iz.& non i^.vt habent exemplaria noflra.
Colaturs. ctdde Olei Cicini,id eft, Hicinini,feil de Cheruajoe-
minewdum,feiilib.-vnam,&dimidiam. Veindepercoquan-
tur ad aqus. confumptionem:poft,colatum vfui reconde.

Quoniampcrpaucifunt,qui Oleum de Chcru» babeant , huius
■vicefumatur oleum Haphani,-vel Melanthij, vel Lini : quo-
niamfunt eiufdcm facultatif,teftibus Viofc.JE.tio , & My-
rep.Vel Oleum Irinum.aut Cbtyrinum, aut Amygdalarum
amararum,teftib.Me[.& Nic.Vnpofito. Séquentiel non nijî
■vtendi tempore,& neceffitaspojlulet.funt permifcenda.nam
ïmpenpïis caleret.

B. Rad.Ireos,drag. fex.
Calami arom.drag.dua*,& femiffem,
Seitaragi, ïicftjberidii Gmcorum , feu, Nafiurtij agr.drag.

dtti<{malh vertitinterpres
Tapfis,:peim Caffu vit colligïmusex Serap.cap- 5 7 z.lib.Si/npL

& Âtùc.lib.i,.c.666. Tapfuvero Serap.meminitcap. }J9-
inter
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intcrpres Syn. âmc.hanc -vocem interpretatur Tapfiam her-
bam, A'ajturtiofimilem'. §lnid difcriminu fit int'.r Iberim,
feu Kajlurtium agreflt ,çj? Tapfiam, itiam meiiiocriterver-
fatas m matériel medica facile iudicabit.)

■Anifi,Çp
Cordumenidd eft,Carui, ait/Cardamcmi'' virum fumm-pa-

rstm refert,ambo calent & ficcant ),8rd.jiuicJib.i,ai 59.
$> i6c.)vtriufque drag.i-nam, &[im.

Spïcs. Nardi ,drag .imam.
Exprejftonis Hyffopi vel Thymi.fxtarios très. A nie. & Mef.

hancdefcriptioncm funt mutuatiexSerap.traii.j. cap. 15.
fub r.omine Alkekengipro AikeLnhi.6)uandoquideni Alke-
kengi.feu Halicacabum non recipit,vt ab eu nuncupationi m
fcrtiatur. Alkelenicï vero Ara.Polychrefion Gr£c. &> tnulù
"jfuf Latinis fonat.Mef.neutriut appellaiicncm retiwtit, fed
à bafitrium Piperum nominat'.it. ContextHS AUf. variât
cum eo£trap.& A11ic.no» in Simplicium num- fedpondère,
•vt liquet ex defcriptionwn collatione.

% luuat morbos neriioritmfrigidos.vt p.iralyfin,Jtafmiim,tre-
morem,cpilepfîam,arihritim , & vteri,coli, rtnum , vtfici.
affecitu frigides : cpiin calfacit,tenuat-,terget,obflruBa apc-
rit , & calculum frangit, flatta difcutit, lienit duntiau
emollit.

PARAPHRASE.
MEfue Je mot à mor a emprunte cc/re deferiprion d'A-

uic.liu^.traicr.io.ibus ie nom d'Alkckcngi,qu'eft vne
cfpecede Solanum.mot depraué d'Alkelenici, qui uguifîe,
conuenable à plu/leurs chofes. Car elle n'en peut prendre
fonappellation,attendu qu'il n'y entre d'Alkckengi,ou Ka-
Jicacabum.Commc aufti de Serap. traicté 7. ch. 15. fous le
nom d'AlkcIcnici:LiruiçUe appellation Mef n'a retenuë:ains
la luyaimpofcedunom delabafe, les trois efpeces de Poy
me, qu'il met au premier rang, & les autres au troiiiefme.
L'autre différence elr, non au nombre des médicaments;
a ; ns en leur dofe : car Meiïie s'eft contente' de la moitié,
ainiï qu'on peut veoir,confeiant les deferiptions des vns,&:
des autres. Ce faitant on trouuera la defcription'de Mefue,
manquer en fix endroits.

Premièrement en la dofe du Poynre , mettant trois on¬
ces , pourtiois drag. I'eftime la faute pxouenjr des Impri¬

meurs,
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meurs, qui ont pris 5. pour 3. eu efgard au grand nombre
des in^rediens,& à leur dofc,& à celle de l'huylc qu'eft pe¬
tite. Dont neuf dragmes fufHront ( auec l'ayde des autres}
pour conftituer vne bafe. La féconde eit,qu'Auic.& Mefue
lifent Iufquiamcpour l'Ammoniac .mentionne par Serap.
Car à quel propos vn médicament froid au 4. degré', auec
plufieors chauds meflez pour la guerifon des maladies froi¬
des du cerueau.'Quc ce foit pout contemperer leur chaleur,
il n'y a apparence: eu efgard en l'addition qu'eft entière¬
ment chaude,pour augmêter fa vertu, en cas qu elle ne fuil
faf&iante. Ioinft que l'Ammoniac y conuient auffi bien,
que pourroyent faite les autres liqueurs. La troifiefme eft
en la dofe du Turbithxar Mefue y en met 11. drag. & Se-
iap.Sc Auic.feiilementquatre. La moitié' eft deux.

La faute premiere,& cefte-cy, viennent des Imprimeurs,
qui ont prins Je poincî mis deuant i.pour vn dix, en chif¬
fre , qui vaudroit dix , lefquelleschiffres ioincie%ertfemble
font douze.qu'eft la dofe mal fupposée aux exemplaires de
Mefue.La 4.8c moindre,eft aux hcrbes:car Auicen.fur tou¬
te la quantité y en met de chafeune vnc poignée, & Mefue
autant,fur la moitié que fur le tout : de forte que ce feroit
demy poignée de chafeune, & non vne. La cinquiefme eft
en l'eau : car Serap. & Auicen.fur le tout y en mettent 14.
liures. Prenant la moitié des ingrediens , comme a faiét
Mefue : auffi faut-prendre la moitié de l'eau, que fera 1 î.
quantité plus que fuffifante pour cuire 6. onces, 3c vne
poignée de medicaments.qui ne font legçrs,& qui n'endu-
rent'loneue decodion. La fixiefme , & dernière faute que
i'y trouue,vientdes Interprètes, d'Auicen. & Mef. qui ont
traduit S«^wj*,Tapfia,qu'ils ont dit reffembler au Naftur.
tium fauuage, qu'eli l'Iberis des Grecs. Que Seitaragi, &
Tapfïafoyent f.-mblables plantes, Serap. au chap. 1,71. &:
Auic. liure z. chap. 6 66. monfrtent du contraire.qui attri¬
buent mefmcs vertus àleur Seitaragi ,quc les Grecs à leur
lbcris, ou Nafturtium fauuage. Ioinû que Serap. au clup.
? 5 9. ttaide à part,& exprés, & bien autrement du Tapfia.
Dauantage l'expérience,&l'œil, & faueur , peuuenr iuger
du contraire.conferant vne plante auec l'autre. Finalement
le Cordumenum n'eft le Cardamomum , ains le Carui : ja-
çoit qu'ils foyeuttous deux chauds, & fecs au troiiîcfme

degré,
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degré , & conuenablcs à ce que promettent les Autheurs
deceft Huyle. Voyez Auicen.au lieu preallegué, chapitre
i;?.& 1 63.

Celte defeription ainfi remife cri fa priftine forme,& Ce
Ion l'intention des plus anciens Arabes ( les œuures def-
qucls en plufïeurs endroits ont cfte'deprauez.qui a fait fail¬
lir plusieurs ,qui n'y ont regarde' de fi près) feruira pour l'ad-
uenir. Pour chafeune once d'Huyle , on trouuera deux
dragmes,& demy depoudres,y compris les Gommes, ou li¬
queurs , tans y comprendre les herbes, quantité' fufïifante
pour vn commencement. Que s'il ne fuffit, on y pourra
adioufter vne partie d'huyle d'Euphorbe:ou l'addition fpe-
cifîee par Mef.Auic.& Serap.en la prefentedefeription.

Dv Meslange.

Donc en douze liures d'eau,on fera premièrement boiiil-
lu L-s racines deFenoil, & Ache , mondées deleurmatri¬
ce,ou buis, & contufes:vn peu après les herbes, & liqueurs
incifecs. Finalement les Myrobolains,Turbith, Gingem¬
bre , & Poyure concaffez, que Veau reuienne au tiers , ou
quart. Le tout exprimera couleure fera bouillie auec deux
Jieminesd Huyle ( qui valent, félonies Grecs, vne Hure &
demy ) de Kerua , ou deque/qu'vne des fus mentionnées,
par 1authorite'de Diofc.Accc. Myrep. MeC.Sc Prep. iufqu'i
ce qu'elle foit euaporee. L'Huyle coule' fera garde' au be-
ioin.En cas qu'il fuît befoin de plus grande force(Ie Méde¬
cin le commandant ) à cellHuvIe /y faudra faire bouillit
de nouueaud'autre deco&ion faiâre de Thym.ou d'HyiTb-
pe.en laquelle on fera cuire les Racines d'Iris.ou Flambe.la
Canne odorante , l'Anis, & Nafturtium fauuage, le Cardu-
mene, ou Carui, Se Nard Indique, iufqu'à la confomption
d'icelle:puisle tout exprimé.on Ce feruira de l'Huyle.

Okum de Euphorbio ftmpl. 2). tjllefues.
R. Enfherl>ij,vnc.dimtHiam.
Olei Leucoi, lut et, feu Cheyrini, &
Vint orioriferi.vtriufque -vne. quinque.
Coqurinturfimul ai vint confumpt.Cola^ repnne,

C c Olmm



4oz Liure 1 1. Setlion I,

Oleum de Ettpborbio comp. D. ç^îf.
E. Staphidis Agri&,&
Condifi.ïi eft,Strutu,-vulgo Sapo>mru,vtrmfyue vnc.fem.
Tyrcthri, drag. ft x.
Calaminthes montnnn,'vnc.■unam,& fem.'
Cofli,drag.decem.
Caflorij,drag.quinque. Trita,triduôqtie macérât « in vint odô-

r~tf.lib.tribus,fo dimidia.coquantur admedias.Tiemdc fi ïca
multtim didque manibut, & cola:& curn Ohi Lucti Lut et,
feu Cheyr'tnï, ant Sefamini, vel Dulasjib .vna,Q-> dim'uï':.-.,
coque ad vint reliqui confumptîonem : tune infptrge.

"Euphorbij reecKtU,é>a ^>' tenuiflimè mtï,vnc.femïffm, & rc-
coqueparum. Colatutn feruetur vfui.

^ Frigidos cerehri &ncruormn affectas iuuat, & apbalal-
giam,bcmicraniam,letbargum narïbus ïmmijfum, artiado-
rum quoque & hepatis & Jplenis doloresjllïtum iuuat.

VAKAFHRASE.

MEfue a emprunté la première defeription de l'Huy-
le d'Euphorbe de Gai. à la fin du fécond liure des mé¬

dicaments locaux , la féconde d'Auicen. liure 6. traifté i o.
à laquelle feulement il a adioulté le Staphifagre, & Stru-
thium, qu'il appelle Condifum , différent en face au Sapo-
naria , & de peu en vertu , pource qui n'aura l'vn , pourra
prendre l'autre. La defeription première, & /impie, pour le
iourd'huy cil en vfage ; ores que fa vertu fbit moindre. Si
l'Apothicaire n'a d'Euphorbe blanc, & recent,ains de deux,
ou de trois ans, & roux , qu'il augmente la dolc de fon Eu¬
phorbe de deux dragmes, qu'eft la moitié de la dole fpeci-
nee par l'Autheur, pource que tel Euphorbe roux,ou vieil,
n'eft fi chaud que le récent, & blanc, autrement fon Huyle
{croit moindre en vertu.

Dv Meslange.

laut fubtilcment pulueiifer l'Euphorbe au mortier , auec
quelques gouttes d'Huyle de Cheyri, que les Grecs ont ap¬
pelle' Leucoio , afin qu'il n'oitenec celuy qui le pulucrife:
puis le faire bouillir auec le vin , & huyieiufqu'àla con-
lomption d'iceluy,& le gavd-r au befoin.

le laiffe l'Huyle d'Enule Campa, pource qu'il a fernbia-
ble
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ble vertu que celuy île Lys composé, Seïrili , & quelques
autres qui ne font plus viïtez.

S'enfuit de ceux qui fe font des animaux entiers, ou de
leurs parties tant feulement.

Oleum lumbricorum ,incerti' authoris-

R. Olei -vetcrh,& clariJib.dum.
Lumbricorum terreflrium,vino albo lotorumjib. tinam.
Vint rubri,zmc.quatuor, aut lU.fimiffem.
Coquantur fimul, ad-vint confumptionem , & exprimantur,

dein Oleum fuo vafi eoopt rio.rcponaiur -vfui.
<f Articulomm dehribu*confirt.ej' vernis à cfwfafiigidaau-

xiliatur, te dohribm iunciurarum cft vfilt.

PARAPHRASE.

F Aut curieufement lauer les vers de terre,auec vin blanc,
& les y laiflér tremper quelques heures , à fin qu'ils fe

vuidentde la terre , dont Us fe nouiriflent, lefquels ferez
bouillit dans vn pot de terte plombé,eftroit d'emboucheu-
re,& couuert.auec l'huyle,& vin clairet.iûfqu'à ce qu'il foit
confumé. Apres on les exprimera, & çardera-on l'huyle,
en C011 pot bien bouché , attendant la necefîîté. .Si pour la
féconde fois, on rcïceie les hunbrics, & vin, pour les cuire
en lhuyle,& au niefmepor,commedeuant, la force en fera
plus grande.

Oleum Scorpionnm fimplex, 7). Mcfte.

R. Scorpionesnum. ziginti ,plw minrifue, pro eorum magni-
tudine.Infundantur in libris duabus Olei Amygdul. ama-
rarum.in vafe vitreoprobiobprucio,minfe vno, foli sfluan-
ti.vel alto loco cal/do. Poft colentur,& Oleum feruetur -vfui.

^ Lapident renum ejr vefict frimgit & expellit, lnmbis,pubi,
&perin&o illitum, autper meatum vrinarium iniectum.

Oleum Scorpionnm compoftwm, D.M.
R. Rad. Ariftolochurotunds.,

Gentiant,
Cjperi, &

Ce i Cort.
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Cort.rad.Capparorum,fingul.vnc.-vnam.
Olei Amygd.amar.fextarmm vnum,feHvnc.o&odeci»i.
Çontundavtur rai. &infundantHr inOleodies le. in-vafe

•vitreo operatlato,cumSucci Raphani li'-.femijfe. Vcinde in
duplici vafe roquantur , adfucci confumptionem,addenda
fub finem.Scorpiories decem,aut quindecim.Obtura va<,m-
folaiterum menfe •vno,& ■vtere.

^ Compofitumvefo cum medicament'u alcxucrïispefii & te-
ntrm opitttlari ferip/ît ManardtM.

PARAPHRASE.

MEfue a emprunté fon Huylc de Scorpions compose^
du 9.1uue de Rhafis, chap. 7 3. qui doit eftie tenu aux

boutiques, & non le fimple : pource que la vertu de la bafe
des Scorpions, ( dont ii a prins le nom ) eft augmentée par
les racines, qui d'vne fecrette faculté, auffï bien qu'iccux,
refiftent aux venins,8c pefte, & brifent le calcul. Le fuc de
Reifort'ores que Rhafis, 8c Mefue n'en facent mention) y-
ayde beaucoup , 8c empefche que les racines ne Ce bradent;
auec l'Huyle,au lieu de fe cuire.

Ceux qui y voudront adioufter d'autres alcxitaires.pour
s'en feruir en temps de pefte , auront vn remède en ce très-
excellent. Manard.

DV M.ESIANGE.

Il faut en premier lieu concaffer les racines , & l'cfpace
de vingt iours , les infufer auec vn fextier , ou i8.onces
d'Huyle d'Amandies ameres, dans vn pot de terre yernifeé,
& couuert au foleil, ou autre lieu approchant à fa chaleur.
Apres, on y adiouftera demy liure de fuc de Reifort, pour
le tout enïemble au mefme pot boiiillir, iufqu'à la con-
fomptiondu fuc : autrement les racines ne te pounoyent
cuire fans fe brufler , &deftruice leur vertu requife. A la
fin de ladecottion on y adiouftera (ouapies l'cxpreiiion
faidte ) dix ou quinze Scorpions, puis le pot couuert de
parchemin mouillé , fera tenu au foleil ardent, cnuiron vn
mois. Finalement, on exprimera fort , & ferme l'huyle,
qu'on gardera.

Okum
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Oleam Vttlpwum, T>. M.

R. Vulpem adultam,& bene habitam(qualisreperittir tempè¬
re ■vmdemiarum)euifceratam,&>n partes diuifam.

■Aquifontann,^ marm&,i-triufque quantum fufficit.
Olei veterk,& clari,Scxtariosduos,&femif.
Salis ,VKc.tres.
Coqitantur ad Vulpis artuum difolutionem.
At inter ctquendam adiice,
Summitatem Anethi,&

Hyffopi.vel Thymi , vtrmfque M.I.& nonlib. 1.
Deinde cola , &recoquantur ad dtcocii euaporationem , tum

duiarum kerbarnm(Anethifcilicet, & Hyffepi.vel Thymi)
■vtriufque lib.vna:tum exprime,^ repone Olcum.

f Adpodxgmsreliqudfque arthritidisjfenes , omni temport
vtilc,& addorfi renumqne dolorcm efi ejfujtx.

PARAPHRASE.

P Aul -£ginette,& Mef.font d'aduis prendre & bouillir le
1 Renard vif,en l'Huyle, & reietter les entrailles, & non
ia peau.En l'opinion defquels ie ne puis du tout condefcen-
dre.-carie bàHUtii vif.ou mon, cela n'augmente tiy dimi¬
nue la vertu de l'huyie.

Touchant la peau, elle efl: peu fucculente: au contraire
les entrailles font grades, & par confequent vtiles:pource,
ic ferois d'aduis qu'il fuft fait ainii.

Prenez vn Renard de moyen aage , gras , & refait, tels
qu'ils font au mois de Septembre, & Oûobre, ayans efté
nourris,& engraiflezdesraiiïns.

Iceluy faut efeorcher , & nettoyer les entrailles de leurs
exercmens, & les cuire auec le Renard , diuisé par petites
pièces (afin qu'il foitpluftoit cuit) en cfgale portion d'eau
de fontaine,& marine,ou faumure, pour ceux qui habitent
loing de la mer, &: fontaines falees, en quantité' fufEfante:
veu que celle que Mefue fpecifîe.ne fufEt.iufqu'à ce que les
osie feparentde leur chair , y adiouftant du commence¬
ment le fel requis,& fut la fin l'Anet, & Hyflop,ou Thym,
de dufeane vne poignée. Cela fait,les faut exprimer aucc •

Ce 3 vne
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vue forte toile : puis y adioufter à la coulcurc , l'Huyle re¬
quis, & d'autre Anet,& Hylïop, de chafcun -vue liurc,pour
ie tout cuire enfemble , iufqu'a la confomption de l'humi-
dité,ou peu près. Apres, par la mefmc toile feront fort ex-
piimez,& l'Huyle fera gardé :ainfi tel huyle aura plusd'e-
ntrgic qu'autrement.

Olcum De mefme façon fe faift l'Huyle de Cliiens, Chats,Lui-
Catello- fars,& autres animaux, fans addition d'herbes, fi exprez il
rum. n'eftoit ainli commandé par quelque dodfe & expérimenté

Médecin ; pource qu'en tout temps ces Huyles fe peuuent
faire,il n'eft befoin les tenir aux boutiques.

Oleum L'Huyle de Ranettes, ou Grenouilles, pour l'emplafhe
Rana- de Iean de Vigo, fe faicT: non feulement des teftes des Gre-
rum. noiiilles,comine dit Mefae ;mais des entières, & plus char¬

nues, qu'on fait bouillir , auec deux fois autant d'Huyle
doux, dans vn pot de verre bien bouche' auec vn peu d'eau,
iufqu'àleur diftolution,commeles precedens, qu'on garde
au befoin.

Ohnm L'Huyle de Viperes.Sc Serpens fc fait de mefme,hormi$
ierpen- que ie feiqis d'aduis que les teftes, & queues fuffent coup-
tium. pces,& leurs entrai lies iettees. Icelles, comme maigres,fei-

ches,dures,& peu fucculcntes. Ccux-cy,comme réceptacles
de leur venin, la graille toutesfoisy laiffee, comme vtile,à
ce que promet Mefue.

Oleum CœfiorijJîmpl. D. 3\£. Prapofiti.

R. C ajlorijsuncunam.
Aqu& ■vits., vel V!ni,-vnc.duas.
Olei veterisJib.'vnam.Bulliant in duplici vafe Aum Uquor ab-

fumptuspt,colatura ftruaur. In Cafiorkgemtaiibw ,vel
fubi prom'met tumor,ex fanie, ■virusolcnte ciftideinclufa,à
Pharmacopiis perpirc.m pro tefliculis ■vfttrpatw. Si hoc
Oleum ex fanie comparetur,quin facile Oho liquatur, non
coquenda,fed apttitione,&' calfattione mifeendet. Si vero ea

fica. fit>pulttsrifttHr, ©* coquatw,-vt monui -•paruam fufti-
ntt cociionem ob eiut tenuitafem. Iiqttoremnon exprejftt
Kicol.fed ex I ernelio,Q> Syluio addidi,ne coquendo , Oleum
■vrMtur ci'.m Caftorio.

Oleum
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O/^*» Caftorij comp.D, lacob. de Manliis.
R, Caftorif.
Styraris Calamité;.
Galbant,
Euphorbe/,
Cœjfi* lignes, e.ramatics.,
Crcci,
Opopanaiis,
Carpobalfami,-vel fucccd.cius,fem.Lcntifc'hijel Terebinthi, vel

Cubebarum,
Spicn Kardi &
C ofti,ftng.drag. duai,
Cypcri,
Schœnanthi,
Tiperis longi/gr

Kigri,
Sabin&,&
Tyrethri,fîng.drxg.duttf ,& femijf.
\ ini odorïfiriXib.duiM.
Olei dulcu, lib.tr es. Ccntufaomnia cQcpic in duplici vafe , aà

■vini confn'/nptionem.Colu,& ferua.
Ç Hocoleum compoptumpmplici efl efficaàuf ad neruorum &

articulorutn ajfccfits fî :gido;,ac cerebri. Aurium fnrditati&
tinnitt'.i,pardyft,tremcri,jpaf)r.o , &febrium rigori inunit/i
dorfijl ina conftrt.

~ÏARAPHKASE.

IE dcfirerois que l'Huyie de CafÏQr,compose' félon la pre-
fentedefciiption,fuft: tenu aux boutiques,pluftoit que le

fimple.poiuce qu'en toutes chofes il a plus de vertu. Dans
vne partie du vin faut fondre leGalbanum, &Opopanax;
puis les couler & cuire à la confidence de miel. Apres con-
caller les autres médicaments , & les cuire au bain marie,
auec l'Huylc requis.iufqu'à la confomption d'iccluy,ou peu
près : puis le tout fera exprime', & à l'Huyie on diiioudra
les £ommes,auec vn pilon.ou fpatulede bois,iufqu'à ce que
le tout foit bien meflange,& froid, pour le refferrci dedans
fon pot bienbouché,Attend*nt la neceffuc.

Ce 4 Sdlj a
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Balfamum Polychreftum,!). "B.Banderont.

JJ. Rad. Sympbyti maioris,vnc. quatuor.
Kad. Plant aginif.'vncia.s dit eu.
Herbarum Symphyti medij-.v.ulgoBugle,

Symphyti parui,vulgo PrunelU,
Èetonta,
VermicularU,
PrimuU ver'u,
Agrimoniéi,
Diapenfii, feu SanicuU,
Abfinthij pontici maioris,
Roberti.qui eji quarta Geranqjpecies, Alatthiolo.
Verben&,
MillefoUj,
PilofelU,
Pimpinelh, &
Ctntuurij minor'u ana Manipulum ■vnxm,& fimiffem,

Contufis oinnibm rectnùbw, in mortaricaffunde
Aqus. vit* reBificats, vnc.ocio , vjpfimul maccrentur fuper cl-

neres calidos diebits quatuor-.quinti, ex his tepefaclU expr'i-
metur fuceta\m quo diffolues:

Terebinthins. dam,
Oleorum Uni,

Sambuci,{-velcommunis i:eterW)&
Hyperici ana libram -vnam.

Ettlliant in âuplici 'vafe^adfucri ferme confumptioncm , dtin
colentur, & reponanturin ampulla vitrea, diligenter cera
ebducta,vfibm extemporaneit.

PARAPHRASE.

DE [3 Syrie.de l'jîgvpte , & Iudée, principalement de*
vergiers de Hicricha/Citc iadis tres-nchc, en la tribu

de Beniamin , durante de Hierafalcm cnuiron vingt lieux,)
on apportoit autrefois des Baumes très excellera , & célé¬
brez par les Anciens, la cognoiffanec defquels nous efranc
dcfnie'e,nous fommes fruftrez de l'errect de leurs rares , Se
Singulières vettus ; au derfaut d'iceux M. Bute Bauderon

(non
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mon Pire a composé celuy-cy , lequel i'ay iugé' efrre digne
poarfes efFefts.d'eftre inféré au prefent trai&é, pour l'rti-
iité publique:& prie les Apothicaires, de le tenir faiél dans
leurs boutiques,! fin que les Medecins,Chirutgiens, & au¬
tres, lors de la neceffité s'en puiflent feruir, amfi que ic dé¬
clarera}' cy-aptes.

Son Autheur luy a donne le furnom du mot Grec «^p-
%l»<îf- ,c'efl à dire, mttltivfies, pour monfher, qu'il eft vtile
à plufieuis v fagcs,comme pour arreller quelque hemorrha-
gif,pour agglutiner les playes récentes, mondifier les vlce-
res lbrdides,& iceux incarner, guérir les {blutions de con¬
tinuité , & contufions faicles au cerueau, nerfs , tendons,
membranes & ioinctures, eftant accompagnée comme ie
diray maintenant.

Sa bafe eft la Terebintr.ineClaquelle feule eft comme vn j-( rebm-
Baume familier aux playes,Diofc.& Gai. ) Sa vertu deterfi- ^ w<>
ue, mondificatiue , & chaleur foible , font augmentez par vu i„ er %
Miuyled'hypericumjlesfueillesdeBetoine.Geraniun^Cen-^A^,/.
tauLée,Eupatoire,& Abfinthe. La rcmollitiue par 1 huyle de yliwe % a \
Lin,lequel y entre encor,auec les autres froids,pour tempe- faffmm .
rcr, & difeuter l'inflammation, qui fuit ordinairement les
playes & vlceres au commencement. La digefciue , & ag-
glutinatiue eft accreué",par le Diapenfia,ou Sanic\e,la Ver-
benc , le MiJlefb/fum , & Pilofelle , laquelle par fa froideur
mrdiocrcjiagrande lîccice',condenfc,& ie/heinr,Ics hemor-
rhagies faicles de quelque caufe que ce /bit , aydee toute¬
fois parla Pimpinelle,Vermiculaire,racinesde Plantin , &
Confire tant grande,moyenne,quc petite.Le Primula reris
y ell mis pour le cerueau,nerfs,& ioiiiilures. L'caud'e vie
pour le tout faire pénétrer, par fa ténuité de parties, aucc
î'ayde des herbes chaudes,& huyle d'Hypericuniifondre, &
diffoudre les grumeaux de fang,ou autic humeur caille' , &
deflecher les vlceres lordides.

Dv Meslangk.
Faut premièrement couper les racines de la grande Con¬

fire^ Plantin ou iccllrscôcafler,puisinci fer menu les her¬
bes l'vne après l'autie'auparauant mondées & lauées^& les
méfier cnfembledans le mortier, auec les racines. Et de la
niifes,auec eau devierccrifîce,d5s vn pot déterre verni fsé,
bit ccuuert en infanon,!'efface de quatre iours fur les cen-

C c j <lres
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rires chauctes.Lc cinquicfme iourd'infuiton e/îarlt tiède, en
faudra exprimer le fuc,& dilïbudredans iceJuy la. Tereb'm-
thinela plus claire, & tranfparente qu'on pourra rroauer,
auec les huyles de Lin, de Sambuc,&: Hypericum , tel qu'a-

Ta? t9x uons dcfcrit.Ainfi le tout fera cuit dans vn double vaiiîcàUi
-L, , quafî iufques à la confomption du f uc,& non du tout : puis

le tour efiant coule' iera gardé dans vne fiole de verre, bien
bouchée auec Cire blanche , Se couuerte d'vne double peau
pour les vfages fuiuans, ou autres que le Médecin aduifeia.
comme s'il veut arrefter le fang, faudra joindre au prefenr
Baume les drogues fuyuantes.

Sanguincm fijiens.

R. Olcitfcit VnlfamïpréiJ'cripti.-vnc-quatuor.
Ci r* alùi, &
Rtf?>!£, ana drag.fix.
Holi Orientait!.
Sanglants draccnis{id eft.Gumtni arbons Draro diB& , qttodà

edore rtibro fanguls hodie nom'matur)&
Lapulïs kimatites, ana drag.tres.
Jilo'es hepaticn,
Coraîlî rnbri,<£>
MumiA,ana drag.inatn,?? femijfem.
Çalcbanthi vfli,drag,-vnam:fiat 'vnguentmn vfui.

Çlutinans.
R. Oleiprtjcripti,%nc.quatuor.
Gummi lE.lcml-.iy
Seul .triais,axa vnc.âitzs.
Cert albéi,drag.fex.
F cjiiist,
Vir.is naualis,
Gummium Amtnonïaci,

Galbant, £J>
Opoftmucis , accu folutorum, ( vel vino.jt fauc'iatifuer'mt

Neriti)tf> ad Alelliscrajfittcm cochrum, ana drag.tres.
Vttl. Thuris,
Mafiiris, &
Sarncol!& }m« drag.duas,fiat VnguentHm,tiaut vltior.

Sartre
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Sitrcotkttm.

R, Oleipr&fcriptit-vnc.quatuor.
Cert all&,&
Befîn£,ana drag.fex.
Gummium Ammoniaciy-vnc.femijfim.

Galbant,
Fuluerum Ariflolochu rotundt,
Thuris,
Mafticis,
Sarcocollt-,^
Myrrh&,ana drag.duas.
Croci.Scrup.vnumfiat Vnguenmmsvtendi tempore.

Cerebro 3Neruisy& iurt£lnm accommodhm,

R. Olei,feu Balfamiprtfcriptidib.dimidiam.
Gummium Elemi.-vnc.tres.

Heâers.^
Cet a albi,ana imcwm-vnam.
fuluerum Salait,

Lauendi:Lt, &
Caftorij,ana drag.tres.
Ligni Aloës,
Cubebarum,
Caryophyllorum,
Maris,
Baccarum lauri,&
Iuniperi,ana drugrjnam^Çp femilfem.

Cmci fcrupulos duçs-fiat vnguentum,

FARAFHRASE.

CEs quatre descriptions ontefte'icy adkraflées , pour
monftrer les diuers vfages de ce Baume,felô l'exigen¬

ce des cas, & accidens qui fmiiicndronnchafcun en pourra
vfer diuerlemcnt, & l'approprier félon les indications qu'il
aura pris,lur fon fubje<ft:pat icekiy les Chirurgiens feront
releuez de beaucoup de peine , & auront honneur en l'vfa-

2e,
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ge, outre le piofit du malade , poutucu qu'ils i e fcàchmr
approprier, & qu'il foit difpensd fidellement : la première
defcnpuo» leur feruira pour reftraindre, & eftancherles
hémorragies au commenceraent.La féconde pouia^n,;
r,er:la tro.fielme pour régénérer la chair Ji où il y au?a de-"
petvlKH.n de fubftance.les autres générales intentions pro
mifrs.-la dcrmere pour les nerfsjoincïures.cerueau & au
très parties membraneufes, ou tendineufes WclVees I r
meflange n'eft autre que celuy que nous cnfeia ner on-
maintenant en la fumante feclion des Onguents °

SECTION II.
Des Onguents.

'Autanrque le Uniment tient ie milieu, entre
lesHuyles, & l'Onguent, ne fera hors de pio-
pos iommairemcnt déclarer eue c'en: & de

desOnguenT " * ""**. ' a *"™ Ua W«Mta
Vertu»- j-iniment a pnns le nom de fon vfage : fa forme tient le
tion de ««'«eu entre huyle & onguent : car il eft plus efpais due
Itnimtsnt. Inu yle>& plus mol que l'onguent : parce qu'on n'y met

point de ç.re. 11 fecompofe communémentauec Ho vie,
Tcreb>nthineJgreffcs,bcurre JmocIJe5,micI JpoBdres 1&c

Pour le lourd'huy 'improprement parlant^on appelle Li
niment.1 Onguent plus mol qu'il n'eft requis, ores qu'il y
entre de la cire,goinmes , liqueurs, refînes , &c. On ne les
prépare , fînonlors qu'on s'en veut feruir, félon l'ordor -
nance des Médecins , & Chirurgiens.

Des Onguents en gênerai.
Ngucnt deriuefon nom d'oindre : pource que d'ice
luy,I«parties malades en fonteintes. Il fe ™ f "

desprtiesdesplâtes^niniaux^ietaux.min^^i 0 ^
L huyle y fat de matiere ;& la cire pour la forme & [on

gu.ment retenu la vertu des ingrediensi la par de ffe"

%uant r op n lio n d'Auk,fen. 4 .primi )à lailnïSpt;
qiiars

o

»''#J
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quantité de la cire félon Gal.au liur. 5. des Media Gen. & p, rt*«w ' -
Paul. vEgin. liur. 7. chap. i7.eft deuxdragpourchafcune de la cire
once d'huyle , & vne drag. de poudres. Cefte dofe n'eit de
tous,& toufiours obfcruee, foyent anciens, ou modernes: vu,, 1
ains fouuent diuernftee,félon lesintentionsdiuerfes.Pour- „ 0
ce.lcs Médecins fouuent taifent la dofe de la cire,& la laif-
fent au iugement de l'Apotliicaire,experren fon art,qui fé¬
lon la quantité de i'liuyîe,.poudreS;rciine,colophone,&c.le
fçauia bien faire.

La cire blanche,aux Onguents froids.eft meilleure que
la iaune.Au contraire la iaune aux Onguents cliauds:ain£
qu'en particulier fera monftré.

D'auantage icy n'entendons parler des Onguents fpeci-
fiez parDiolè. au liure 1. de la matière Médicale ( qui ne
font autre chofe.qu'huyles compofezde drogues aromati¬
ques, dontauons traicté en la précédente fection-, & non
de tousjains feulement de ceux qui font en vfage,& qu'on
tient aux boutiques.

La différence fe prend,& diflingue félon leurs efrecrs,&
l'ordre qu'on obferuc en la curation desvlceres. Toutes-
fois nous les diftinguerons en deux:à fçauoir en froids, &
chauds, & commencerons aux moins compofez , comme
auons fait es précédentes fections.

Des Onguents en particulier.
Et premièrement des froids.
Vnguenuim %ofatum t D.M.

Tk.Axungis.forcirecmth nouiesaqua calente , & totiesfrigi-
dadotA (vt fit exfers omnis odoris.)

Rofarum rub. recentium , -vtriufque ïib. très.
Infundanturfimul dics j.vl marcefcar.t : tum coque ignï len¬

to, <&>cola.
Fjirfus tantundem Rofarum recentium , & contufarum , fer

lotidem die s marcefeere dimitte : funde igni vtfri'us , (j}>
cola : tune ajfunde,

Succi Rofarum rub. lïb."jnam,& fem.
Olei Amygdal.dul.lib.femiffemJZojue igni kntOyadfucci con-

fumftionem, & retone vfui.
VU dt
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Vttnii tentpore fi vigiliî adfir.t, confulâtque Atedicm , aide

Opij aqua Rofitrumfolttti, quantum videbïtur, ut rhonet
Mcfue.

C Phlegmonat, eryjtpdata,herpetas fedut. Ccphalalgiam cd-
Uàetm , $> intemperitm calidam ■vcntriculi Q> hepatU mi-

PARAPHRASE.
DEs préceptes eferits pat Diofc. lib. r. cap.68.trai<ft.ant

la manière de rendre les greffes odorantes, Mef. a
compose' ceft Onguenr,lequel aprins le nom de fabafc,les
Rofes rouges, & fuc,tres-cxcellent à ce qu'il promet.

Pour le méthodiquement compofer félon Mefue ,faut
nettoyer la greffe de porc de fes membranes, & la lauer
plusieurs fois auec d'eau qui foit plus que tiède, puis au¬
tant de fois auec eau fk>ide,an"n qu'elle perde toute la fen-
teur,& que plus facilement rcçoiue celle des Rofës.A icel-
le,on y adiouftera autant de Rofes rouges recenres,& con«
tufes au ruoitict,ctue de greffe, qu'on laina infufer au So¬
leil avdent,enuiron fept iours : ou 3.fur les cendres chau-
des,(fi on eft prefséj dans vn pot de terre vernifsé, qui foit
eftroit d'emboucheurc,& bien couuert.Apreson leur don¬
nera vne ou deux ebullitions,fur petit feu, puis on les ex¬
primera derechef à la greffe coulée : on y adiouftera nou-
uelles Rofes.comme deuantfcontufesjqu'on infufera, cui¬
ra, & exprimera. A la couleute , on y adiouftera la moitié
d'autant que de greffc,de fuc de Rofcs rouges, & la lîxief-
me partie d'huile d'Amandres douces nouueilement tire
( fur 3 .Hures degteffe,fera vneliu & demie defuc,& demy
liu.d huylejpour le tout enfemble à petit feu cuire, iufqu'à
îaconfomptiondu fuc (ou a peu près.) Pource qu'il vaut
mieux qu'il y en demeure vne ou 1. onces , que s'il eftoit
tellement confumc',quela greffe, &huyle acquittent vne
chaleur contraire à la froideur des Rofes,fai tant ainfi deux
infuftons.Sc coctionsxeft Onguent fera rouge,& odorant,
&neferabefoin y adioufterd'Orcanetc,ou Anchufa,com-
me aucuns font , contre l'intention de l'autheur : lequel
ainfi fait fera gardé.

Ceux qui le voudront faire fort odorant, & blanc com¬
me Pomade,au lieu des Rofes rouges , prendront des Mu-

feades
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fcades qu'ils hacherôt, aucc vn long couteau,5: ne les con-
tufcrontau mortier: & de femblables Rofes en tireront du
iuc,& feront les infufîons ,& coérions comme dict eft.

De mefme façon , on pourroit faire Onguent de fleurs
de VioieSjNenupharjSaulge , Rofmarin ,& Marioliine , &
autres rieurs odorantes,ainiî qu'enfeigne Diofcor.

Vngucntum 7S{jttriwm,feude lythargyrio , vel
Trypharmacutn, 2). Ad.

K .Lîtbargyri auri temàjpme tritiMb.femiff. Chi R ofati Osnph.
•vtl altt riui.fi défit, 0»

Aceiï acerrimi, vtriufque quantum Lithargjrtts agitât,1 in
mort aria cbiberc pcterit,& iufiam craffitiem ttequifitterit.

^ Eftfarcoticum & efuloticum : fcabii i $> entii •vitiii vtiU,
•vlceraficcœt,& ad cicatriccm ferducit.

PARAPHRASE.

CE il Onguent eft appelle Ntifriitim, pourec eue la Li-
tharge,agitee au mortier auec le vinaigre , & huylc

Rofat, elt nourric.ll eft auffi. nommé Triph arrnar.m:y oui-
ce qu'il eft; composé de «ois:& de Lulïarge, comme de fa
bafe.

Aucuns au lien de vinaigre,y mettent du fuc de Morelle,
appellée Soianum,ou de J'Jannn,de Ceruie, oa autre icin-
blable : ce que ne doit faire l'Apothicaire, il éxptex ne luy
eil commandé par quelque dock Medecin,ou Chirurgien
expert. Il difFere de l'Emplaftre nommé Tripbarmacxrn , de
la feule cuite. Mef. l'a emprunté de mot à mot , de Scrap.
traiété 7.C.P. fous le nom de Mcrdafengi , qui Cgnjfie en
langue Arabique,Litharge : voyez les interprètes d'iceluy,
& d'Auic

Dv Meslange.
LaLithargecurieufementpuluerifce , fedoit du com¬

mencement,& lôguemenc nourrir aueepeu d'huile,& vin¬
aigre , à fin qu'on ne la noye,en fe penfant hafter. Ques'il
auenoit,il ne fe pourroit cfpeflir,quelque agitation qu'on y
fitr,ou difficilemcnt.S'il eft faitdani, vu mortier,& pilon de
plomb,ii en fera plus refi.ïgeratif,& deiîccatif,mais il ne fe¬
ra blanc , aiiis gris.

Vngtun
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ZJngHcntHm de BoloJ).Guidants.

R. Te m figiHattJib.dimidiam.
£o!i Arment, lib. vnam.
Aceti,vel Succi Solani,vcl Vlantag. vel alterxw eiufdem fa-

cultatisjib. vnam.^f femijf.
Olei Rofati Omphacinijîfieri poteftjib.tres.
iienfim aghenttir in mortario , donec linimenti craftitutlinem

conquirent,vt in vnguento Nmrito diximm . '& reptnan-
tttr vfui. Si qui* Terramfigillataw renuxt , qu'od carkrfet,
auge M Boli dofim,Q> non peccabit.

^ Réfrigérât,adflringit& roboraf.proindc roniicr.it initiofu-
xionum calidarum: & phlegmons., cryfipelati &aiims
prodefi.

PARAPHRASE.

C Eft onguent eft deferit par Gui de Cauliac 3 en foa
traifté 7.doârincpixmieie >chapxinquiefnie )& puisé

parluy,des cfcritsdeGal lib.9.Simpl.Uaprinslenomde fa
bafe , le Bol de Leuant : la vertu deficcatiuc duquel eft. au¬
gmentée par la terre ngillee,apportee de. Lemnos , pour le
iourd'huy appellee Stalimene.Ccux qui n'ont la commodi¬
té d'en recouurer fi grande quanti té, (auflî qu'elle eft clie-
rejqu'ils prenent autant pefant d'autre Bol, pu de la terre
de Blois,ou autre gialfe,& gluante,&r ne feront mal.Sa ver¬
tu réfrigérante eft augmentée par les fucs des herbes icfi U
geratiues fus fpecifiecs>ou vinaigre.

La manière de le compofer n eft diffemblable au prece-
dent:hormis qu'il faut qu'il foit vn peu plus mol qu'il n'eft
requis i fi on le veut garder, pource qu'il s'efpeftit en fe
dtileicliant.

î rnguevtum sflbum, D.%hafis.

R. Cers albs,, quartarium vnum , feu vnc. tre^.
Ceruft,e>quaro[arum lot£,lib.femiJJ'em>feuvnc.fex.
Olei Rofati,!ib. -vnum , feu vnc. dnodecim.
Albumina nuorttm , r.umera tria.
Cai/hur*. drag. vnam. Techniceparctur Vnguentum.

f Valet
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f Valet adamhufta,prurittim,fcabiem, intcrtrhines , v/cera,

fuftularttm eruptiones,acrem ftrpiginem, inttmptricm cf.lt-
dam vlcemm,&> ad alia cutis vitia fananda,

F A R A PHRASE.
RHaiïs defcrit cell Onguent contre Ja bruflure, auchap.

1 8.du Iiu.7.dc ion continent, lequel a prins le nom de
û couleur blanche.

La Bafe eft la Cerufe, l'acrimoniede laquelle elr corri*
feeparla lotion,faite en eau Rofe. L'huyle Rofàr, Ce. au-

ins,ou blancs d'œuf, y font mis pour augmenter Ja vertu
réfrigérante de la bafr:& le Canfre,pour feruir de véhicule.
La cire blancbe,pour donner corps à l'Onguent.

Dv MSSLANCE.

Pourie faire beau,& bon, faut frier fur vn tamis renuer-
sé(vn papier net au deifousjla Cerufe:puis la lauerplufieurs
fois,en eau de fontaine,& finalement en eau de Rofes:puis
la feicherdans vn plat de terre vernifsc , qui foit couvert
d'vn linge blanc au foleil. Apres on fera fondre à petit fea
la cire,auecl'HuyleRo fat clair 8c net, dans vn vaifleau de
terre vernifse, ou d'eftain , & non de cuiure : puis retire de
deiïus le feu,on y de/trempera la Cerufe aucc vn pilon , ou
fpatu'e de bois , en remuant continuellement, iufqu'à ce
qu'ils foyent froids. Apres on y adiouftera les aubins d'œufs,
Se le Canfre fubtilement puluerise',puisfera rciîeiie' en ion
pot au befoin.il n'y faut de Litharge, ny autre choft-.com-
me aucuns font(& mal, ) s'iln'eft exprès commande' , pour
quelque confideration incogneue àî'Apotliicaire.

V. T>eficcdtiuti?nRubrum , incerti autlcrk.

E. Olei Rofati Omphacinijil/.'vnam.
Cerx. albs.,ijnc.quinque.LiqHatu injpergc ful.fequentem.
R. Lapidis Calaminaru fubtilijfimètriti & loti,
Terra. Lemnim.'vel Boli Armeni,zitrinfque z/nc.quatucr.
Ltthargyri auri,&
Cernf&,'vtriufqHe vnc. très.
C.,xbhu>:f.,dra<z;ï/n!im.Tecknicèfistfvngue>?tnt>!.
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C B.efîigeraî,robcrat,j{ttxionem fiflit,parte»; njfectam tHttur,

humiditateiexcrementhim,digerït^nbfumit',-vlceraJïccat,&
ad cicafricem ferducit.

PsiRuiPHRASE.

L'Autheur de ceft Onguent nouseft incertain .lequel a
prins le nom de fon effeft , & le furnom de la couleur

rouge que luy donne fa bafe , la pierre Calamine. Sa vertu
denccatiueelt augmentée par laLithargc, Cerufe , &Bol
( pour la terre figillee : j la refrigeratiuc. par l'huylc Rofat
Omphacin.La cire luy donne corps,le Canfrc par fa ténui¬
té' de parties, fait pénétrer la craflltie de la bafe, & autres
deficcanfs, & terreftres.

Dv Meslange.

Faut puluerifet chafeun à part,le Canfre,la Lithârge, le
Bol, & la piene Calamine, qu'il faut lauer à caufe de fon
acrimonie, 8c Cerufe,comme fouuent a elté dir.puis à petit
feu faire fondre rhuylc,& cire. Apres hors du feu on y def-
trempera les poudres : finalement le Canfre, en remuant
tou(îours,auec vn pilon, ou fpatule de bois, iufqu'à ce que
le tout foit refroidy, à fin que les poudres n'aillérati fonds,
& fe puiifent mieux meiler.Syluiusconfeillequerliuylc &
Litharge foyent premièrement nourris à part furie feu, à
fin qu'il en foit plus deliccatif, & agglutinatif, auant qu'y
mettre la ci te,ny les autres ingrediens:cequi eftbien vray,
niais aulli il réfrigère moins:qualité neceflaire à la chaleur
eftrangere , qui fouuent accompagne les vlceres. De cefte
forme fe fera vn Cerat : car pour vn Onguent y faut moins
tic Cire.

P". Tompholigos, inctrti auEloris.

K. Olei Rofzti Omphacini,vnc. vigintï.
Sstcci grar.orum Solani,-vnc.oBo.
Coquanturfimul^d httiut ferme confutnpt.tunc liqua.
CtrtL albn.& non flaua,vnc.^itinq;<c.
Cerufs. lou,vnc.quattu>r.

flum
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Tlttmbi vfii loti, & tmnijfime pul. ( non vfium timui/pmèpul-

uerifatum anteponerem. )&
Pompholigis ( bitius penuria Tutu pr/ip. ) vtriufyue vnuduos.
Thuris purifubtiliffiml fuluerifati,vnc. i/nttm.
Ex arte paretur vnguentum, vfui reponendum.
^ Vlcera ùbïariwi ficcttt , valorem Unit, humidit ai cm fie-

eut , malignitatem cancerofam domat , dolorcm le-
nit , cauitatem carne impltt , & ad cicutricctnper-ducit.

PARAPHRASE.

LAutheur de ce/1 Onguent rn'eft incertain ( iacoit que
Picpofnus J'attribue à Nicolas ) ne lavant peu trouuer

auxiecî.jio.& jo.des Antidot. félon My'rep. où il traicte
des Onguents , Ceroignes, & Emplaitres. Si quelqu'vn le
trouue ailleurs, il me fera plaifir cotter le lieu , pour le fou-
iigement de ceux qui viendront cy-apres. I'av fuiuy Nie.
1 rcpo(itus:hormis que i'ay doublé la dofe de Vhuyle , met¬
tant 10. onces pour .10. pource qu'il ne fumfoit à fi Gran¬
de quantité de cire, & poudres, àcompofervn Onguent:
ains vn Empla/he. °

La bafe eft le Pompholix, dont il a prins le nom , com¬
me de ecluy qu'a defleicher fans mordacite' , tient le pre¬
mier rang entre les minéraux , & métaux. Gal.au 9 .liure
des (impies , & 4. des Med. locaux. Ioint que facilement,
& a -vil prix, en en peut rccouurer des fondeurs de cuiure,
& d artillerie : car la Tutie ( efpece de Cadmie ) pour le
lourd hny eft (& mal) prinfis pour le Pompholix,& a beau¬
coup moindre vertu. La caufede tel erreur, pratiquée par
nos Apothicaires, vient de Serap & d'Auicen. qui ont eiti-
me la Tutie, & Pompholix cftre mcfme chofe. Ceux qui
neIçaurontcognoiftrela diiFerencedel'vn,d'auec l'autre,
quils hfent Diofcor. & Galen. & ceux qui n'auront la
commodité- recouurcr du vray Pompholix , en attendant
prendront de Tutie prepareedauec, & fubtilcmem puluc-

Au lieu de Plomb bruflé, auec le Sonrfre, ie ferois d'ad-
D d x uis
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uis qu'on piinft du crud , lequel limé , ou battu en lamines
fubtiles>& infusé en fort vinaigre enuiron 14. hcures,faci-
lement en friant au mortier de bronze fe puluerifera,& plus
facilement que le brune mefme:&ores qu'il ne foit infuse,
il fe peut puluerifer (eftant limé ) autant fubtil qu'on vou-

Notx. dia.Ma raifon efr,que du Soulfie & feu, il perd fa vertu re-
frigeratiue,& acquiert vne chaleur, & acrimonie , qu'il ne
perd du tout par la lotiomqui caufe la douleur, & mordaci-
ré aux vlcercs , au lieu d'efteindre la chaleur qui fouaent y
eft.Quelqu'vn dira,Diofcor.Galien,les Arabes, & pluficurs
des modernes, en auoir vsé auec heureux fuccez. le le con-
feiTemioy-mefmeen ay vsé,& trouuè par expérience,plus
d'effecl au plomb puluerhcjcomme i'ay dit.qu'au btufle.Et
crois que fi les anciens eufient eftimé, qu'il fe fuft peu
puluerifer,ûns calciner,qu'ils l'euilent mis en vfage,& pré¬
fère à l'autre. De ce on ne fc doit efiaeruciilencar ils n'ont
peu tout fçauoir, ny tout expérimenter, & nous doit fuflîr
des beaux ,& do&es préceptes qu'ils nous ont rédige'par
eferit, auecl'aydedefquels nous pouuons voir plus outre,
eftans alTîs fut leurs efpaules.

Dv Meslange.

Les poudres d'Encens,Cerufe,Plomb crud, oubruflé , &
Pompho!ix,doiucnt eftre fort delie'es,à fin que leur afprete'
ne caufe douleur aux vlceres:3i contraigne les malades, re-
jetter tel Onguent , comme i'ay fouuent veu aduemr. Ces
tiois derniers le doiuent chafeun à part laucr, à fin de cor¬
riger vne partie(finon du tout) de leur acrimonie;principa-
2ement,fi le Plomb a efté btuflé. S'il n'a elle bruflc,nVft be-
foin le lauer : veu que la lotion eftpourcorriger l'acrimo-
nie,acquifedu foulfre, & feu. Celafaifl:, on feraboîiillirlc
fuc de Solanum, auec l'huyle Rofat Omphacin, iufqu'à fa
quafi totale confomption , pour les raifons cy-deuant dé¬
clarées : puis les couler, & y fondre la cire blanche. Iccllo
fondue , on y adiouftera la Cerufe , le Pompholix , & le
Plomb:finalementrEncens:àfln que par la chaleur il ne fe
grumele : pource, continuellement le faut remuer auec vn
pilon de boisdufqu'àce que l'Onguent foit froid. Apres on
le reiTeri-era dans fon pot au befoin,

Vnguen
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Vnguentum Ophthabnicnm, D. B. Textoris.

R. TtttU Alexandrins. pri.par.xt&,'vnciam vnam.
Boli Orientale ex Arment*,
Centfi aqua Ro forum lotA.vtrittfque drag.duas.
Coraili rubri pr&parat i,drag.-vn.-œ.
Capbum optim&,[qualis bodie è China adfertur,)Q>
Opii Thebanici,vel MccBWj,iitriufque grana oiïo.
Etttyri recentU jnfidfi',& aqua Rofimm loti.vnc.fex.
(. ompone ex une -tmgttentumvfui reponendu-m.
Ç Ociilorumjîuxiones arcet,calorem humorum tempcr~st,acrif

momammodiratur, lacrymeu fiftit &ficcat, ruberem ati-
fert,oculum roborat ,fi illius tantillum cantbi & palpebrg,
cum tarfo illmentur,vkando ne quidintro fuient.

PARAPHRASE.

L'Autheur de cefè Onguent eft Benoift Textor.excellenr
Médecin du pont deVaux en Brefle,qui luy a impose' le

nom de fon efrcâ,& non de fa bâte la Tutie,mife au com¬
mencement. Sa venu réfrigérante eft augmentée par l'O¬
pium,& Corail. La def.ccatiue des humeurs, qui tombent
fut les yeux par Je Bol d'Aimenie. Le Canfre fende velii-
cule.tant à Ja baie, qu'aux autres de/îccarifs. Le beurre re-
cent,& non fàle', donne corps à l'Onguent, lenit h douleur
des yeux,& corrige l'afprete,& ficcite des terre/Ires, & ores
que quelque portion d'jceluy,parinaduertcnce y entrait,ou
decouIafr,ne les offence tant,comme il pourroit faire,s'il y
auoit d'Iiuyle.Son vfàge doit eltre après les purgariens vni-
uerfelles,& faigne'e:autrement il ne pourroit profiter. Ceux
qui le feront auec Pompho!ix,auront vn onguent meilleur,
qu'auec la Tutie,icy mentioniHfe.

Dv Mesiange.

Faut Lihtilernent puluerifer chacun médicament à part,
& tauei aucc eau lofe plufieurs fois,la Tutie,le Bol, la Ce-
rufe,& Corail. Puis le tout fera malaxe', auec le Beurre ré¬
cent , & non viéiljou falé pour s'en feruir. 11 lé doit prepa-
rer,Iorî qu'on s'en veut feruir, & non pour le gaijci loi.»
temps eu la boutique.

D J } Ceux
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Ceux qui n'auront la commodité d'auoir de beurre ré¬

cent , qu'ils prennent autant pefant de greffe de cheureau
bien lauee,& purgée de fes membranes.De ceft onguent on
engreffe les angles des yeux,les paupieres,& le Tarfe , fou-
uent,& fans chaufFer,à condition que rien y puifle entrera
caufe du fentiment exquis de la membrane adnate.

Vngumtum Topukum, D. N.Saltrn.

R. Oculorum,fetl Cemmarum Populi nigr&,lib.-vnim,&[em,
^Sxungis. Pcrci recentu Mb.très ,vel du m rumaliis.
Oculi Populi contufi, macerentur cum Axungia, ad Main m

■vfque menftm.Deinde,
K. Rolierum Papautrisnigri,
Mcmdragcr&,[buiuspenuriafume tantundem Baccarum,vel

folïorum Sambtuimontani,feu ly'uefiris : quiajtmiles obti-
net •vires, teftibm Trago^ lj ena.)

Hyofcyami,
Soiani,
Vcrmtcular'u,
Semperu'mi metiork,feu Sedî,vel Aiz.fi.
Lactua,
l 'erfonat&,ziulgo Bardanx,,
Violarum,
Scatnnceli,fcu Vmbilici Vener'u,&>

Cymnrum Rubi tenerrimarum,fing.vnc.trcs,
Herbu tufs, in mortarh,Oculis,& Axungia mifceantur:&per

o3o,vel decem dtesfimul muccrentur. Veindefupra lentum
ignem [[imper meuendo cumpefliUo j coquantur cum Vint
Dptrmi Ub.vna.vel fucci Solani,& Aceti' vtriufque lib.dimi-
dia:vtfit efficœciùs.ad hitius ferme confnmptionem,tum ex¬
primant ur torculc.ri, & expnffum vnguentum , vfui repo-
natur.

^ Somttum conciliât & fcbricitiwtibti< ac caput dolentibus
prof ter calorcm , innnetum fromi & tempwibus aut plantis
pedum,aut manuum carpisprodeft.

S
PARAPHRASE.

Alrmitanus a emprunté cefte defeription de Myrepfiis,
fe<fr< j. chap. 45. y adiouftant le Bardana, qu'il ne faut

*ejeuer,
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rejettpr,comme ditï'uchfius:pourcequepar fa chaleur, H
fait peneticr la froideur des autres.Four femblable raifoii,
le vin y eft misttoutesfois en fon lieu, ie fetoy d'aduis que
on y mire du vinaigre,& fuc de Solanum,dc chafeun demy
liure.àfinqu'il fuir pins froid.

D'auantage Myrep.ne fpecifîe ladofe de JagreiTejSc met
des herbes de chafeunedemy once,laquelle quantité ne
fufru'ok à celle fpecifîee, & Bafe,par Salerai tanus ,qui m'a
occafionné fuyute plultoit celuy-cy,qu'iccluy.

Ceft Onguent a prins le nom de fa bafe,les bourgeons,
ou yeux de Peuplier noir, mis au commencement , & eh
plus grande quantité'qu'autre herbe qui foit, toutes lef-
quelles y font mifes, pour augmenter fa vertu refrigeran-
te,hormis leBardana, pour la raifort que deflus. La grefle
de porc doit elrre récente, & nettoyée de fes membranes,
Se lapée , laquelle icy tient lieu de cire, & huyle , & pour
longuement conferuer leur vertu.

Dv Mesiangb.
Au mois de Mars faut cueillit les bourgeons , ou yeux

du Peuplier noir ,1a quantité requife ,& les concafférau
roottier,& y adioufter la greffe récente ,Sc nettoyée (com¬
me dit elr) & les mettre dans vn pot de terre verniffé , &
les couuririufqu'au mois de May fuiuant : ( les herbes icy
mentionnées pltiiroir ne le treuuenr. ) Alors feront cueil¬
lies,& nettoyées de toute foùilleure , & contufes au mor¬
tier , pour enfemble les infuferauec la grefle , & yeux de
peuplier,enuiron huicl:,ou dix ioursen lieu chaud : puis le
tout mis dans vn: balline fur le req , auec de vinaigre , &
fuc de Solanum, de chafeun demy hurefquc reuiendra à la
Hure du vin mentionne' au texte) feront bouillis iufqu'à la
confumption quafi d'iceux, & humidité des herbes. Que iî
lors on ne peut recouurer fi grande quantité de Solanum,
qu'on en puiffe tirer le fuc requis ; qu'on triple ladofe d'i-
ceiuy , pour fuppleer fon deffaut : ainfi il ieraplus verd, Se
plus refrigeratif, qu'auec le vin. Durant leur cuite les faut
continuellement remuer au fonds,auec vn pilon de bois,à
fin que ne fe bruflent, & que plus aisément on cogfioiflc
leur cuite.Apres,onles exprimera à la prclle, auec vnc for¬
te ierpiliere.ou toile neufue, n forte que rien n'y dem'-ur,-.

L'onguent citant froid, fera referré en fon pot, atten-
D d 4 dant
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dant h necefTité. Pat chafcune annce le faut renouuelleu
autrement fa vertu, réfrigérante , pat le temps fe perd, Se
Ja chaleur de lagtaiffe furmonte la froideur, & parcoafe-
quenteft inutile.

Fng.Comitijfit, D.Guliclmi VArignanm,
R. Cort. Médian a Cafianearum,

Glandïum , &
Quercus,

Corticum Fabarum,
TSaccarum idyrthiUemm,
Hippuris,id ejî, Cauda Fquin&,
Ga/larum,
Jlcïnorum vu&,
Sorborum immaturorum , &ficcomm,
Mefiillorurœpariter immaturorum, fiaarum,
Foliorum Prurit fyluefins('vndefit Acacia nofiret.) &
Glaucij{vel huim diftelu rad. Chelidonif mmoris:qu&. fuo cu¬

ivre aliafubirefacit : non eft cnïm zerum Glaucij fucceda-
neum : nom Glaucium A'ètio adftringit ^> refrigerat.

Contufa coquantur in
A.qus. Tlantag. lib. oeîo : vtî quant, fuffeienti ai médias.
Colatnra,fcquentia nouies lauentur.-recentem Colaturamfin-

gul'u viciims effundendo.
R. Oleorum Myrthini , &

Maftichini, vtriufqile lib. vnam , fafem.
Cers. albii, potiù-s quàmfiauéi >vnc. octo , & fernif.
His liquatis , & lotis, injperge fequentem pub.urem.
Trochifcorum de Karabe , vite. duns.
Cort. med. Caftanearum>

Glandïum, &
Quercm,

Gattarumfingul. vnc. vnam.
Myrthillcrum,
Acinorum vue-,
Sorborum immati'.mum , &JIccorum , çj*
C'merïs offis crurii bonis ,fingid. vnc. femij.
Technice faretitr vnguentum vfui reponendum.
f Nonfoià.m inripientim abertum prohibet,verùm etimnalui

fiuxura & lumorrboïdas fifàt, & laxalos renés reborat.
TARA
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PARAPHRASE.

■
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CEft Onguent fut premièrement composé par Guil.de
Varignane,ainfi qu'il l'efcrit au chap. îo.uaiftantla

curation des menftrues defmefure'es , en la faucur dVnc
Comtcffe de Vâdre,qui eneftoitgriefuement trauaille'e,&
pariceluy preferue'e d'auortement.La bafe eftde plufieurs
médicaments adfhingens , dont il eft compose' : leur vertu
terreftr e,par la chaleur de la racine de la grande Chelidoi-
ne(chaude,& feicheaurroifiefme degre'Jpenetre pluspro-
fondementjqu'ellc neferoît fansicelle.

0 v Meslange.
Faut premièrement compofer l'Onguent des huyles,ci-

re,5c: poudres,à la fin fpecifiez:puis,iceluy plufieurs fois la-
uer, auec la couleure de la décoction, faite des drogues
concarTe'es,& mifes au premier rang,en fuffifante quantité
d'eau,de Plantain , confumée à la moitié'. Pour chafcunc
fois qu'on le lauera, faudra efpancher la couleure qu'on y
aura mife, & y en mettre de nouuelle, puis il fera reffené
au bcfoin.

Vnguentum Sty^ticumjy.Fsrnel^.
R. Gad arum immaturarum,
Nucum Cuprejfi,
Baccarum Myrthi,
Balauftiorum,
Malicory , vulgo Vfidii,
Corticum Glxndium,
Acacia, vers. , vel noflmtis,
Rhois , ■vtdgb Sumach , $*
Mafticii.ana. "Jtic. vnatn.
Omnia exquifitè tritajnaceremur circîter diet quatuor,in Sue-

cti Mejpillorum, & Sorborttm immaturarum : deinde lento
igneficcentur, & ctim

Olei Bofati, Aqua Aluminofafiipkis kti,lib.vna,& femiffe>
Cer& albéi,vnc.qnatHf)r:fat Vnguentum ■vfui reponenditm.
^" Laxiorespartes contraint , duciu/s viasq's coarSat ,fii<xioncs

intercipit & repeUit : lulus,, "vteri , fedu & inteftini
prolapfum cohïbet, & projiuentem fanguinem adrr.odum
fiflit.

Dd 5 PARA
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TARAT HRASE.

FEtnel au liure fepticfme rie fa méthode curatiue,traicT:é' '
des Onguents , nous a lai/Te'pour eferit la prefente de-

fcïiption, laquelle il a composée fur la précédente, deferi-
pte par fiuil. de Varignane ; & luy a donné le nom de fon
efFeft aftringent.il ne cède à iceluy en force,& vertu, ains
eft plus iïmple,& moins labourieux à compofer. Ceux qui
auront ceftuy-cy en leurs Boutiques, (ce que ie confeillej
fe pourront parler de celuy-là , fans tenir tant de compor¬
tions fuperfluës : toutefois ie laiffe les volontez libres, fans
vouloir o/ter à perfonne l'honneur , qui luy eft deu , mais
pourmoyieme feruirois pluftoft de l'onguent de Fernel
que de celuy de Varignane,furnomme' C omitifféL.

Dv Meslange.
Enfemblefaut palucriier , chafque ingrédient, f hor¬

mis le maftic qui|fe doit puluerifer à part fort fubtikmêt, )
& les infufer l'efpace de quatre iours,dâs les Sucs.extrai&s
des Sorbes.Sc Neffles verdes,8c non encore meures;puis les
deffeicher à petit feu ; après les réduire en Onguent aucc
la Cire blanche,& huyle Rofat,laue'plufieurs fois auec eau
Alumineufe Si on ne peut recouurer les deux fucs y men¬
tionnez, que l'on prenc au double , de celuy qu'on aura en
main ; oufemblable poids du fuede Poires fjuuages ou de
quelque antre arbre adftringet ; & on ne fera mal,parceque
c'eft vn remède externe,où la feule afrriftion eft requiie,
pourarrefter toute forte d'euacuation grande.foit du ven¬
tre fuperieuc,ou inférieur ,hx'morrhoïdcs , rnenftrues
fueurs,& autres.
VngHtntum adpniritum feabiofum, D- %enouà&i.
R. AxungïiL SuilU.fucéo ScaMofk fipiùs lattjii.fimijfefft.
Radie. Oxj/Upatbi,co6ï&in Aceto,adputrilagintm vf/pte, &>

perfetacemn tr^ieBs.,^
Sulpbùritinfuccolimonutn loti anai-nc. vnam.çy femiffem.
Vnguenti Populei.fitccoJmih Ctmpm&. nutriii.vnc.femijfitn.
Omnibus m mortario fnt>aciis,fat Vngutnfumvfiti.
^ Sérum biliofum &p:a:itœm acrem fjj» falfia» mitigat.hu-

meres quofuis calidos conten;perat,&feabiem ô> pruritum
fanât*

TARA
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PARAPHRASE.

I'Eftimeque Moniteur Renoud tre9-ào&e,& expert Mé¬
decin de Paris foit l'autheur de ccft Onguent, pour le

moins ie l'ay emprunté du liure 5.de fon Antidotaire,chap.
9.où il le defeript : 3c femble qu'il ayt elle tiré de l'Enula-
tumdefciit cy-apues pag.43 6. félon Nicol Prxpofitus. lia
prins le nom de fon efFeét, au prurit, & gratelle, où il eft
fort propre. le l'ay inféré icy pour ceux qui s'en voudront
feruir aux enfans &plus délicats, foyent nommes,ou fem¬
mes,pource qu'il n y entre point d'argent vif.

Lemeflangen'e/tdirTemblable à celuy de l'Enulatum,
auquel on aura recours.

S'enfuyc des Onguents chauds.

Vnguentum 'Bafilicum minui , D. M.

B. Cers. flatta, àfordihm repurgati.
Ticit naualis, $>
Ri fins. purs.,fingul.lib.dimiiiam.
Olei dulcis,lib.duas:aut quantum fuffich.fiat •vngumtum.
f Calfacit.humeiîat, dolorem mitigat, acfttt moMil, ph!e-

gmonis increfcentibtts vtile.
PARAPHRASE.

PAul jCgineteauliu7.chap.17. compofe ceft Onguent
en forme d'Emplalhe , lequel refpond au Tetraphar-

macum de Gai. composé de cire,poix,re(ïne, & grefle , au
lieu de l'huyle, en portions égales. Mefue l'a tranferit de
Seiapiontraiûé 7.chap.i8. & d'Auic.liu.j. traiûé il. les¬
quels l'ont appelle Bafilicum, comme royal & grand en
vertu. Aucuns l'ont aufli appelle Tetrapharmacum, pource
qu'il eft composé de 4.medicamehts.Le furnom de Minus,
y eft mis à la différenced'vn autre de femblable nom plus
composé.qui n'tft vlîte.

_Dv Meslangi.
La cire,refine , & poix noirejnettes de toute ordurejfe-

ront hachées par petits morceaux:à fin que foyent pluftoftfon



^

418 Liure 11. SeElion / /.
fondues,& auec moindre feu enl'huyle d'OJiue. Cela fait,
& à demy froidjferont agitez auec vn pilon de bois,iufques
à tant qu'il Toit roux : à fin de monftrer par là, qu'il diffère
au grand Bafilicum,qui doit eftrcnoictoutesfoisnos Apo¬
thicaires n'y regardent de fi près, & fans l'agiter,le laiffent
auec la couleur noire : ioincS que les Barbiers ignorans ne
reftimoyentbon,s'il eftoit d'autre couleur.que noir. Mais
les couleurs n'agiflent point , ains font indifférentes aux
medicamens,ainfiqu'auons dit cy-deuant en la Thrriaque.

V«g. AV«W)TT/n5i', id cfi, l^eficiens, vul£o Refutn-
ptiuum j D. N. 'Prœpofiti.

R. Butyrirecentis,lib.vnam.
Cer&flann,potiîts quàm al&£, fxr.fex.
AxungU Forci mfulfa,quartarMrni/numfeu vnc.tres.

Gall'msi, v
AKatk,(y
Anferis.

Olci Amygd.dul.îoco violait,
Cham&rncli,&
Anethïnï,fir.gid.<vnc. duos.

Mufàlag.radicii Lifmalua,
FœnugrsLci,&
Liniyttqua Refarum extraci/i,f>ig.vnc.i>nafn.
Ocfîpi bumids,, vnc.femif[tm,f.M -vnguentum.
<J~~Emollit,&fme manifefto calore afthmaticif, heBick.pletlri-

tkk,tabidit ac fcbrlcitantibusconfert.

TAXAPHRASE.

CEfl Onguent a prins le nom de fon efFe^t : lequel i'ay
tranfcrit de N. Prcpofîtus , & corrige'par l'aduis da

Rondelet , fonde fur bonne rai fou : en'fubftituant la cire
iaunc,pour la blanche, & l'huyle d'Amandresdouces, pour
le Violât, & oftant les mufeitages froids , afhingens,& in-
crafîans:en augmentant les cmollians,relaxans,& digerans,
dcBifmalue, I.in,8cFœnugrec.Quclqu'vn dira que fuyuant
la doctrine de Galien , telle adftriction y eft requife , veu
qu'on s'en fert au commencement des fluxions , qui tom¬

bent
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benc en h poitrine. le le confcfle , mais non fi grande,&
que celle de l'eau Rofe y fufïu, comme auons dit au Sytop
de Re gliiTe,pag.4 5.

Dv Meslange.
Faut premièrement extraire les mufeilagesdeBifmalue,

Lin,& Fœnugrec,auec eau Rofe:& en iceux encore chauds,
y deftrcir.per l'Oefipus. Aprcs,on fera fondre la cire hachée
menu, aucc les huyles fur ies cendres chaudes, ou petit feu"
puis on y adiouftera lebeurre,& grailles nouuelics, & non
falees.Le tout à àemy froid,on y adiouftera ks Mufeilages
( {ans ies confumerauec les huyles,& grailles : comme en
plufîeurs autres: pource que leur quantité elt fort petitej
&z l'Oefipus mefîez.qu'onreferrera en fonpot, au befoin.

Ceux qui auront ceft Onguent , fe pourront palier de
l'Onguent Pectoral, ScdeAdipibus , deferits en plufieurs
diipeniaires.

Vng. Didthcas, T>. N. tJMym.
Vl. Radiatm Bifmalut, libivnmth
Seminum. Fœnugr&ci, fe>

LintMriufque lib.dïmidiam.
Scills recentis,Quart.vnttm,feu-jnc.tres.
S'mgula lot,?,tritœq:ie,triduo maccrenturin
Aqu& lïb,trilui,&>dimidia.-quœrto z/trodie bulliant ,donec m-

Jfiijfentur.moKfacculo inclufa, exprimar.tur.Tunc,
E. Mufcilag.'dlmfpercolatéi, lïb.'vnam.
Ohi.lib. dtias , ô>nirfu* bulliant ad muccagïnis confump. &

[uperfltti olcojiqua,
Ccrs. fiztu,lib.f.mijfcm.
CohphoniiL.zy
Rtfin&,vtri*fque quart.vnumjeu vnt.trei.
Terebintbïne..
Galbani,$>
Gttmmï heder&,aut fucci thtfdem• ,fingul.v>ic.vnam.
Sic para vnguentatr, \quod vjui reponatur.
^ Calfacïtimmcciat, knit,& digerit : iv.tunpcrïem frigidam

lollit, neruorum durilieiprodeft, nimiam ficcitatem emen-
dat,pleuritïÀi& aliis ajfcciibu-s ab hiimore crudo, mufcnlh
fldh&rcntcnatismedetur.

TARA
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PARAPHRASE.

LA bafe de ceft Onguem,eft la racine de GuimauBe.mi-
fe au commencement , dont il a ptins fon nom : Ja-

cjuelle pour fes grandes vertus , à la curation de plufîeurs
maladies, tant internes qu'externes, a deriué fon nom , du
verbe Grec Â^S«inu,Si K*.6\H,til efi,curo,ôc medeor.

L'Autheur eltNic.Myr.furnommé Alexandrin,en fa fe-
ftion 3 .ch.49.1e ferois bien d'aduis qu'il fuft faict fans Co-
loplione , & Gommes , pource qued'icelle n'auonsde la
viaye.ains vne brouillée , qu'eft la refidence de la Terebin-
thinediftillee,pouricelle fuppofee:ceux-cy,poureltre trop
chauds & qu'on lesy peut adioufter en tout temps,fi lane-
ceflite' le requiert. Et feroit plus conuenable aux maladies
de la poictrine,qu*auecGommcs,& Colophone.

D v M £ s l a n a r..

Premièrement faut diligemment nettoyer les racines de
Guimauue,nommeedes Grecs *Altk&a : puis lesconcaffer
-au mortier , aufïi les femences : & enfemble les infufer
auec trois liures& demie d'eau , furies cendres chaudes,
l'efpace de trois iours.

Le quatricfme on les fera bouillir affez longuement fur le
feu,dans vne badine de cuiurc:puis on les exprimera (auec
vne ferpilliere ) bien fort.

A part,on fera fondre les gommes de Galbanum,& d'He-
•dcraauccdu vin : puis feront coulçes , & cuites à la coniî-
ftence de Miel : aufquelles on adiouftera la Terebinthine.
Cela fait.on prendra vne liure des Mufcilages coulez, qu'on
fera bouillir auec l'huyle ;dans la mefme balîïne bien nette,
iufqu'à ce qu'ils foyent confumez , en remuant toufiours
auec vn pilon de bois,à fin que ne bruilent,& adhèrent à la
bafllne : puis on les recouiera.

En l'huyie cliaud on fera fondre la cire neufue , hachée
par petites pièces, & la Rc/îne, & Colophone puluerifez , à
fin d'eitre pluftoft fondus : puis la baume eftant ofrec de
deiTus le feu,ony adiou/tera les gommes , meflees auec la
Terebinthise,en remuant bellement, iufqu'à ce que le tout
foit froid, pour le ïeiïerrer au befoin.

Si la Gonyned'Hedera eft feuhe,& nette , on la pourra
fubtile
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f ubtilement puluerifer,& adioufter à la fin, { après Je Gai.
banum , & Tercbinthine.. ) Ceux qui n'auront de la Gam¬
me , qu'ils prennent autant pefaut du fuc de Hedera mu~ulis.

Vng. T^icotianum, D. Iouberti.
K. Roi. Nicotiana contuforttm. lib.duas.
Axunglu, Forci recentù,vel loti, lïb.vnam.
MacerenturJirnulpernociem,cumfauco vint rubri.
Mn.ne builiant igni lento,ad -uini confampioncm,
CoImo exfrejfo, adde
Succi Kïcotiems.,lib.dimidiam,
Refins, Abiegns,vnc.qHatuor.
Çoquanfur ad liquoris confumptionem:addendo fub finement.
Arifloloch'u rotundu, vnc.dtUf.
Ccrœ citrin&,quantum fiufficit,fiât vnguentum.
f[ Citra dolorem vleera mundificM.fcrophulas emottit & dige-

rittfcabiti & prurit ui prodefi.
PARAPHRASE.

CEft Onguent a piins le nom de fabafe , la Nicotiane,
ou Peton , ou herbe à laRoyne, apportée d'outre nier,

& donnée à laRoyne de France , comme chofe digne de
Princeffe, pour fes grandes Se rares vertus, à mondihet les
vkeres.queis qu'ils foyenr,& fans douleur: mollir, & digé¬
rer la matière/crophuieuièj&de/îeicheriagratelle en quel¬
que aage & fexe que ce foit. Qui a occa/ionne' les Méde¬
cins , & Chirurgiens la mettre en vfage, & compofer ceft
Onguent au profit des pauures. Cefte herbe a eité incog-
neuë aux anciens Grecs , & Arabes. Pour le iourd'huy fxe-
queiuc,& curieufement cultiuee aux iardins de Fiance.

Dv Meslangb.
Faut concafler au mortier l'herbe récente , & d'vnc par¬

tie en tirer demy liuredu fuc : l'autre fera bouillie auec la
greffe de porc récente , ou lauee ( auparauant infufez auec
vn peu de vin clairet, l'cfpace d'vne nui£t ) iufqn'à la con-
fomption du vin:puis on l'exprimera. A la couleure on fe-
îa derechef bouillir le fuc, iufqu'à la confomption : puis on
y fera fondre la Cire,& Refine, & la bafline oftee de de/lus
le feu , & à demie froide , on y adiouflera la poudre d'A-
liftolochg rondepour le tout refferrer au befoin,

Mnndi
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MunàificAiiuumàe Refna', rD. loukerti.
B. Refinf*.
Terebmthins,
Olei Rofati,&
Mcllis.fîngul.lib.fcmifem.
Ccr& voiu.qttartarium ■vtium.feu vne.nes.
Myyrhi,
SarcocoJh,
Farine fœnugrtà,é>

Lini.fingul. drag.fex.
Thuris,&
Maftirhes, vtr'mfque drag.tres-.fiett vngucnmm.
f Vlcera deterget citra dolorem .farcoticumetiam, & nenufo

genericonfert.
R A R A JP H R, ui S JE.

M. Ioubert confeffe auoir tiré ceft Onguent ou Mon-
dificatif de l'Emplaftte de Refine , deferit par Guy

de Cauliac,au chapitre cinquiefme de fon A.ntid. le ferois
d'aduis qu'au lieu du miel commun, & efeume , on prinfb
du Rofat, à fin qu'il fuft plus conuenable en tout ce qu'il
promet. -

Il a prins le nom dé fon efrect, & le furnom de la Refi-
ne.mife au commencement.

L'huyle,& Cire y font mis pour la forme,ou coniîltence.
Dv JIeslange.

Faut fubtilement puluerifer (chafeun à part) la Myrrhe,
Sarcocolle , rEncens,Mafric,Fœnugrec, & Limpuis fur pe¬
tit feu on fera fondre la Refîne,& Cire, hachée par petites
pièces. Apres, la baifine oftee de deffus le feu, on y adiou-
ftera la Terebinthine, & Miel : finalement les poudres , les
•vnes après les autres, comme les farines : puis la Myrrhe,
& Sarcocolle , puis le Maftic & l'encens à la fin , de peur
qu'il ne fe grumele,par la chaleur.

Vng. Afundificatiuum de Ayio.
Touchant au Mondificatif d'Aclie , ie ne le deferis,

pource qu'on ne le garde aux boutiques, & qu'en tout
temp&
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temps il Ce peut facilement ptcparet,fcloiii'aduis,& con-
féil du Medecin,ou Chirurgien expert.qui y adiouftent.ee
qu'ils coenoiflent efhe neceflairc, félon la nature delà
partie affècT:ee,&de rvlcere,temps,& faifon.

ZJng. s4Hreum,1)-Af.
'Br.Olei communhs,lil/.duit!,&ftmiflem:feu vnc.triginta.
Cen flans. , lié: fiemiffem : fut vnc. [ex.
Terebinthins. clan,, vnc. duas.
Ri-fins. , &
Colophonis , vtriufijue vnc. vnam,ér fcniijf.
ïulueris Tlmris, &

Maftiches,vtriufque vnc. vnam.
Croci.dragtnam vnam. Technicè fiât vnguentum.

^ CoUeticum & [arcoticum dolorem mitïgat, & cicatricemaccélérât.
PARAPHRASE.

CEft Onguent a diuerfeappellation,çomme Ai'.reum,
RegU,& Comitis , tant pour fes rares vertus , dignes

d'vn Comte.ou Roy,c^ue pour fa couleur iaune,& fembla-
ble à l'or. Le meflangen'eft diffcmblable à celuy du Mon-
difîcarif, cy-deuant déclara.

Vnguemum j4poftolorum, rD.;4tiicew<e,
B. Terebinthins,
Cers flaus,potius quàm ails.
Refins , &
Ammoniaci >fing. drag. quatuordecim,
Litharryri, auri , drag. nouem.
jfriftoloch'u rotunds , vcl longt,
Thur'u mafeulini, &
R délit) ,fing. drag. [ex.
Myrrbs., fe>
Galbant, vtriufque drag. quatmr.
Opopanack , $>
Floris Mris,vel ALruginti , vtriufque drag. duas.
Hdellium , & Gummi , infundantur in Aceto : tum coque «ta

mellu cralfitiem, & illii adde Terebinthinam,
■ £ e Tandem
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Tandem Uqua Cemm , & Rcfinam, cum
Olei communis , llb. duabm ( hic quttntitœf, qtiouls timpore

fufficit,^ 'niice TJth.trgyriumaliqmndiu nutrïturn ( cm-
plaftri inftar ) & extra ignem adhuc tepens ; pulueres , &
Gummi.atm Tcrebinthina. Sic concinnatum ■vriguentum
■vfui reponatHr.

^ Vulnera èr vleir» contumacia , & fiflulm detergendoex-
purgat, fungofam &> carntm mortunm cxedit &> tbfumit,
& nounm rejlhuit.

PARAPHRASE.
CEft Onguent a prins le nom des Apofties'.nonqu'ils

en foyent efté les inuenteurs, ou qu'ils en vfaflent à
guérir leurs malades.Car ils n'vfoyent de drogues, ains au
no de lefus-Chriit.no/heRédempteur, qu'ils prcfchoyent
cftre le Ris de Dieu,& MeiTîe.promis en la Loy par les i'ro-
phetes,ils les gueriffoyent. Mais du nombre d'iceux,qu'e-
îroyent douze: comme il eft composé de douze drogues
(Tans y comptédte, l'ruryleji'eftime Auicenne en auoir cfté
l'inuenteur,qui floriffoit du temps de S. Auguftin, l'an de
falut 418. car il le defcritauliu.5.1omme î.traifté 11.

Dv Meslange.
Souuent on donne ceft Onguent en chef-d'ceuure , aux

Apothicaires qui fe veulent paffer matftres : pource qu'il
eft difficile de le réduire en forme conuenable, fans au¬
gmenter la Ciie,ou Re/îne à il grande quantité' d'h uy le re-
quife. Pour y paruenir, faut infufer le Bdellium, s'il eft
mol, & récent, ( finon le pulueiifcr comme la Myrrhe,
l'Encens , l'Ariftol. longue , & Litharge jauec le Gaiba-
num , Ammoniac,& Opopanax,dans du vinaigre.enuiiûn
demy iour,fur les cendres chaudes , augmentant leur dofe,
d'vne fixiefme partie , pour caufe des ordures qui y font,
puis on les feraboiiiilir. Eftantbien fondues,on les coule¬
ra à trauers vne toile , ou eftamine,puis feiont cuites à la
côfdtëce ou efpefîeurde miel. A icelles encore chaudes,on
y adiouftera la Terebinthine. Gela fait , la Litharo-e fub-
t'iement puluerifee,fera nourrie auec vne pattie deVhuyle
requis quelque temps fur le feu petit, comme qui vou¬
drait faire vn Emplaftre diachyllon : puis on y adiouftera

peu
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peu 'a peu le refte : puis la Cire , & Refîne grofïïcrcmenr
pilees.La baffine oitee de deffus le feu, on y adiouft era les
Gommes, & Terebinthine , auparauant méfiez. Vn peu
après les poudres : comme l'Ariftolociie, Ja Myrrhe :&
finalement l'Encens,& Verdet, lequel ne faut augmenter,
pour luy donner couleur verde.Car en plus grande quanti¬
té',!! cauferoit par Ion acrimonie,douiear,& inflammation
aux vlceres. AinfiquedocrementGal.au 3.de fa Méthode
nous a laifsé parefcrit.Eftant froid , fera garde' au befoin.
Voila comme il me femble qu'il faut compofer çeli on¬
guent , fans y adiouffer chofe qui foit des dofes. Si quel-
qu'vn fçait quelque autre méthode meilleure , & plus faci-
le,qu'il la mette en euidence , pour l'inftruction de la jeu¬
nette Françoife. Ceux qui auront ceft Onguent en leurs
boutiques,fe parferont de l'onguent Ccrafeos.

VnguemumtAEgyptiacum,D. M.
B- MeUU communU , vnc. quœtuordecim.
Aceti fortin , vnc. feftem.
JEruginis xris ,-vnc. quinqui. Coquimturignihnto adiufinm

erajftudinem , & rcponœntur vfui.
^ Vlcera antiqaa ^fiftulofa ttrgct , putredincm auftrt , fa-

niem abfumit, carnem excrefeentem & mortuam exedit,
non fine fenfu doloris ; idfy •valentiùs prtjlat quàm z li¬
guent 11m Apcflolomm.

1> A R A V H R A S E.

CEfl Onguét cfl ainfi appelle',pource que les Medecin s
d'Egypte en font efté les inuenteurs , ou comme au¬

cuns eftiment pour fa couleur bazanee, commune aux
yEgyptiens.Meîue luy adioufre vn furnô de Magnum peuc.
fes grandes vertus.Aucuns y adiouftent d'Encens , d'autres
d'Alun,ce que nedoit faire l'AporfucairedansIe comman-
demét du docte Medecin.ou Chirurgien,pourocca(ion à ce
le mouuant. Le Miel doit eftre crud,& non efeumé , à fin
qu'il deteL'ge,&dcfIeiche plus,lequel icy tiëtlicu d'Iniyle,
& cire pour donner la forme. Sa vertu deficcatiue eltau-
gmenree par le virai sTre :& verdet. De ceftuy-cy l'acrimo-
ijie eft corrigée par la coctiô,&: fa couleur verde châgee en
xoux,ou bazan,.'c>& moins fufpe&e aux malades,que la ver-

E e i de.
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ïrreur ^ e- *-e vu^gaue ê trompe , en ce que les tantes.qui de ceft

reprou- Onguent font ointcs,& miles aux vlceres , du foi r au ma-
we% tin,& uu matin au foir tirees,fc trouuent verdes.-cftimant

cela prouenir de la fanie virulentc:ricn raoins,ainsdu ver-
det qui fe decuitt.

Dv Meslàngi.
Le vinaigte,& miel ayant vn peuboiiilly,ony adiouftc-

xa le vetdet puluerisé,pour enfemble tout cuite, lufqu'à la
confomptiond'iceluy , & que l'Onguent tienne le milieu,
entre mol,& dut, pour plus aisément en couuiir les tantes,
Eftant refioidy fera gardé au befoin.

Vnguentum lnuUtum , D. N. Pr<tpofiti.
R. Rad. InuU Camp, in aceto coBs. tu{&,&cretti, , lib.vnttm.
AxungU horci ■veterii, éffalfa,
Olei eommunis, & iieteris, iitriufque zinc. très.
Hydrargyri, id eft , argenti -viui, &
Terebinthins, clan , ■vtriufyue iincdum.
Cet s. mus. , vnc vnam.
Salis eommunis > vnc. dimid.fiat vnguentum.
^ Adfmritum & adfcabitmjumficcam , tum huwidam,&

ad alias cutis fœditates ejl effic'.x.
TARAPHRASE.

[L femble que celle defeription aye efté prinfe des trois
derniers chap. delà fection 3-des Antid.de Myrep. Mais

par qui, ie ne le puis conjecturer,/!ce n'eft par I'rcpof.du-
quel ie l'ay tranferit. La bafe de ceft Onguent eft la racine
d'Enule Campane , de laquelle il a prins le nom. Aucuns
craignent fon vfage,pout caufe de l'argent vif qui y entre:
ce qu'ils ne doiuent faire,n'eftant iceluy Ci dangereux que:
plufieurs doctes onteftimé, ains vtileaux herpés,ou der-
tes, & gratelles. Prepofîtus y met feulement deux onces
d'Axonges , & nous trois, autant que d'Huyle, auecFer-
nel, & Ioubert, pour donner plus de corps à la quantité
des racines.

Dv Meslange.
Faut premièrement lauet les racincs,les concaïTei,& cui¬

re en quantité fuffifante de vinaigre.y adiouftant vn peu
d'eau pour modérer fon acrimonie: puis les piler auec vu
pilon de boisjdans vn mortier de piene,ou marbre,& auec

vnc

15
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vne fpatule les parler à trauers vn tamis renuersé. Apree
longuement fera agité au mortier l'argent vif , auec la
greiïede porc, vieille, & falee,en fortequ'iln'apparoiffe:
puis on y adioufteralaTerebinthine, Se feJpuluerisé , &
l'Onguent fait de i'huyle,& cire fondus enfemble. Finale¬
ment l'Emile Camp. preparee,comme dit eft,ainii incorpo¬
ré , fera gardé au beïoin.

IJngHentum agrippa. D. N. Salernita.
E. Badicum Bryonis., lib.duos.

Cucumeris Afinini, lib. vnaw,
Scilla , lib. femijfem,
Ireos, vnc. très.
Filicis,
Ebuli, $<
TribulorHtn Aquatkorttm, fing. vnc.dutts.

Radiées hs. récentes fint : ter , quatérque lauentur , $> con*
tundantur in mortario:& macerentur triduo , m

OLi veteris non ranàdilib.quatuor.
Deinde farîtmferuefiant : & inexpreffo oieo , liquefac
Cers. Citrin&fotiks quam albs, ,-vnc. quindecimjn Vnguenû

craffitudinem , quod vfui reponatur.
*" Ken modo emollit, fed & valide atténuât ejf incidit, &>

corparis oedemata difeutit, & vetera nertiomm vitia fa¬
nât,renum dolari fuccurrit, ventrem fubducit,& hydropi-
cos iuuat.

PARAPHRASE.

L'Antheur de cefl Onguent eft Agrippa Roy de Iudee,
'grand amy de l'Empereur Caius Cxfar , furnommé

Caligule:autheut IofepheJIequelpour les expériences qu'il
auoit faictes de Ces vertus,ne le voulut communiquer a fes
difciples. Salernitanusl'a tranferit de Myrepfus.Sedrionj.
chap. 4 j .changeant feulement les racines de Maluesblan¬
ches, pour celles de Côcombre fauuage:pourceà mon ad-
uis,qu'il conuient mieux à l'Hydropifie , à quoy il efb ap¬
proprié par Mytep.que les Malues blanches.Ceux qui font
loingdelamer,& ne pourront recouurer de Scilles vrayes,
qu'ils prennent le Panciatium affez commun , ou des Oi¬
gnons fort acres, au double. Et au lieu du Tribule marin,

E e 5 qu'ils
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qu'ils prennent de celuy qui croift aux eitangs,& riuiercs.
Je fruit duquel eftant cuift , eft fort fauoureux ; Se qui ne
pourra auoir de l'vn ny de l'autre, qu'il prenne des racines
de Panicautjdit F.ryngium.

Dv Mes LANGE.
Prenez vos racines recentes,& non feiches,que concaC-

ferez au mortier, Se infuferez }. iours, ou 7.dans l'huylc:
à fin qu'il aye plus d'énergie. Apres on les fera moyenne¬
ment cuire: ( car la longue deco&ion diflipe leur vertu)
puis on les exptimera,& dans i'huyle coule' on fera fondre
la cire neufue,& non blanche, pour les raifons au commé-
tement de celte fection declareesxftans froids, feront ref-
ferrees. I'ay expérimenté ( après Fernel ) ces racines fort
contufes,& malaxées auecgrefle vieillc,fanscoclion,& ap¬
pliquées fur le ventre des malades, auoir plus de force que
l'Onguent: c'efl, pource queieur vertu Ce diminue bien
fort par la coûion.

Vnguentum Aregon , D. N. Salem.

R. Vt/hffytie Ccniz.£ ,fm FulicdrU,Majoris [cilicet, ô» Mf-
nork , ^f

Laurcûli ,fing. vite, nonctn.'
Nepejtf, , feu CMam. nti montant, &
Fol. Sicydk , jeu Çucumer'u agreftvs, ■vtriufque vnc.fex.
Raiicis Sicydk feu Cucttmirii agreftis , $>
Ari, vulgo larri ( -vd Iridit cum Myrep. )
Roriftnarlni,
Majorant',
Serpilli ■&
Ruts, rjîng. vne. quatuor , &ftmijfcm.
Foliorum Lauri,

Sgiin.i , £?»
SnlnU,

RadicHm BryonU, fîrig, vnc. tre<
Tynthri,
Huphorbij,
Zingiberii , &
Tlperis , fing. iw. vnc.ni.
Maftiches , $>

Thmtt
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l'hurk.vtriufytte drag.fix. (cum Myrep. Nam Salem, habet

drag. vif. )
Okorum Mufcclini,fm Mofchati, vnc.femif.

Fetrolcï, vnc. vrtam.
Laurini, &

Adipk vrfîni, vtriufqite vnc.tres.
JButj/ri, vnc. quatuor.
Cert flaus., -vue. qu'mdecim.
Olei communii,lib.quinque. Sic para vngumtum.
Radiées , & herbu Maio meufe collecta,-, <&purgata, quum ré¬

centes funtuontundantur, & maccrentur in Oleo communi
diebm feptem,cum

Aquavit&,vel Vint opùmï,lib.iina.
OBauo diecoquantur , donec tabefeant, & abfumpta fit propè

hiitviditctf.Detnde inpercolato oleodiqua Ceram : tum adds
Butjrum, Adipem, Gleum, Laurinum, Mcfchat. Pétrel.&
puhierehÇ? repone vfui.

f Calfaàt,exténuât $> digerit:corporis neruorum frigidis af-
feflibus.vt conuulfioni, refilutioni lumborum,articuloram,
ebohcoque dolori apum.Ante inuafionem quart(tnn,prodefi
fyinam dorfi & fcapulat eo inungi.

TARAPHKAS'E.

CE/l Onguent a prins le nom de fon effed : car Arcgon
/îgnifîe Auxiliare , c'eft à dire, aydant,ou donnant ie-

cours, & foulas. SaJernitanus l'a emprunte' de Myrep. en la
fection troi!ïcfme,chàpitre 48. y adiouftant les Racines de
Bryonia , & les fueilles de Concombre fauuage, & ks deux
efptces de Coniza : & fuppofant les racines de Iaihis, & de
Concombre fauuage,pour celles d'Iris,& Althea.Vne chofe
i'y trouue de fuperflu, c'eft la dofe de Pulicaria, laquelle,
me femble ( auec Cordus,& Fernel ) fuffit de trois onces,
comme des autres herbes de Laurier,&c.& non neuf.

Dv Me s LANGE.

Le meflange cft enfeigne' par l'autheur mefme. A fçauoir
qu'il faut cueillir au mois de May les racines,& herbes: les
nettoyer,& concaiîerau mortier:puis en l'efpace de 7-iours
les infufer auec l'eau ardent.ou bon vin.& l'Iiuyle commun
vieil, dans vn pot de terre vernifsé, fur les cendres chaudes.
Le S.iour on ks fera cuire iufqu'à la confomption de l'hu-

E e 4 midite'.
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midite'. Apres on les exprimera, au preffoir, dans vn fachet
ck toile neufue,& en l'huile,on fera fondre Ja cire .•puis on
yadiouftera le beurre, & la greffe d'Ours, & les h uy les de

370. Laurier,& Mufcelin (défait en la précédente fedtionj & de
jji. Petrole-.lïnalemët les poudres de Pyrcthrc,Gingembre,Poi-

ure,Euphorbe,Maftic, & Encens , la bafTinc oftee de de/fus
le feuA à demy refroidie,pourle tout «(Terrer au befoin.

VngHcmum Marciatum mag. 2). N. Myrep.
R. Olei tommun'uantiquijib.quatuor.
Cers. Citrttt*,& non alb&JH.vnam.
Cymarum Rorifmarinifiorentium,
Foliorum Latiri, & .

Rut*,frng.vne.qtiatuer.
Amarnci,potius quàm Tamaticl, vnc.trei.
]Zsbrrj,fcitEbuli,
Sali»A,
Balfamiu, i. Menti aquatic*.,
Elelijpbact,i. Saluii,

Ocimi, id eft, EdflironK.
Volij montant,
Calaminthei,
■drthemijiéi,
InuU Campant,
Fctonict,
Francs. Vrfîtie,
SparguUJeu 4parlncs Gruorum,
Herb.i venti,feu Anémones fylueftriî',
PimpinelU,
Agrimonu,fcu Fupatorij Grtcorum,
Abjîntbij Pontici,feu Romani, feu Vulgaris, idem.
Hoi.t Paralyfeos/vulgo PrimuUuerii,
Hi rbdfanBa. Mari»., feu Cofli hortenfu noftrat'u,
Cymarum Sambttci,
Crajfuh, feu -empcruiuiminoris,vel Verm'uuïarii,
Sempermuï Maierx,feu Sedi,vel dïtoi >idem.
Millefolij,
Chamsdryos,
Quinque NeruU.fta VUmag.mi. ( Iniu; non meminh Saler-

nitanu*. )
Cm
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Ctntxurif minoris,
Fragari<i,&
Ventapbylli,fmgul.Tnc.dncu,& drag.dnm.
Tetrahit, feu berbs. luddicê,, ( cum Salurnitano : quoniam non

h«bet Myrcp. )
Radirit /tlthea,
Cymini,&
Myrrhù,fÏKg.vnc.vnam,£y> dimidiani.Salermtanut legit Myr-

thifacilis fuit Typographelapfits t, pro r, repenenm,
Tœnugr&ci, &
Butyri.vtriufqus dr.ig.ftx.
Seminum Vrtici,
Violarum,&
Pupxueris albi,potiùs qiiàm nigri.cum Salem.
Ment a Satiu/i,
Rubis, tinclorum, { buius non memintt Salem. )
Mcntaflri,fen Menti fyluefrissvel Menti Sarraanici., idem,
I apatbi acuti,
Volytrichiy
CardiobotanijA eft,Cardnnceli,feU Cardi.ibenediâi,
Matrifylua,, (eu Periclymeni+'vulgo Caprifolij,
HerbéL Mofcbati.(eftprima Gercmijjpec'es.')
Florum Cham&meli, buitu vire Salerait. & tius fequaces,b.t,~

bent Maturellam ,feu Solarium, ) &
Trifolsj acetati C^uod Alleluyam nuneufant Pbarmacrfaei

noftri )
Scolopendrij , vel linguA Ceruint , cum Sait rnitano , {ambo

funt eiufdem facultatif. )
CrifpuUM eft , Bupkbalmi.feu CotuU nonfostidt,
lîtrbs. campboratt, i. Abrotammaris,
Siyrac'u Calamités,
Thuris,^
MedulU Cerui,fngul.drog.duas.
Axiingis- Vrfns.,

Gallmt,&
Anftrit ( haneprstermift Salem. ) &

AIafliches,fi?jgul.vnc.dimidiam.
Olei Nardini.vnc.inam: legendumpotiùs quam 5. 1.
Htrb&.Çr Radiées inMaio menfe colkcls. ncetes,0< munlati.,

teratur,tj> y.dteuus in Vino optimo mac, rcntur-.Ociauo -ve-
£ e 5 ro die
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ri>aie coquantur ad tnediat. Ac tum olettm commune af-

fimdatur:rurfumquecoquatHr,dv.mherbA contabefcunt, ac
Vinum prorfm abfumptumfit. Demie colentur, çj> exprt-
mnntitr. Oleo liquetur Cera : deinde iniiee Butyrum . Me-
dallant, Axungicu, çj> Oleum Kardinum. Venique extra,
ignem Pulueres Thuris , Alaftiches,& Styr/uU. Concretum
ingn.enf.im feruetur vftti.

^ Cerebri, nmiorum articulcrymque fiigidU affccliluî , tre-
mori,ccmtMlfioni,paralyfi>arthritidi tn prïmix viïlt,prs.durvs
tumoribm lienit pr&fcrtim emolliendis efficux.

PARA PHRASE.
SAlcrnitanus atranferir ceft Onguent de Nie. Myrcp.

Alexandrin,en la fect. ; chap.46. qui partout double la
dofe des ingrediens, lequel dit, auoir cfté inuente', & com¬
posé par vu tres-do£te Médecin, nommé Martianus, dont
lien aprinsienom ; de forte qu'il Je faudroit nomma:
M.utianum , & non Maitiarum. Ilcft fumominé Grand,
tant pour fes grandes vertus , que pour le grand nombre
des médicaments qu'il reçoit , & pour mettre différence
d'auec ks autres de femblable nom , non moins compofez.
Au lieu du Tamaris , après loubert, i'ay fupposé la Marjo¬
laine , pourec que fa vertu eft plus conuenable , à ce que
l'infcription promenaufîi pource que par tout fe peut trou-
uer de Marjolaine recente,& non de Tamaris Auili i'ay ré¬
duit l'huyle Nardin àvneonce, pourcequ'vnediagnie,&
quinzegrains,à fi grande quantité d'Onguent, euft cfté de
peu d'efrect.

Dv Meslange.
Au mois de May faut cueillir les racines, herbes , & fe-

mences,puis les nettoyer,concaffer, & infuferdans vn pot
de terre vernifsé,auec de bon vin,l'cfpaccde 7. iours fur les
cendres chaudes. Le 8. on les fera cuire iufqu'à la confom-
ption enuiron de la moitié du vin : puis on y adiouftera
1 huyle commun, pourenfemble bouillir , iufqu'à la totale
confompuon du vin. Apres feront exprimez à hpreffe,
dans vn fac de toile : puis criant remis Ihuyle turle feu,on
y fera fondre la cire,apres on y adiouftera les grefltS, beur¬
re,moelle, & l'huy le Nardin : finalement rftans à demy re¬
froidis , on y adiouftera le Styrax puluerise auec quelques
gouttes de vin,deinefmc le Maftic,& l'JERCens, fansbujm-

dité.



Des Onguents chauds'. 443
dite. Faudra continuer de remuer l'Onguent en la lu/fine
auec vn pilon de bois , iufqu'à ce qu'il (bit froid, a fin qu'il
ne foit grumeleux,& le referrer.

Vnguen. Neapolitanum, D. B. 'Bauderonij.
E. Axungi& Sut U veierisjikvnam.
Argentiviuidib.fimijfem.feii 3. vitj.fi fortihs requiritur.
Terebinthinn, aqua vite. loti,vnc.tres.
Ccra flau&,vric.difits.
Oleorum Laurini,

Rutacei,
Tetrolti,
Lumkricorum,
Cham&meli, &
De îpica noftrate.fing. vnc. vnam.&femif.

Styracis liquids.,drag.fix.
Euphorbij, fubtilijfimi triti,vne. dimid.
Fiat vnguentum \quod vfui reponatur. Si adfini vhera,vun-

di tempore,adde
Lithargyrij aurei> vnc. âutw.
Cinabrij,vnc. vnamfy femifcrn.
Cerufit,&
Min&,vtriufque vnc. vnam,
Mithridatif veteris, &
Theriacét, vtriufqtte vnc.dimid.& vtere.
f lue m veneream ( fnrgato empore ) furgattquia per oris ex-

puitionem huioor vimlentw expuitur ,fi artm per ahquoi
temptu.vitaùi prtcordiis & cnpite,io illinentur.

PARATHRASE.

CEft Onguent a prins fon nom de fon efre£t. Pource
qu'ilelîfouucramala guenfon du mal ( furnommé

de nos François ) de Naples. La bafe efr l'argent vit , qui
combtt contre tel mal, plultoft de fa forme effènticlle.quc
de fa qualité manifefte. La greffe de porc , & l'huyle de
Camomille y font mis, tant pour remolhr, & relaxer, que
pour plus facilement refoudre l'argent vif. Les autres huy-
les.pour raréfier les pores du cuir, digérer l'humeur vcroli-
que , &iceluy att'uerdudedjns, au dehors parlesfueurs.
L'huyle de Lumbrics,& la I «tbinchine ( aydee du fecours

qu'elle
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quelle reçoit en la lotion de l'eau ardent J fortifient gran¬
dement les nerfs. Le Styrax liquidey eit mis pour remollir
les tuphes , ou tumeurs dures , qui fouucnt accompagnent
ces pauures verollez.L'Euphoibe fende véhicule à la bafc:
& la cire pour donner corps à l'Onguent, fans laquelle il
feroit par trop mol.Le Mithridat Se Tlicriaquey font mis,
pour corriger la virulence de l'humeur verolique. La Li-
tharge,Cinabre,Cerufe,& Mine,y font mis pour deffeicher
les vlceres,quandil y en aura. Autrement ils n'y conuien-
nent , pource qu'ils bouchent les pores du cuir, & empef-
chent l'éruption desfueurs,parleur (récite', à quoy plufieurs
ne prennent garde au preiudice des malades , Se à leurdef-
honncur.C'efl pourquoy ie conseille aux Apothicaires, te-
nir en leurs boutiques ceft Onguent, fans deficcatiffauf à
eux les yadioulrer,laneceflîre' le requerant:ou gommes,ou
autre médicament tel , qu'il fera admse'par le dodlc , & ex¬
pert Médecin ,012 Chirurgien , ayans eigard au tempéra¬
ment du malade,i la faifon,à l'aage, au fixe, & aux parties
les plus afteâ.ées,& fl le mal eit reccnt,ou inuetere.

DV M.ESLANGE.

Faut premièrement puluenfer fubtilement l'Euphorbe,
auec quelques gouttes d'huyïe.La Litharge,le Cinabre,& la
Cerufe chacun à part.D'vnc partie de la greiTe,fera cfteint
l'Argent vif,au mortier de bronze,ou auec la faulge.Le relie
auec les huyles fera fondu,la cire hachée menu furies cen¬
dres chaudes:puis hors du feu,& à demy refroidis, on y ad-
i,oufterala Terebinrhine lauee, puis l'Euphorbe , le Styrax
liquide,le Mithridat,& Thcriaque. Le tout ainfimertangé,
fera adioufté peu à peu au mortier, auec l'aigent vit y
eft:eint,pourle tout reuerrer au befoin. Les autres poudre*
aufïï y feront adiouftees, (i le malade eft remply d'vlceres,
pour les raifons que defTus,autrement non. Ceux qui pour-
donner corps à celt Ongueiu,au lieu de la cire , y voudront
mettre des moyens d'œufs endurcis, Jepouriont faire,pour-
ueu qu'ils foyent bien agitez au mortier, autrement l'On¬
guent feroit grumelcui,& de mauuaifegrace.

Vng.Citremn, T>. N. Afyepfî.
S. Caphtir& i China Mut&Arug.-vnam,
Marmoris dli,&

fiorariâ.



'Des Onguents chauds. 445.
2Soracif,vtriufquc drag.duas.
Amianti,{buimpenuriafume tantundem

■^luminti pluma )
Vmbilici Mariniffeu Kellicu!i,& Eellerici,idem,
Tragacanthi albi,
Arrylli,
Cryflalli,
Antali,
Dentali,
ThurU albi, &
Nitrij fing.drag. très.
Cor Mi albi, vnc. dimidiam.
Cerfa,feu Cerufn ex Drttciintio minore pnparau.vnc.vnarn,
Cerufs. ex Venetia,vnc.fex,horum fat puluit.
R. ^fdipis Suilli faits expertisée recentis,lib.vnam,&femijf.
SeulCaprini,vnc.vnam,&femijf.
Adipis Gallinacei,vnc.vnnm.
vfdipes in duplici vafe Uquentur.In iii mtteerentur, & leniter

coquantur
Citreamstla dueminutimconcifa.
Deinde Adipes colentur, & in hii omnia curiose trita iniie'mn-

tur,$> ntdiculafubiganttir : nouiftme Borax , £y Cpphira
tenuijftmi trita,injpergantur.CoBumfie vnguemum ac con-
cretum,repone.Satiusfueritftd.baberein officinal vtendi
temporeprtparart,vt docui.Nam tempore rancefcit,& can~
dorem amittit.

^ Papulat ex bile aut pituit» falfa in ente prtferlim faeieï
trumpentts delet , impetigines, liuores & lentigines tergit,
fœdas cicatrices aufert , ac oculorum mbores tfy cutaneos
ajftHuf fanât.

PARAPHRASE.
SAIemitanus ne diffère d'auec Myrepf. qu'en la dofe de

l'Amiantuni,mettant vnconce,pourtroisdrag.Parceftc
defcription,comme en plusieurs autres,Myrcpf. feft. ?. ch.
41. demonfhearTezauoir eftépeu versé en la langue Lati¬
ne^ cognoifTaftce des medicaments,& qu'il a tranferit ces
Antidotes,tant des Autheurï Grecs, & Latins,t]ueBarbares,
qui l'auoycnt precedé.en retenant leurs appellations : com«
oie Amiantum, Antali,t)enrali.

Pour



T'txtali
cjmd.
jintali
quid.

Gerfa
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Pour l'Amiantum , on prendra l'Alum de plume , atten¬

dant qu'on puiffe recouurer du vray de PIfle Eubte, à pré-
lent Negrepont, Se qu'on puifle fçauoii au vray que c'eft.
F^iu Antah.&Dentaliquinefont pierres ,ains petites co-
quilles.qui fe treuuent au iiuage de la mer,à ceux qui ne les
cognoiffent ,ou en font loin ,& n'en peuuent recouurer,
qu'ils prennent femblable poids de Porcelaines, qui font
allez cogneue's,& à bon marché,oude Nacrcs,ou autres co-
quilles blanches, qui ont femblables vertus qu'iceux. Le
Dentali eft quafi femblable à la Porcelainc,hormis qu'il eft,
plus pointu à la forme d'vne dent Caninc,dont il a prins le
nom,& eft d'vnefubftance plus dure. Antali rcffemble au
Purpura de Diofcor.pource qu'il eiè creux,& eftant rompu,
a comme de petites veines,&droites,.riniffanten pointe:de
tempérament froids, & fecs. Gerla eft vn mot depraue' de

quec'efi. Cerula ,qui le fait aucc les îacines de Dracunrium minus,
ou Serpentaria de Diofc.ainfî qu'enfeigne PIatear.au Com¬
mentaire qu'il a composé fur l'Antidotaire de Saler. &
après luy Corc\us,& fuchfe en leurs difpenfanes. Ceux qui
ut pourront recouurer telles racines , qu'ils prennent de
cellestl'Aron , ou Iarrus allez fréquent, & cogneu de tous,
& de quali femblable vertu,quc la Serpentine,ou couleuréc.
petite.LeBellericipourlalimi'litude qu'il a à vn nombril,
eft appelle Vmbïiicm marinui , dont il s'en trouue allez à
Marfeille,Lyon,& ailleurs.

Nos Apothicairesjtant icy qu'ailleurs, feferuent duBo-
raxjdontfes Orfeures fe feiuent à fouder l'or,fort différent
au naturel,& artificiel par Diofcoride défait au liu. i.chap.
74.parlant de l'vrine,& au liu. 5 .chap. 64. & après luy , Ga-
icn au liu. 9.des Simples.

Touchant au Caiafre,ceux qui en voudront fçauoir l'hi-
ftoire,qu'ils lifent Auicenne,Serapion,& Garcia du laidin,
& M.atthiole,fut Diofcoride,defquels ils en apprendront ce
qu'il faut fçauoir , lequel eft icy mis pour véhicule aux au¬
tres. Celt onguent a prins le nom des Citrons qui y en¬
trent, & ne fe doit appeller Cïtrmum : ( car il n'eft Citrin )
ains-Citreum.

Icy les greffes fuppleent le deffaut de l'huyle, & cire : les¬
quelles fe nielleront auec la poudre, lors qu'on s'en voudra
feruir,& nonpluft.oft,poui:ce que l'Onguent fe ranciroit,&

perdioit

SBelleri-
CttS OUC

Du Eo-
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perdroit fa couleur blanche peu de temps apres,& ne feroit
il plai/ànt,appliquc' fur la face des plus délicates.

A ces fins finira tenir la poudre faiete , & pour vue dra-
gme y niefler vire once de greffe pour le moins:car qui y en
mettra pIus,l'onguent en aura plus de vigueur.

Ajcuns fans prendre tant de peine, incorporent !a pou¬
dre auec le quadruple de Pomade,& y adioultent vn peu de
fac de Citrons,& ce auec heureux fuccez.

Dv MïSLANGE.

Fnfemble on peut fubtiiement puluerifer le Marbre,
Corail bianc,le Gryftal : les Coquilles, dans vn mortier de
marbre,& pilon de fer.A part faut puluerifer l'Amydon, le
Tragacanth blanc,clair, & netfauant que le pefer, à caufe
du dechetJl'Encens.leEorax, & Canfre, & Amiantum, ou
ion fucccdanvc l'Alun déplume.

La Cerufè iefrie fur vn tamis renuerse'.vn papier net mis
au deffbus. Le Gerfa fe puluerife auflï à parnpuis toutes les
poudres fe méfient au mortier,& fe gardent au befoin. Q uc
s'il cft cjucftion paracheuer l'Onguenr.on choifira des gre f-
fes requifes, récentes, fondues fur petit feu, & dans icelles
infuferont , Tefpace d'vne nuift , deux Citrons hachez pat
petites pièces,foit efcorce.poulpe.&fuc, & kiour fuynant,
au pot de terre vernifse' (où ils auront infuse' ) feront cuits,
&" coulez dans vue rerra/îè venii/ïc'e,ouplat d'eiîain creux,
Se non dans vneba/Iîne : pource que le eiaynre facilement
change la couleur blâche. Apres auec vnelpatulede bois en
icmuant doucement les poudres,feronrmeflez, le Borax, Se
Canfre à la fin. Ainfi tel Onguent fera reflerie au befoin.
Auant l'vfage d'iceluy , feroit bon lauer la face de quelque
dcco£tion deterfiue : puis l'oindre de l'Onguent, & la cou-
utit d'vn linge blanc, & ainfi continuer tous les foirs.iuf-
qu'à ce que les taches fulfent oitées.

Vnguentum de Arthanita maius , D.M.

E. Succi Cycluminifeit Arthanit&Jib.trts.
Olei lïiri,'i!/.ductt.
Succi Cuctimerïs Afinm,&
Xutyri Vaccim,r;triufaue lib.-vna>n.
FolyfodijiM/.dimidinmfiutmcJix.
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l'ulpt. Colocynthidts ,-vnc. quatuor.
luphorb^-vnc.femiffem. Sicca butnt.tere, & macéra diet

o%o,fucc'u,Olee,& Sutyro in vafe vitreo angufli or'vs, bene
obturât 0. Toft femel feruefac.

Cola.deinde aide fsqucntia duo.Acetodiffoltita.
f OTitpe>;f,anreos qninque:fcH ferup.viginti.
Myrrbt,Mtr.dms:fcufcrttp. oïto.
Bulliantfimithagitando cumfufle ad fuccorum feri confum-

ftionem.Tune proiigefitfer ea.
Ctrs. flaiti ,-Jnc.quinque.
Tellis Taurini.aurees quinque-.feu fcrup.10.
Tandem liquata Ccrtt,addefequentium Tulnerem,
Scammonij,
si loes,
Mez.ereon,fcu CocriGniii/.vel Sem.Thymehi,idem,
Cohcynthiiis,&
Turbitbjtng.aur.qu'mque,fcrup.vigir'ti.
ialis Gemmci,anr.tter.[eu vnc.dimidiam.
Ztipborbij,
tiperli longi,
Zingibtrhs,&
i Jh*ms.meli,fing.ttur.dutn:feufcrup.oêlo.
^ llïitum fiomaeho vomitu purgat; kypochondrioautem inun-

tlum,eduum dciicit:ob ïd hydropicos mire iun.it ,ferofum bu-
rnorem large vacunndo : vermes quoque enecat & éditât;
adhibetttr iis, qui furgtms medicamentum fumere m~
queunt.

TARAT JI RASE.
MEfuedefcritceftOnguent, au liuredes Medic. pm-

«ratifs , au chapitre de Âtthanita : comme aufïi en fou
Grabadin,y adiouftant de plus, de CaneUe deux aurées : &
demy once d'Euphorbe,en la decoefriô, ce nui ne m'a fem-
b\é bon II l'attribue à rAlexandre,fic'eftMyicp.fuinommé
Alexandrin,ou autre de fembiable nom, ie ne le puis affeu-
rer,ne l'ayant feeu trouuer en aucune des feftions dudit
Myrep.qui me faift efHmcreftre quelquautre , duquel les
oc'juies ne font patuenus iufqu'à nous, ou que nos exem¬
plaires font moins complets que ceux que Mef. auoit.

Cett Onguent a prins le nom de fa bafe, la racine d'Ar-
thaniu des Arabes,nommec des Grecs,& Latins, Cyclami-

nus,
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#«<,& du vuIgaire,C}r/<«»,f»,& Tanis For-cmttf.Sa. vertu p ur -
gatiue eft augmentée par le fuc de Concombre,Aiînin,Co-
locynthe, Scammonee & fruiit du Thymelea.

Leur célérité eft réprimée par le Polvpode , Turbith, Se
Aloës.Leur nuifance eft corrigée, par Je Sagapenum, Myr-
rhe,& Sel Gemmé. L'huylc.beurre, & Cire domptent leur-
acrimonie , & donnent corps à l'Onguent. Le fiel, & Eu¬
phorbe tant enladecoflior, qu'en la poudre , y feruewdc
véhicule. De forte qu'on ne doit craindre Ton vfage , & le
ïejetter, ( comme aucuns prefehent ) eflant vn remède ex¬
térieur, & fi bien proportionne',comme ileft.IoincT: que les
Doctes s'en fçauent ayder, après les vniucrfels, & félon les
aages,fexes,faifons,& tempéraments des malades,auecheu¬
reux fuccez,& non les imperites brouillons.

Dv MeslaNge.

Faut curieufement concafTcr le Polypode, & Euphorbe,
& incifer fort menu la Colocynthe,puis enfcmbleles infu-
fer.anec les fucs,l'huyle,& beurre, dans vn pot de terre ver-
nifsé,& eftroit d'emboucheure,furles cendres chaudes, en-
uiron huiâ: iouis. Durant ce temps on fera tremper à part,
le Sagapenum , 8c Myrrhe dans du vinaigre ; & la poudre,comme s'enfuit fera faicle.

Enfemb/e faurpulueriferie Turbith , Gingembre, & la
Colocynthe hachée menu,/a Camomille , le Mezereon , &
lePoyurelong. Apart chacun,laScammonee,l'Aloé, l'Eu¬
phorbe,Sel Gemme,puis feront toutes méfiées enfemble.

Le neufiefmeiour, & au mefme pot, on fera bouillir ce
qui fera dedans,deux ou trois bouillons. Apres on les expri¬
mera : puis on y adiouftera en la couleure , le bagapenum,
& Myrrhe , qu'on auoit infusé au vinaigre à part, pour le
tout enfemblecuire.iufqu'à la (quafi totale, confompuon,
tant des fucs que vinaigre , en remuant continuellement
auec vn pilon de bois : puis on y adiouftera la cire neufue
hachée, & icelle fondue, & la baifine oftee de deflus le feu,
on y adiouftera le fiel,& peu à peu les poudres : eftant froidfera relTerre'.

Le furnom de Grand y eft mis à la différence d'vn autre
«le femblable nom.moindre en vertu, en nombre de médi¬
caments, & artifice.

F f Tnguen
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. Vngttentum Splenicum , D. B. 'Banderont.
R. Gumml Elemi , &
Succi Kicot'mns. maiork,anit,vnc. -jnam.
Olei Hyperici, -vel Sambuci, -vnc. fcmiffem.
llefini,
Gumml Ammoniaci, Aceto Capparorumfoluti,fe cotti,&
CerAfiau£,ana, drag. duas.Liquatisextra ignem, iniice
Vuluer'u Ariftolocbis. rotund*,,$>

'Longs.,
Cydaminu/pmh Porcinut vu!go)ana,drag.vnam.
Fiat vnguentum , vfui reponcndwn.
^ Vint habet malaclicam,refoluit,aperit & roborat Jphncnl

induratumpr/imijftsvniuerfxlibui.

PARAPHRASE.
L'Autheurde ceâ Onguent l'a furnomme fort bien du

nom de la partie , à laquelle il s'adapte , comme luy
citant propre : ieïay trouuéparmy les papiers de mon Pc-
re.dans vn traicté qu'il a faift de affeBibuiJphnis.Sieftime
qu'il foit de fon inuention,& expérience ; pour le moins,ic
ne l'ay peu voir ailleurs : l'examinant de pies , i'ay cogneu
qu'il mérite tenir rang en fa Paraphrafe, pour defoppiier,&:
remollir les durtez «le la ratte. Sa bafe eit la Gomme,dicte
Elemi, la faculté' remollitiued'icelle cil: augmentée par la
Gôme Ammoniaque,c'eft à dire,venant de Ammon (qu'eft
vn temple en Lybie, où lupin e/loit adore' en forme de Bé¬
lier) où elle croifl: en quantité. Lespoudresdu Cyclamen,
& Ariftoloches y font mifes , tant pour efchaufTer, incifer,
& atténuer les matières craffes ,& vifqueufes , caufes des
obftructions,& durte's, aydees tant par le fuc de Nicotiane,
ou Petum, qui refchauffe,abfîerge,& difeute les vents;que
parrlmyled'Hypericum , lequel par fa chaleur fond , &
diffoud les humeurs endurcis, & efpais, comme par fa té¬
nuité de pames,auec le vinaigre de Cappres, il incife, atté¬
nue, fait pénétrer , & empefche l'exhalation des autres par
fon humidité oleagineufe. La Refîne y entre , partie pour
remollir, efchauffer& digérer auec les autres ; partie pour
donner forme à toute la compoiition,auec la cire iaune.



Des Onguents chauds. 4 j 1
Dv Meslange.

Il faut fondre ia Gomme Elemi, auec le fuc de la grande
Nicotiane ( ou Tabacum,& Petum:) & la Gomme Ammo¬
niac auec le Vinaigre, où les Cappres trempent. Puis auec
l'huyled'Hypericum, faire fondre la Refine, & Cire; y ad-
iouflrant les Gommes fondues, & cuittes : finalement liots
du feu , on adiouirera les Poudres pour le tout garder au
befoin. De ceft Onguent on en peut faire vn Emplaftre,en
yadiouftant vn peu deTerebintiiine , diminuant la dolc
de i'Huyle,&; augmentant celle delà Cire,& Rcfinc.

le laiffe plufieurs autres Onguents, qui ont efee' , & ne
font plus en vfage:ou poureeque leur vertu elt peu diffem-
blableaux précédons,<5c qu'on s'en peut paiTei.SufEtdauoit
deferit les principaux, & enfeigne'le ieunc Apothicaire, &
encore peu exercé à trauailler méthodiquement. Parlons
maintenant des Cerats Si Emplafhes,

TRAICTE' DES CERATS
EN GENERAL.

LE Cerat eft appelle des Grecs *npT>;,8cKs/aaw.pour-
ce qu'ils le compofoyent auec efgaleportion d'huyle,

& cire.Deipuis,comine encore pour le iourd'huy, on y ad-
iou/te Coioplione,Refine,Terebjnth/nc,Gommcs,&moel¬
les,greffes,larmes,fucs,poudres,&c.félon l'intention diuer-
fe de celuy qui l'ordonne : pource la dofede la cire , fera
laiflèc au jugement de l'expert Apothicaire : car s'il y entre
Terebinthine, greffes, Se Gommes :ou que ce foit en Efre',
& que la cire foit récente,& graffe,y faudra moins d'huyle:
encore moins s'il y entie des poudres , & que ce foit en
hyuer, la cire vieille : à fin qu'il foit de confifïence conue-
nable.

Aucuns ont limite' ladofe de la poudre a vne dragme,
& demie, pour chafeune once d'huyle , & la moitié' moins
de Cite que d'huyle:& pour les Emplaitres portion efgale.
Ce qui ne s'obferue toufiours : ains s'augmenu;,ou diminue
félon la force qu'on en prétend.

Ce remède doit tenir le milieu entre Onguent , & Em-
plaftre.-c'eft à diie.nô fi mol qu'iceluy, ny fi dur que ceftuy-

ff 1 cy,
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ey, à fin que par la chaleur il ne fondifï iî-ro/1 que l'On¬
guent appliqué fur la partie malade , & qu'il n'empefehaft
Japerfp nation en re(lerrant,&: comprimant le cuir 5& muf-
cle; feruans à la refpuation , & exhalation de la matière y
conteaue.comme il feroit,s'il eftoi: dur comme Emplafhe.

Traicté des Cerats en particulier.

Ccramm album refrigerans , D. Cjaleni.
B- Cert albs. elot&,& non fi/Mi, vnc.vnam.
Oki Rofati Omphacini,vnc.tres:aut 4. fi mollis.
Liquenturfimul in vafe duplici : refiigerato,ajfundepaula-
tïm in mortario , aqMfrigidi(fim&,quantum abforberepoterit,
fubigendo,& percutiendo. Pofiremo adde Aceti darï,& tentia
fariim, -vtpote %. fi. aut circiter.
Non débet hoc Ceratum eo -vfquefuper partem affeBam ma¬

nière, dum m.'mfefiè ïnccdectt ; fedfubinde ajfîdttè mm art.
H&c Gai.

^ Valet ad phlegmontti,eryjripelata,herpetttf,carbunculos,phy-
gcthla, omnémque intemperiem calidam, febrientïbm quo-
que multiim amducit.fi hypochondriisfuperponatur.

PAR A P H R A S E.
CE Cerar, ou Onguent, eft deferit par Galien au liure 1.

des Simp.chap.6.& au 1 o.de la Meth.lequel pour eftre
fimple , & peu différent à la nature des Onguents, l'auons
mis incontinent aprcs,& au commencement des Cerats. II
a pnns le nom de fa couleur , & le furnom de fa qualité ré¬
frigérante.Ceux qui le defîreront plus froidjau lieu de l'eau
froide , qu'ils le lauent auec fuesde Plantain , Morellc,Lai-
dtues,Pourpier, Sec. Se f. encore plus ils y adioufteionc d'O¬
pium. Ce que toutesfois ne doit faire l'Apothicaire, fans le
feeu , & exprès commandement du doue & expert Mé¬
decin.

Il eft meilleur qu'il foit fai&au temps de la neceffité,
que le garder faift en la boutique : pource que par le temps
la vertu réfrigérante icy requife,fc perd.

Dv Meslange.
Faut fondre la cire blanche , en l'Huyle Rofat Ompha-

cin.fur d'eau chaude,ou fur la chaleur des cendres ; puis les
ieuer
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retterdans vn mortier,& eftans froids,les agiter,& fouuenc
lauer auec eau froide , & fur la fin, auec vn peu de vinaigre
Rofat. "

L'vfage fclon Galien eft, l'eftendre fur linges blancs, Se
l'appliquer fur la partie efchauffee, & fouuent le renouuel-
*er <& n'attendre qu'il foit efchauffe',& continuer iufqu a ce
que l'inflammation foit modérée : alors faudra ce/Ter , de
peur d'efteindre(auec l'inflammation ) la chaleur naturelle
de la partie , au preiudice des malades, & des-honneur de
ceux qui l'appliquent.

Cemtum Santalinum, 2). %J%J,
B. OUi Rofati loti ( vtfit praflantitts) libram vnum.
Cers. aie a , dragmus triginta,

fS.ofa.Tum rub.drag.duodecim.
\ Santali rub.drag. decem.

Santttlialbi,&
lui. A. Citrini.vtrtufquedrag. fcx.

Holi Arment, drag. feptem.
\ Spodij,-vnc.femiffem. SŒtiKSMEgmfrX
^.Caphur/tjrag.duns. Tiat Ceratum.

* thlegmonas & omnes intemperaturm ailiim ventreuli,
hepatis, & aliarumpartium exuftiones ejpeMtJfimi com-
pefeit.

PARAPHRASE.
CE Cerat a prins le nom de fàbafe , les trois Santaux:

1 huyle & cire y font mis pour luy donner corps, & le
Canfre pour véhicule à la bafe : les autres y font mis tant
pom augmenter fa veitu réfrigérante, Si. conoboratiuc des
Tifccres.

Dv Mesiange.
Enfemble faut puluerifer les Santaux, & les arroufer de

quelques gouttes d'eau Rofe , & fur la fin y adioulter les
Rofes. Chacun à part faut puluerifer le Bol,Spodc,&Can¬
fre : puis les mefler enfemble auec les Santaux , & Rofes.
Apres on fera fondre la cire blanche auec l'huyle , fur eau
chaude,ou cendres chaudes : puis oftez de deflus le feu,& à
demy refroidis, peu à peu on y adiouftera les poudres,pour
le tout reflerrerau befoin,dans fon pot bien couuert.

Si l'huyle Rofat a'eft Omphacin, ou récent, ains vieil,le
f f } faut
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faut lauer plufieurs fois auec eau tiède , & à icelJe feparee,
on y fondra la cire,comme dit eft.Que û la cire n eft blan-
che.ains €itrine,que les auaricieux Apothicaires préfèrent
•àiccle , pource qu'elle n'eft fi chère ,& que l'Onguent eft
rouge , qui couure la couleur , à tout le moins qu'ils la la-
uent fouucnt auec eau tiède, puis froide:a fin que les mala¬
des, & Médecins ne foyent fruftrez du fruidf qu'ils en pré¬
tendent. Car la cire blanche, aufïî bien qu'aux Onguents,
eft meilleure aux Cerats reftigerans, que laiaune: aucon-
traire,la iaune eft meilleure aux chauds, que la blanche.

Ceratum Stomachicum , 1). tJM.

R: Olei Rofati cotnpleti.lib.vnam, $> femijfem.
Cers, fla!t£,&> pur&, -vnc. quatuor.
Tuluerum l<.ofariHn,&

Mafiiches, vtriufqtte drag. -oïghiti.
Abfintb'j font ici mtùoriA,àrag.quindecim.
Nar-ii Indics., drag.decem.

Cira>& Oleo igni iiquat'ti,fâpi Imuntur
Aqua Rofe.rum. Jterum liquatajauentur &quù parûbus Vint

anfinï,éf Succi Cydonioriim , cmn pauco Aceto. Poflremb
reliquapiducrata mifceamur , &fiat Ceratum, quod vfui
reponatur.

<f Ventriadum & bepar roborat>cociionemiuuM^uttu abfu-
mit, cmdos humores coquit, appetitum excitât & -vonîitum
compefcit.

PARAPHRASE.

MEfuc a retiré ce Cerat du liure 8.dck Méthode, & li¬
ure*'. des médicaments locaux de Galien , en chan¬

geant les Rofes pour l'Aloe & îesfueilles d'Abfinthe , pour
le fuc.-le Nard Indique,rhuyle,& cire,pour l'Onguent Nar-
din : & augmente' la dofe du Maftic. Voylà comme s'eft
gouucmé Mcfue'. Le nom luy eft imposé de la partiefpoul¬
ie tout ) àqnoy il eft approprié : car ( à parler proprement)
J'eftomacb eft l'orifice fuperieur du ventricule.

D v M e s L a n g n.
. Faut fendre la cireneufue , auec I'Iiuyle Rofat complet:
puis les jeucr plufieurs fois auec eau Rôle. Apres on les re¬

fera
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fera fondre, Screlauera auec efgales portions de fuc de
Coings,& vinadfhingent, auec vn peu de vinaigre. Cela
fjKft,on y adiouftera les poudres faicies,comme s'enfuit.

LeNard Indique incisé.l'Abfinthc, & Rofes fe pulueri-
feront enfemble,& le Maftic à part.Le tout ainfî meflange',
fera carde 1au befoia.

Ceratum Oefypatum Çaleno a/criptftm^D.M.

R. Oejjpi,drag.$c.feu vnc.decem.
Olecrum Cham&meli,&
Irini>vtrinfyue vnc.fex.
Cers. jlau&,vnc.tres.
Maflicbes,$>
Terel>inthm£,vtrîufqne vnc.vnam.
Reji»a,vnc. dimidixm.
Spics. Naçdi,drag.dttas,Q> ditnidiam.
Croci,dr,ig.-vnam,$r> femiffem.Si quis addiderit,
j€mmoniaci,vnc.vn«m,&
Styracu calamités ,-vnc. femïffem : effîcacius erit ad emollien-

dum tumores duros:& qu&cunaue alia Pauli,& Vhilagrtj
po'licentur.fr&fiiilit. Hondeletim.

^ EmoH'tt,digerittumores dttros,hepatu.Jplenis , vteri, neruo-
rttr»junctttrarum & aliarum partiumjfique anodjnum.

PARAPHRASE.

MEfuc réfère ce Cerat à Gai. en fa Méthode, liure 14.
lequel a prins le nom de fa bafe l'Oefype, que nous

auons mis au commencement,& l'Aurheur à la fin.
Ceux qui voudront luy donner plus de force,& qu'il fup-

p!ee le deffaut de celuy de Paulus,& Philagrius, qu'ils y ad-
ioufrent l'Ammoniac,& le Styrax Calamité.

Dv Mislange.

le Maftic, Nardlndique , & SafFran , fe pulucriferont
chafeun à part : puis feront méfiez. Apres fur les cendres
chaudes on fera fondre la cire neufue , & nette , & Refîne
dans les huyles : puis la bafline ofte'e de deffus le feu , on y
dilloudra l'Oefype auec vn pilon de bois, la Terebinthine,

Ff 4 &
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& Ammoniac,aupatauant fondu en vinaigre, cuit en con-
lillence de miel. Finalement les poudres, & Styrax pulue-
rise' à part.en remuant touûours, iufqu'à ce qu'il ibic froid,
pour le refferrer au befoin.

Ceratum de Amoglojfo, D.Cjal.
R. Vtlkrum Plemtaginis mcùorïs,
Ternis Syncomiftijd efi,à furfure nonomnino purgatif
Lentium contufariim, fîng.pares portions.
Coquantssr in tiques ftifficienti. Deinde piflentur in mmario

metrmoreo,(<r fuper cribrum cernantur. Vtenditemporeprs.-
parandum erit.Auic.lib.4-fen.J .tr.uiatuprimo,c- 1 0.addit
Ga/Itts.Serapiovero.tracî.j.cap.ii. non dijfentità Cal.

^ Refrigerett,repellit & modicedigerit.obïdincïpimticeirbun-
culo auxiliatur,pr<imijfa phlebetomia & exonerataffluo.

TARAT HRASE.

CEcy,à patler proprement.rfeft vnCerat,ny Emplartre,
ores que Serap.Sc Auic.aux lieux preaUeguez ,1'aycnt

ainlî nomme':ains vn Malagme,ou Cataplafme,tant,pour-
ce qu'il n'y entre de cire,que pource qu'il n'eft de coniifkn-
ce dure,comme doit eftre ÎEmplaif re , pour laquelle ie l'ay
mis au rang des Cerars:comme auiïï Je fuyuant.Auic. y ad-
ioufre de Galles, sntât que des autres.U ne fe doit préparer,
fînon lors qu'on s'en doit feruir : pource que nouuellement
iaicly'l a plus de vertu que vieil:& qu'en tout temps,facile¬
ment on peut recouurer du Plantain", que les Grecs appel¬
lent Arnoglojfumjdefi , tingua Agnines & Tlanteigo , qu'elf.
la bafe,dont il a prins fon appellation.

Ternis SyneomfiuiAvaûnommé des Grecs.elt celuy qu'on
faicl de farine,par vn gros tamis pafse'e, & qui tient le mi¬
lieu entre le pain blanc & le vulgaire .duquel vue partie du
fon a elle' ofte'e.Les habirans de ce lieu l'appellent Oferain.

Dv Meslangi.
Faut concafler les Lentilles, & incifec le Plantain , puis

cnfemble les cuire en quantité fuffifante d'eau : puis eftans
à demy cuits, on y mettra efgale portion ( que de l'vn d'i-
ceux)de pain faicr de farine de froment entiere,non du tout
purgéedufon. Le ceut fort cuit,ferapilé dans vn mortier

de
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de marbre , & pafsé à trauers vn tamis renuersé , auec vue
fpatule;& tiède appliqué fui les anthrax,ou charbons pefti-
lenciels.Si quelqu'vn commande y adioufter de Gallesjfem-
blable poids que des autres)eftans concafse'es, on les cuira
auec le Plantain,& Lencilles,& fera-on comme dit eft.

Ceratum de [ruftaPanis/D. B.zJMontAgnms,.
R. Crujl& Partis toft&,& in Acete maceran.vnr.duaf.
Oltcrum Maflichini,&

Cydoniornm,vtriufquevnr.vnam.
Tnlueris Mafthhes,

Ment g,
Spodtj,
Cornlli rttbri,

SAntali alèi,&
rubri.fingul. drag, imam.

Farina hordei,qxantum fujficit,fiat Ceratum.-velEmplajlmm
■utendi tempore pr&parandum.

^ Vomitum Jîftit fit* adfiriâione, & ventriculumroborat.

PARAPHRASE.

CEftuy-cy eft de mefme nature que le précèdent, à fca-
uoir qu'il n'eft Cerar,ny Emplaftre : ains vn vray Ca-

taplafme,ores que Montagnana mefme, au chap. î. de ion
Antidotaire.rappelle Emplaftre.

Il a prins le nom de fa bafe , la croufte de pain roftie,
l'adftriclion de laquelle eft augmentée par les poudres. Le
vinaigre leur fert de véhicule, & les huyles, Si farine pour
leur donner corps.

Si on y adioufte vne once de cire , il en fera plus folide,
& plus aysé à mettre en Magdaleons.

Dv M E S L A N G E.
Faut roftir fur les charbons allumez , la croufte du pain,

& toute chaude la iaifler tremper en fort vinaigre , iufqu a
ce qu'elle foit tendrerpuis on la pilera au mortier,& paflera
fur le tamis,comme auons dit au précèdent. Apres on fera
fondre la cire auec les huyles : puis le pain ainfî p.îfsé, fera
incorpore' auec les poudres,& farine d'orge,ce qu'il en fau-
dra,pour le rendre de telle forme qu'on voudra , foit Ccrat,
ou emplaftre.

Ff j SE
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SECTION III.

Des Emplaftres.

"De Emplajlris in génère.

Mplastre entre les remèdes externes, eft le
plusfolide detous. Son nom vient du Grec,
i^îrAas-ie, de àno f \nn\xTrHv : comme qui di-
roit, former en maffe tournant d'vne part, &

d'autrexomme dit Gorrams.bouchant les pores du cuir, au¬
quel par fa lenteur il adhère.

Les derniers Gvccsy ontadiou/îe' vne R, que les Latins
ont retenut^auee la dcciinaiibn neutre, & laiise'lafemini-
ne:pronôçans tc iiixXx<?çcv,hocEmplaftrum t&non :,i/xx*a~
T'&J>&c Hmplajlrui.Ce genre de remède, par les anciens a
efté excogité à mon iugement, à fin qu'il feiournaft plus à
la partie fans fe fondre, que les Onguents & Cerats cy-de-
uant declarez:aufïi pour corroborcr,& defleicher,adltrain-
dre ou mollifier, confumer', & digérer les humeurs, qui en
icelle feroyent retenus, & pour longuement conferuer leur
vertu.

Les modernes s'accordent auec Paul jEginete,liu. 7. ch.
17. qu'il fe compefe de toutes les patries des plantes , des
minerauXjterres^endreSjCoquilles.desexcremens, des ani¬
maux entiers,& de leurs parties. Les vus y font mis, pour
donner corps , pluftoft qu'augmenter la vertu : comme
i'huy)c,!acire,la Litharge , &c. pource ,ieur dofe fouuent
n'eft fpecifie'e , ains laifsee à la diferetion de l'expert Apo¬
thicaire. Les autres y font mis , pour distribuer la vertu des
terreftres au loing,ou ptofondernentrcomnie eau,vin,vinai.
grc,fucliquide,&c.Les autres pour l'vn,& l'autre : comme
font les poudres qui donnent corps & augmentent la vertu
de l'Emplaitre.Ie laifle l'odeur, & couleur tant recomman¬
dée des anciens,&: modernes.Tcy on doit noter,que les pou¬
dres ne doiuent cftre fi. fubtiles,que pour les Onguents.
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De Emplaftris in fpecie.

Empl. j4lbum cfâum,feu de Cerufa> inccrti
authoris.

S. Olei Uofctti completiJib.duits.
CerufA,Ub.vnam,&femijfem.
Cers. nlb•&,vnc.quatuor.
Coque 'ua.fi fiannetto.vel plumhato terreo.igni lento in mtjfam,

ex qua formentur Magdalia vfui neceffario.
^ Succurrit excoriatk à calceamento,fcapellatione,i>el ab alia

caufa,

PARAPHRASE.

LA bafe de ceft Emplaftre eft la Cetufe , dont il prend le
nonij& la couleur : l'huy le y fert de matière, & la Cire

pour luy donner corps, & le rendre gluant. PauliEginete
auliu.7.chap. 17,& Myrep.en la fc&ion 10.chap.n9- y ad-
iouftent d'Amydon.Litharge, & aubins d'œufs, & varienc
au poids : ce que ne doit faire l'Apothicaire , s'il ne luy eft
cxprezcommandé.Chnftophorus, &Ioubert font d'aduis,
le compofer auec égales portions d'huyle , & Cerufe, fans
Cire,Litharge,ny autre chofe. Ainfi, il eft pluftoft cuit, Se
plus bhnc-.iutn n'eft-il iî gluant, & adhérant à la partie, &
peu de temps après il deuient fi fec qu'on nelepeut eften-
dre.Ainfique l'auonstranfcrit de Cordusiileft d'vne bonne
confidence,& tres-fouuctain, en tout ce qu'il promet, qui
me fait confciller aux Apothicaires>de pluftoft fuyure cefte
defeription,qu'autre qui foit.

Dv M E S L A N G E.
Premièrement quand l'Apothicaire veut compeitr ceft

Emplaftre.ou leDiachyllon blanc.ouautre femblable fuy-
uant l'aduis de Gal.au liu.l .des Medic.felon les genres,doit
choifirvnair clair,& ferain.non pluuieux,caligineux, ou
opaque, & de Cerufe fort blanche, & non falfîfiée, auec
Ochre blanche : laquelle puluerisée fur vn tamis renuerse',
feracuite auec l'huyle Rofat complet, qui foit fort clair,
dans vne bamne d'eftain,ou de terre vernifse, fur petit feu,
& continuellement remuer au fonds la Cerufe , auec vne
fpatule laige,à fin qu'elle ns fe bruflc,3c foit pluftoft cuite.Ce



'vetern,^. iiif.

460 Liure 11. Seftion III.
SigneCeqfi & cognoiftra,fi on en met vne portion Cui vn

pourccg- n»d>re,ou dans d'eau.&eftant maniée entre les doi<r t s )&
noiftre cftendue fu c Le metacarpe.elle n'adhere.êc fe leue net.alors
la cuite &« temps y adioufter la cire blanche.nette de toute ôrdu-
des Ew-re : laquelle le rendra ductile, dont on formera d« Maçda-
plaftres. lcons.qui couuerts de papier blanc,feront gardez.

Te la Emplafiica,vulgo Sparadrap, D.'Sauderonl,
JE. Olei communié ,
Axungis. ?orci,& ^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^
Lithargyri Aurifub.puluerathfwgul. lib. vn/tm
Ccrufs,,
C ers. fiant, &
Tieii naual'it ,pngul. lib. dimidiam.
Adîpis Arietis,aM Hœdi,
Colophoni&,&
~Re(in&.,fingul. -une. quatuor.
Thurk &mafticis -vtrïufas \.\.S'tc para emplafirum.
Quatuor priorafimul coquamur fuper ignem ,femper Jhatulu

mouendo,ne -vrantur, doneciuftam crajf.tudinem nancï-
feantur. Reliqua minutim incifa, cum Adipe Arietis inS-
eiantur,è> coquantur in Emplafirum. Huic adhuc calido,
tel» vêtufiât e quodammodo iam attritajemergatur,vtrix-
que imbuta.atque infecla,retrahitur,extenditur,& ftponi-
tnr vfui. Vlcera antiqua blandè deterget, & exficcat ci-
tra morfum.

f Hoc enim Sparadrap efi farcoticum , colleticum & epuloti-
cum ,fiuxiones quoq3fîfiit,& partes roborat.quibus adhi-betur.

Empl. de Min'w, D.foan. fàgpnii,
R. Olei Rofati, lib. vnam. & femijfem.
Terebinthinst, -une. decem.
Axungis. Porci, -vnc.feptem.
Sebi Cafirati, tfy>
Vaccirn , ■vlt'iufque lib .femijf. feu vnc. [ex.
Olei Myrthini, ,
Vnguenti fopuleïfy
Ceruft,fingttl. vnc. quatuor.
Li/hargyri auri , &

Argenti , vtriitfque vnc. trei,&ferrii[f.
Mi», if,
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Minif, •vne. très.
Axungu Gallint, -une. dutts.
Cer& M& y quantum fnfficit ; fiât ex arte Emçl.
^ Vlceradifficilis curatîonisfanât ,rcfrigcrat <&ficcat.

PARAPHRASE.

IEan de Vigo , tant au liu. 5. chap. 4.& au liu. g.chap.i 6.
qu'ailleurs de ù. grande Chirurgie, nous deferit plufieurs

onguents,Cerats,& Emplaif res, de fcmblable nom , qu'on
ne tient aux boutiques, ains le fufdit, qu'il deicrit au der¬
nier chap.du liu. 5.de fa pctue,& compendieufe Chirurgie,
fous le nom d'Onguent.Il a prins le nom de fa bafe le Mi-
niumdequel perd fa couleur par la cuite , Se deuient noir,
ainfi que 1'auchcur mefme le confeffe.

Dv MîSLANGE.

faut premièrement nourrir fur le feu.l'efpace de quelque
temps,la Litharge auec l'huyle,en remuant toufiours : puis
on y adiouftera la Ccrufe, le Minium, les greffes, 1 huyle
Myrtin,& l'onguent Populcum,& on augmentera leLu,&
remuera tounWrs,iufqu'à ce qu'il foit cuit.Apreslabaffine
oflee de deffus le feu, incontinent on y adiouftera la cire
blanche,& Tercbinthine.Le tout à demy froid,feramis en
wagdaleons,de teliegroffeur qu'on voudra,qui feront ref-
ferrez au befoin.

Emplafl. pro fracluris & âijiocatione ojfium,
D. foan. Vigonk.

'B..Mticcag.ra'i.Althé.s.Jil>.iluas.
Radicum Fraxini,& fdiorum eius,
llad.Confotid& ma.z/elnùno.çy foliorum eius,
MyrihilUrum,£r fdiorum ehis,
Foliorum Sdicis,fwgtd.M.-vnum.
Contundantur,&'coquantur in &quispariiùtis.
Aqus. extinciinnh J-s.hrorum,&>
V'mïru'nï aujfori admedias,$p edentur.
Col Mura coquatur cum Muccagine prs.diBît,&
Olcorum llofaii Omphacini,



4 6 1 L iure 1 1. SeElicn 1 IL
AU rthillorum ,&

Sebi Hircini , fingui. lib. femiffe.
Zithargyri Auri,Q<

Argemi, titrmfque vue. trions.
Eoli Arment.,
Terr&figitlata. , &
Tcrebinthitis. ,fingul. vnc.duabus.
Mini) , drag. decem,
Mytrht, &•
Thuru , vtriufyue vne. femijfe.
Maffias , drag. vna : &
Cert., quantitate fufficientijn Ceratum taut Emplaftrum.
^ Valet ad o!fmm fracturas & luxationes : ftia adftriclkne

membra roborat, & humorttm inflttxum prohibet. Hoc
•vtuntur Cbirurgi vice oxycrocei aut Ceronei,qus. viGum-
tnium humores parti attrahunt.

PARAPHRASE.

CEft emplaftre, ou Cerat,a ptins le nom de fon errcér,
Iean de Vigo fon autheui ,1e defetit auHu.8.de fa Chi

îurgie ck. i é.lequel luy a imposé tel nom, pourmonftter,
aux Chirurgiens moinsaduifez, de combien il doit eft Ce
préféré aux emplaftres de Oxycroceum , & Ccroneum , def-
quels pour femblable caufe,ils ont accouftumé fe feruirau
preiudice des malades.Sa bafe eft de plusieurs adftringens
mis en grande quantité , & nombre ,tant pour fortifier la
partie bleffce,que pourempefeber Ja détecte des hume urs
en icelle : la greffe de Bouc y eft mife pour refoudre l'hu-
meurqui faupatauant le fecours arriué ) y eft découle'.
L'huyle Myrthin , & Terebinthine y font mis, tant pour
fortifier les nerfs,que pour appaifer les douleurs.Les mufei-
Jages de Bifmalue y font mifes,& pour remollir les duretez
des coups orbes,aux parties contufes, ou rompues , eu de-
loiites.& pour reftaurer les os brifez,& rompus,par le tef-
moignage mefmes d'Auic. & de Iean de Vigo. LaLithar-
ge,& Mme,donnent corps^auec la cire)à i'Emplaftre.

D v Mhslange.

Faut premièrement tirer deux liures de Mufcilages, des
racines de Guimalue,& les mettre à part. Apres en efcales
portions d'eau ferrée des marefchaux,& vin rouge, & ad-

ftrinçent;,

Il '
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flringcnt,enfemI>Jefaut cuire tbutesles racines,fueilles,&
Baies de Myrthillcs lus mentionnées, eftans incifees , ou
coneufes au mortier , iufqu'à la confomptionde la moitié',
defdus vin ;& eau:puis les couler,& exprimer. En la cou-
Jeure on y adiouftera les M ufeilages, leshuyles ,1a graille
de BouCjS: la Litharge puluerifee,pour le tout cuire fur le
feujdans vne bafline de cuyurelarge,en remuant touftours
au fonds, auec vne longue, & large fpatule de bois ( à fin
que la Litharge ne bruffejiuiques à ce que l'humidité foit
prefque,& non du tout confumee. Apres, on y adiouftera
la Terebinthine,leBoJ,terrc Sigillee,ou Argille,& Mine.

Finalementjla Cire plus ou moins , félon ce qu'on vou¬
dra faire, foit Cerat,ou Emplairre. La baffine eftant hors
du feu,& àdemy refroidie, on y adiouftera les poudres de
Myrihe,d'Enccns , & de Mairie, pour du tout en former
des Magdaleons,de telle gro/feur qu'on voudrajefquels oa
peut garder au befoin.

I'ay difpose les médicaments,félon l'ordre que doit te¬
nir l'Apothicaire au meflange,fans y auoir adioufté,ou di¬
minué chofe quelconque.

Ew>j>. 7)iaphœmcnmfrijridum,D.M.

R. Daîiylorum maturhatifropinqpomm.vnc.quinque.
Cftrnis Cydoniorum in -vino auftero coctorum, vne. vnam,&

femijf,
Tortellamm de Scenis, i. Fanis iifiocîi, -vne. vnam.
Styracis Calamités,
Maftiches,
Ladani,
Acacis.,
Succi Agrejt&Jcu Ompbacif,
Lai>rufc&Jd eft,florum -vuarum agreflium,
Bofarum rubrarum,
Santali Cttrini,
Myrrhi.,
Trocbifcontm Ra/nich,^
Xylaloëf-.fingul.vnc.femijfem,
C eri,,-vnc.qiiatuor.
Olti R.ofaii,vnc.qtùndcc'm.

Viui
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Vint au/leri,quiintumfujficitad ir.fundendum infundenda.>jy

cempone Emplafl.-vtendi tempore,fuffiàt \y1aloemaddere.
^ Ventrem inferiorim(nealiarum partium recremen/a fn/ci-

pint yroborat^ociionem iuuat svomitumjMderammorbum,
lienteriam,^ Jyfenteriam bepaticam iuuat.

PARAPHRASE.
CEft Emplaftre, auffi bien que le fuyuant, ont prins

leurs noms de leur bafe.les Dattes mifes au commen¬
cement , & en plus grande quantité qu'autre qui toit. Ils
font tres-excellcnsen ce que Mef. leur attribue, & dignes
d'eftre plus prac1:iquez,qu'iis ne font.

Dv Meslange.
Premièrement il faut cuire les cartiers de Coings ,en

quantité furEfante,dcgros vin & adftrinçét. Iceux à demy
cuits,on y adiouftera les Dattes,mondees de leurs os,& in-
cifees. Yn peu après , on y adiouftera le bifeuit brisé par le
menu. Apres le tout fera exprimé, & pilé dans vu mortier
de marbre,& pafsé à trauers le tamis.Cclafait.faut pulueri-
fer chacun à paît, le Styrax., & Maftic ,VaMyrrhe ,& leç
Trocliifcs de Ramicli.Enfemble feront puluerifez les bois
deSantal,& d'Aloé^AcaciajRofes, & les fleurs de la vigne
fauuage.qu'on aj>pellc,Qemnthe,&c Labrufca.AmeStOn fera
fondre la cire blanche dans l'huyle Rofat, & eftant encore
chaud , on j fera fondre le Ladanum groffierement pul-
uerisé,& le Maftic,puis on y adiouftera le fuc d'Aigras, &
ce qu'on aura pafsé à trauers le tamis : finalement les pou¬
dres : pour du tout deiiement incorporel à demy refroi-
dy,en former de Magdaleons , de telle grofTeur qu'on vou-
dra.qui feront enuelopez de papier blanc,& gardez au be-
foin. Mefueconfeiile ( auant qu'appliquerceft Emplaftre
fur quelque vifeere ) le parfumer auec bois d'Aloës , à fin
qu'il foit pîuftoft réduit de puifTance en aftion , & que fa
vertu pénètre plus profondement, & pour refiouyr les ma¬
lades par la bonne odeur.

Emp. IDUfhxnkum calidum , D. zsJf.
R. Oleorum Nardini , &

Rofati, -vtriufque "jnc, quatuor,
Cerf,
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Cer& flaiu,vnc.dua<,fiat Ceratum,tum
R. DacTylorumficcorum^mim.quttdraginta.
Tortellarum de Sceniitid eft,Pmis Bifcoiti.drag.quinque,
Biduo maceremur 'uino odoro,pofl[cumVeicijlis, & Pane btf-

cociojcre permnltum.
Carnis Cydoniorum in vino coSorUm,vnc. vnam.
Deindemifce CeratumfrAfcriptttmMndendôquein morturïo,

pcrmifce pulut remfc quentem.
R. Maftiches,
Tburii, &
jibfinthi] Pont-feu RommUdem,fmgul.drag.dum,é'f>n-

■ Ladani puri,drag.duas.
A lees bcpxtia,
Zigni aloei[huiutpenuriafume Santalum citrinum)
Maris,
Calami aromaticl,
Spicd. Nardi,
Myrrhs.,
Acacia noflratk,
CalliaL[Thomiti de Carbo mendose legit, Gtdlmn quercus , ej>

non Galliam.)&
Trochifcorum Ramicbjlngul.drag.'vnam.
Ladani à.ij.fiat pul.fuperioribws mifccndus,& forma Magda-

Vtendi tsmpore fufficit Xilaloë,-vt pr&cedens.
^ Ventrkulum & heparfirmat , ob id lienteriam & dyftntt-

riam bepaticam iuuat.

PARAPHRASE.

CEft Emplaftre ne diffère en appellation.ny en métho¬
de de le compofer,au précèdent, ains feulement en fa

qualité: pour donc le compofer , l'Apothicaire y aurare-
cours,pour euiter prolixité.

EmpUftrhtn de rBctonica,D. Nie. Prtpof
R. Succorum Betonici,

Plantagink, &
Apij.jingulAib. ].

Cent, fiaus,,
«g Reji
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Refîna,
Pieu Naualis.é'

Terebinthin^fingid.lib.fem.Hacdemptà, reliqua mfuccU co-
quantur cum trium herlarum ■virentmm & contttfarum,
fîngtil. M. ).vt fît efficacité faviridim ,& cum Jpatula
ligne a femper moneantitr ai bamiditatu ferme [non autem
totim)confnmptionem,neiJrantur. Demie lorculari expri¬
mante : demie aide Terebinth'mam, &fcmel aut bu bul-
liant : ex majfa forma magdalias vfu't. Vira habet matti-
ranii & digerenii : peruliari dote caput roborat , eiûfque
vulneribm & vlteribm prodcfi.

PARAPHRASE.

PRcpofitus réfère ceft Emplaftre à Nicolas, mais quel il
eft,iene le puis deuiner,ne l'ayant fceu trouucr en

l'Antidotaire Je Myrep. ny de Salermtanus. Il a prins le
nom de fa bafe.le fuc de Beroine,mis aucommcncement:il
eft viîtc en pluûeurs lieux,ain(i que l'auons tranfcrit dudicl:
Prepofitus. Si en la deco&ion on y aàiouftcvn Manipule
de chacune des herbes fus-mentkmnées, récentes & contu-
fesd'cmplaitre en fera plus verd & vigoureux.

Dv Meslange.
Faut cuire la cire, Refine,& poix noire ,auec les fucs &

herbes contufes dans vne grande baffine ( à fin que ne ver-
fent)iufqu'àleurconfomption:puis onles exprimera,& fur
la fin on y adiouftera la Terebinthine , qu'il fuffit prendre
vn, ou deux bouillons : puis on formera des magdaleons,
qui feront refferrez à lanecertîté.

Smpl.Gratia Dû, D.N.Pnpofiti,
E. Refîna.iib.vnam.
Terebinthins-Jib.femijfem.
Cer&,vnc.quatuor.
Maftiches.vnc.vnam,
Herbarum ~Betonic&,&

PimpinelU>&
Verben*,,recentiiim,ftng.M.vnum.

Herbu récentes mféL,ex vino albo coquunturad tertit partit
fonfutnptionem:colmtur:herbarumfnbftantiaabiicitur. In



1)es Emplaflres. 467
colato iure,Cera,Refina,& Maftkhe coquantur, adiuftam
confifientiam. Auficruntur ab igne,& additur Tcrebinthina,
fiatula moucntur, &fit Emplafimm , inMagdalias redu-
cendum,<& tfui reponendum.

^ Laudatur advidnera-vlcerâquérepurganda & coalefcen-
da,fr ad partes ( quibus adhibetur ) roborandai:efficaciùs
tamen h te cun&aprxfiabiefiex vino rubro paretur.

taraphrj.se.

A' Infî que la grâce de Dieu refîouyt merueilieufement
ceux qui la recoiuent,aurfifont les malades, qui Ce fer-

uencfà propos,& en temps opportunjde ce/t Emplaftre. Le
meflange n'eft diffemblableau précèdent de Betoine , hor¬
mis qu'il faut concafferles herbes , & les cuire auec du vin
blanc , iufqu a la confomption du tiers , & prendre la cou-
leure au lieu des fucs,& faire comme dit eil.

Etnpl.Diachyllon album^eu Simp.V.M.
R. Olei communii & veteris(vel Irini,aut Cbam&meli ,vtfit

■valentitn,Mef.a:iBore)lib.tre!.
Lithargyri auri,àfordibin purgati,& puluerifati, [fi lauetur,

albius enadet emp.)lib.'vnam,&< femijfem.
Muccag. Radicum Alth&t.

Faenugrtci,^>
Lini,fing.libramvnam.Technice fiât enp.

Ç Scirrhos hepatis,lienitsuentriculi& alimrum partium, ipfa
etiam chœradcu & reliquat ditrities mollit & iuuat.

PARAPHRASE.

CEft. Emplaftre n'eft de finuention de Mef. car long
temps auparauant luy , l'auoyent deferit Serap. en fon

traidle' 7.chap.i8.& Auic.liu.^ traifle' 1 i.au chap.des On¬
guents.lia prins le nom defabafe.les Mufciiages , que les
derniers Grecs ont nomme' x,ilx*r , Se les Latins Succum &
Muccaginem. Le furnom eit blanc, commun, & /impie:
blanc,à caufe de fa couleur:commi!n,poutce que le vulgaire
s'en fert fouuent : (tmple , à la différence de plufieuis fuy-
uans de mefme nom plus compofez. L'huyle y fert de ma-
tiere,& la Luhaige pour luy donner corps.

G g 1 D v
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Dv Mbslance.

Pour promptement faire ceft Emplaltrc,& qu'il foit
blanc,faut choifîr vn air qui foitbeau,& clair, & curieufe-
mcnt nettoyer les racines , & femences , & les concafler au
mortier,& y mettre moins de Fenugrec que de Lin, & raci-
nes:puis les infufer en eau chaude, l'efpace d'vn iour natu-
rel,& les cuire,& couler par vne forte toile. Vne partie des
mufeilages,dés le commencement fera bouillie,auec l'huy-
le,& Litharge,dans vne grande , & fpatieufe badine fur feu
médiocre, & remuée continuellement auec vne fpatule de
bois qui foit large:autrement la Litharge au lieu de fe nour.
lit auec l'huyle.par fa pefariteur iroit au fonds, & fe brufle-
roit.Le profit qui en prouient,du commencement y mettre
vne partie des mufeilages, fou toutes ) eft: qu'elles fufpen-
dent la Litharge en haut,& font qu'elle eftpluftoit nourrie,
& empefehent que le feu ne brufle l'huyle, & que l'Empla-
ftre en eft pluftoft cuit & plus blanc. Les mufeilages quaii
confumez,on y mettra le refidu qu'on fera confumer peu à
peu.Ce qui trompe pluueurs Apothicaires, & qu'au lieu de
le faire blanc,le font noir,eft qu'ils font trop grand feu.lors
que les mufeilages font quafi confumez, & que du cômen-
cement ils en font trop peu:car vn Emplaftre, au plus il de¬
meure fur le feu,de tant plus la baume de cuyure le noircit.

Donc il vaut mieux qu'il y refte vn peu de mufeilages,
qu'attendre qu'elles foyent du tout confumées,& qu'il y de¬
meure moins,en augmentant le feu du commencement, &
non à lafîn.commeilsfont. La marque pour cognoiftre,
quand il feracuiftjnousl'auons declare'e en l'Emplaftrc de
Cerufe.à la pag.4 5 9.

Le tout à demy froid fera réduit en Magdaleons,qu'on
enueloppera de papier blanc,& gardera.

Empl.Diachyllon Ireatum, D.Af.

8. Majfs. emplttflripra.firipti,adbue calid&,lib.-vncnm.
Tulueris Iridti TlorentU, ■vne. -vrinm. Forma Mugdalicu, &

reporte.
■^ Ettfdem pra,(tat vïres>qtuu pracedens.fedpotentiàs attrabit,

incidit & refilait. m PARA
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PARA? H R A S E.

LE furnom de ceft Empkftte le fait différer du prece-
dent.-carfi iceluy eftant cuit,& encore chaud.lla badine

ofte'e de deffus le feu ) on y adioufte pour chafcune liure
d'Emplaftre,vne once de poudre d'Iris de Florence,on aura
ie Diachy lion lreatum,qui furpaflera en vertu le fimple, &
commun.

Smplaftrum'Diachyîlonmagnum/D.M.
R. ZhhargyriaurifubtilifÇimïpuluerifatiJib.vnam.
Qleorum Irini,

Cham&meli,&
Anetkini,fingul.vnc.oclo.

Terebinthinéi, vnc.tres.
Refîna Pwi,&
C'ers.flau&jVtriufque vnc. duat.
Muccag. Seminum Lini, &

FœnugrAci,
Picuum rccentium acpinguium,
Vuarumpaffartim,

Glutinis AlkanacbM eftJchthyocolU,
Succorum Iridis, &

Scilh.aut Pancratij,^
Oe(ypihumid&Jîngul.drag.duodecim,&<fe}niffcm.
Technice paretur Emplaflrum vfui recondtndum.
^ Scirrhos emollit, & inf.ationes digerit.

PARAPHRASE.

LE furnom de ceft Emplafhe yeft mis pour fa grande
vertu , & plus grand nombre de médicaments qu'il re-

çoit,que le (impie prcfcrit,auquei il diffère.
Dv Meslange.

Faut du commencement nourrir fur le feu les huyles , la
Litharge & tous les mufcilages de Lin,& Fenugrec : puis a
iceux confumez,on y adiouitera ceux de Figues,8: Raifins,
en remuant toufiours, comme auons dit au précèdent, iuf-
qu'à ce qu'ils foyent quafi cuits & confumez. Apres on y
adiouftera la colle de poiflon,fondue auec le fuc d lreos:vn
peu après , l'Oefipe diflous auec le fuc de Salles. Finale-

G z 3 m n:



47° Liure ll.Setlion 111.
ment la Cire,la Re(îne :& Terebinthine : puis du tout à dé¬
ni y refroidy, on en formera des Magdalecns qu'on gardera
au befoin.

Emplaftrum Diach.GHmmatumChriflophori.
R. Majfam Emfl. Diach.magni ïntegram, fuperihfcriptam,

eut dizaine
Cummium Ammoniaci,

Galbani ,vel Scrapini,&
Bdellij,Vino diffolutorum,& ad Millis crajfitudiner»

cùHorum>fing.vnc.vnam:forma Magdalias -vfui necelfario.
\ Hocpotentiits attrahit \emollit Qr digerit ratione Gummium

quàm Diachyllum magnum.
PARAPHRASE.

LEs Gommes d'Ammoniac, de Gaibanum, & Bdellium
(fondues auec du vin,coilie'es & cuites, iufiju'à l'cfpeC-

feurdeMiel, &di/ioutes en Emplaitre précèdent ertant
cuit,& encore chaud } font la différence , & luy donnent Je
fmnom de Gommé.

SmpLiftrumde ^litccagmibus/D.B.Textoris.
5. Mtucaginum Radias Alth*.t,

Lini,
Tœnugrtici,&
Ticttum,fing. vnc. quatuor.

Terebinthin&t'vnc.tres.
Oleorum Chamameli,&

Liliorum,
Refins. Pini,
MeduIU Cruru vituli,aut Bouis.ifr
But) ri recentis infulfifing. vnc.duos.
Cers. Citrins.,-vnc.-vigimi:aitt quantum fufficit.
Fiatetnflajlrum in Magdal/as.

Emp.de tsWuccaginibus CjHmmatum t eiufdcm
Textom.

R. Vradiclam majfam , eui tidde
Gummimn Ammoniaci ,vnc.duos,

Bdettij, &
Sage.
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Sagafeni, Vînojolutorum,& coftwum,vtriufqne zn:.

■vnatn.
Forma Magdalia-fpafyro obducltts , & vfui repone.
f Vtrmquc Emplajirum emollit,coquit & mnturat.-dtiris tu-

moribut conftrtivtriufque vfus eft fréquent Matifconi.
V ARAPHKASE.

TExtor a tilï'u ccft Emplaftrcdu pif cèdent, & fuyuant,
que Mcf. refeie au fils de Zacharie,fuinommé Rhafis,

duquel icy à Mafcon nous vfons fouuent auec heureux fuc-
cez : poutee m'a femblé bon l'inférer en cefte Categorie,à
fin qu'vn chafeun le puifle pra£tiquer,au lieu du précèdent,
êc fuyuant.

Dv Meslange.

Faut faire confirmer furie feu médiocre les mufcilages,
auec les huyles,beurre,& moële,en remuant toufiours:puis
on y adioultera laCire,& Refîne. Finalement la Terebin-
thinc , la badine ofteede delTus !efeu:puis du tout'ademy
refroidy , en reformer des Magdaleons, qu'on enuelopera
de papier,& gardera. Pour le plus compose,& gommé , na
fera fondre Tes gommes ouhqueurs d'Ammoniac , Bdel»
lium,& Sagapenum,auecd\ivin:puisonlescouleia,&:cuira
à l'efpaiflTcur de Miel,& adioufeera à Vemplaftre cuit,& en¬
core fur le feu,puis la Terebin:hine,dont on formerajcom-
me dit e(t y des Magdaleons.L'Apothicaircdoir tenir l'vn.Sc
l'autre fcpare'ment,qui feruiront au lieu du iuyuant, & des
précédents deferits par Mkf toutesfois pour fatisfairc à
ceux qui ont plus d'affeûion en l'vn qu'en l'autre, & ne
rendre ceit œuure moins complétée fuyuant fera tel.

£mplafirnm ûli) Zachar'u, D- M,

H

R. ÇeréCitrmt,
Medulit crurii vacrt,
Adïf'A Armtvs , fe>

GaUina,
Mitrrag. Sttninutn Uni.

Firnugrici , (y>
Radiai AhhaA,

Oef) fhumi.lt.. if-
G g 4 GIm'mïs
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Glutinis Pifiium ,fing. -vnc. très.
Qleïtinï , vel'huius loco ) Leucoilutei, vulgo Cheyrini, vel

vtriufque quantum fujficit,fiât Emplaftrumjn Magdalias
reduccndum, rjfiui necejjario.

^ Iunclurarum toj>hos>acnodos duras mollit,tlf(foluit,& crafia
lentafy pdmonk $> tboracis excrément* admotum expc-
Borat.

PARAPHRASE.

QVe par le fils de Zacharie a entendu Mef. nous l'a-
uons déclaré en lafect.é.pag. 170. fur la confection

Hamec.
Dv Meslange.

Faut boiiillir les mufcilages,auec les huyles, greffés , &
moiïelledufqu'à ce qu'elles foyeru confirmées,en remuant
ai7ïduellemenr,auec vn pilon,ou /patule de bois : puis on y
adiou/îcra l'Oeiîpe deftrempee auec la colle depoiffon,
fondue à part. Finalement la Cire,poardu tout en former
des Magdaleons,comme dit eft. le laiffe deux Emplaftres:
i'vn furnommé T>inchy[lon-Compofitum:\'-3.\izt£de kiuccngï-
»<£«(t,defc]uclsl'autlieumous eft incertain, Se auffi pource
cjue les fufdites, fupplcent leurdefFaut, & ont femblibles
vertus.

Empl. Tripharmactim , *Z>. M.
B. Lithargyri auri fubtililfime triti,&
Acetï •vint rubri acerrimi, •vtriufque lib. vnam.
Olci communia antiqui , lib. duas. Coque in empl.
^ Sarcoticum £§> epuloticum eft : cruenta glutinat, fiftulâfq s

in callum non induratiu emollit, 0> citra morfum exjiccat.
Gai. ï .comf. Vbar.generum.

Y A R A P H R A S E.
CEft Emplalhe eft deferit par Mef en la diftin&ion r 1.

foubs le nom d'3ncuent: lequel a prins le nom du
nombre des trois medicamews,qui le compofent.

D y Meslange.
Le meflange eft faci!e:car du commencement faut nour¬

rir la Litnarge , auec l'huyle llrr le feu médiocre : puis on
l'augmentera tout à coup, & y adiouftera-on du plus fort
■vinaigre qu'on pourra recouuretjkquelluy donnera (auec

le
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le feu)la couleur fufEfamment rouge,fans le brouiller ( pat
l'addition du verdct.yEf tant cuit, & à demy froid , fera ré¬
duit en Magdaleons,qu'on gardera.

£mp. Talmeum ,fcu Diachalciteos, D. (j aient.
R. Chalàtidis.aut in eiwpenuria VitrioliRomani, vnc. qua¬

tuor,
Axungis. Suills.'veteru.lib. duos.
tithargyru' Auri, &
Olei -vetcris,vtriufque lib. très.
Coque ïgni lento , ajfidui mouendo Jpatula , ex ramo Palmé.

récenti. Vel huitts fenuria Arundinis,vel QuercHs,vel Pru~
ni Sylueflris.vcl Meffdli, vel alteriut arboris aftringentip:
ealege,vt extrema pars fizpè abradatur & reficin^atur:
aut nouas ramusfuffonatur , donec iuftam crajfitudinem
conquirat i tum in magdalias formetur mafia.

Vitriolum , aut Chalcitis in medio Emflaftri addendum, -ut
acrimoniam deponat : fi vfium fit, fini cocticnis inijce.

^ Omnes récentes fluxiones fiftit, -veterasqj refoluit , vlcera
maligna & dyfeptdotica glntinttt.

PARAPHRASE.
CEft Emplaftre eft deferit par Gal.au Liure 1 .des Medi-

ca.felon les genres,lequel aprins le nom de la Chalci-
te qui y entre, au lieu de laquelle nos Apothicairesprenent
le Cha.'cantliô ou Vitnol,facile à îecouurer. Pource Je fau¬
drait pluftoft appelier Diachalcantheos ou Diachalcanthi,
que Diachalcitheos. Aucuns le nomment PcJm.um , pour
caufe de la fpatule de Palmier recent,dont il eft remué du¬
rant la cuitte. Ez lieux où on ne treuue de Palme récente,
on pourra s'aider d'vne faite de Ligufhe,ou de Canne ,oi}
de <_hefne,ou Prunier lauuage.ou de Mcfplier,ou de quel¬
que autre arbre aftringent:à condition que durant la cuite,
on coupe }. ou 4.fois le bout d'icelle , à fin de luy donner
plus d'aftric~Hon,qui n'aymera mieux auoirplufieurs (patu-
les. Le Vitriol Romain pour la Chalcite, doit eftre misfla
Lit liai ge 'liant fumfamment nourrie auecl'huyle,& gref¬
fe . & non pluftoft ; à fin que par la coclion il perde fon
acrimonie , & loit plus deficcatif , & moins douloureux.
I-oui caufe du defehet (en fecuifant)on doublera la dofe,
finon qu'on le calcinç à part : puis fera pulucrisé , pesé , 8c

Çg s mis
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misàl'Emplaftre eitantdu tout cuit. A près on formera des
MagdaIcons,qu'on gardera.

Aucuns fontinfufer auparauant des fleurs de Liguitre
dans 1 huyle , & greffe, & y adioultent vn peu de lue de
racines de Cannes, & font bouillir enfemble ; les expri¬
ment,& y cuifentleur Litharge, auec vne fpatule ,comme
dit efhD'autres en autre faifon au lieu des neurs,trempent
des rejettons,& fueillesde Cannes hachées auec du fuc tire
des racines de Canne, auec les huylcs , & gtefTe,& fe gou-
uernent au furplus , comme dit eft. Méthode qui ne repu-
gne à l'intention de (on autheur.

Etnplafimm de Haccis Lauri, T).M.
R. Baccamm Lauri , -vnc. du as.
Maftiches,
Thuris, & ■
Hyrrh». ,fing. vnc. vnam.
Cyperi , é*
Cofti ,%-triufque i<nc. dimidiam.
Mellls dejpumati , quantum fufficit ,fiat "Empl.
Annotât Mefue futurum efficacita ad hydropem, fi pondus

Cyperi triplicetur, &flercm Caprs. aut Vacaificcum , ad
■pondu* omnium mifceatur. Sed pr&flat fimplicim habtre:
alla enim,vfu4 te?npore facile adiieientur.

^ Ventriculï, intefiinorum , bepatif , renum , vejici.vtrri fr
parrium aliarum dolorem à jjatu aut intewp. f) ïgida or-
tum plaçât.

PARAPHRASE.

CEft emplaftrea prinsle nom de fabafe ,les Baies de
Laurier mifes au commencement, & en plus grande

<loh qu'autrexCjui y foit.Le miel conferue les efpecei,donne
corps à l'Emplaftre , & fupplee le defraut d'autre matière.
Faut puluerifer enfemble le Cypere , Colïus Se Laurier.
Chafcrmà part t'Encens,la Myrrhe , & MafHc,puis le tout
malaxer auec Miel efeume', pour en former Ma<*daleons,
ou lapafte fc conferuera dans vn pot de/terre vernifsé qui
fera bouche Ainfi moins fedcffeichera.qii'cn Magdalcons,
5c fera de plus longue durce.La dofe du Cypere ne fera tri-
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ple'c.ny le fient de Cheure.ou de Vache adiouftez, s'il n'eft
expiez commandé par quelque Médecin.

Empl. de Suif hure yincerti auSioris.
R. Tiài nnucà'u,
R efint, , &
C(r&flau& , fingul. -vnc. duodecim.
Sulphuri* tenuijfimi triti, &
Olèi Chetm&melhvtriufque vnc. quatuor,
Terebintbini.,
Tttluerum Iret>s,&

Cy mini,fingul. -vnc. vnam,&ftmiff.
Ex arte paretur Empl. in metgdalieu.
^ taterii dolorem àfiatibm (finefelre ) modemtur.

PARAPHRASE.
L'AutrieurdeceftEmpfaftre m'eft incenain:Iequel pour

eftre vfite' d'aucuns, ie n'ay voulu laifler. Il a prins le
nom de fa bafe,le foulfre. Il refout les matières decoulees 3
& arreftees aux mufcles du thorax.

Dv Meslange.
Faut premièrement puluerifer la racine d'Iris,& Cumin

enfemble , & le Soulfre àpart,& les mefler: puis fondre la
Cire , Relîne, 8c poix noire,hachees par petits morceaux,
auecl'huyle de Camomille. Aptes,Se hors du feu.on y ad-
ioudera la Terebinthine. Finalement lespoudres.pour de
la maffe en former des Magdaleons,de telle grofleur quon
voudra, lefquels enuelopezde papier blanc feront gardez
au befoin.

£mp. de Meliloto , D. tsM^,
R. Uad. Ireos._

Cypi ri, &
Spics, Nardi,

Cajfia ligm&,
Sem. Amcos,

Anifl, cum Nie. Tripofito,&
Caruijâ eft,Cordum(ni>fingul.drag, vnam,&femijfem.
Elorum Chamdpftli,

Comi
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Comt ^IJintlnj Pontici,
Sampfuchi,,
Fœnugr&ci,
Raccarum Lauri exrorticatarum,&
Rad. Altht&ifingul. drag. très.
Styrtui* < alamites,&
Rdelld, vtriufque drag. quinque.
Ansmoniaei, drag. deccm.
Terebinthins. rjnc.-vnam,& fcmiffem.
Ricmfingncs, num. duodecim.
Sebi Capririhér
Rejln a, vtriufque inc. duas,Q> femiffem.
Cers., &
Meliloti,vtriufque vnc.fcx.
Oleorum Sampfuchi,$>
Kardini.vel dejpica, ■vtriufque quantum fufficit.
Fiat ex arte emflaftrum , in magdalias formandum. Diffol-

ne gummi Ammmiacum,(y Bdellium in aceto:quoniam in
decooto Meliloti, Cham&meli Qr> Fœnug. s.gre foluuntur,^
non minus ejficax erit.

f Cmnem duritiem ventriculi, hepatk , lieriu & reliqucrttm
■vifcmm mollit, &$atus difcutit. Quod fequitur Tcxtork
pag. 477. eafdem obtinet -vires.

I» A R A P H R A S E.
MEfue a compose ccft Emplaftre fur ceux de femblable

nom , deferits par Gal.au liurede la composition des
Médicaments locaux : lequel a prins le nom de fabafele
Mclilot, mis au commencement par l'autheur, & par nous
à la fin : pource qu'auons commencé à la moindre, & fini à
la plus grande dofe,à l'imitation de Damocrates.

Dv Meslangj:.
Au premier rang de trituration, feront mifes les racines,

& Canelle.-au % les femences:au 3.1esherbes,& fleurs:àparc
fautpuluerifer le Styrax,puis le nieller auec les autres.Siles
Figues font notiuelles , il les faut piler à paît, dans vn mor¬
tier de marbre , & les pafler à trauers vn tamis , auec vne
fpatule.Si elles font vieilles,& dures,les hachant menu auec
les autres medicaments,fe pulucrileront. L'Ammoniac, &
Bdellium feront fondus, auec du vinaigre ( qui feruirade
véhicule) puis coulez,& cuits à la coniîitence de miebauf-

quels
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quels on y adiouftera de la Terebinthine. Cela fait,on fera
fondre en quantité fufrifante d'huyle Nardin, ou d'Afpic,&
de Marjolaineda Circ,Refine,& greffes,puis on y adioufte¬
ra les Figues paffees : puis les Gommes , & Tetebinthineî
finalement les poudres la badine oftee dedeiTus le feu , &
4 demy froide. Apres on formera des Magdaleons,qui fe¬
ront gardez. Prepofîtusyadioufte déplus d'Anisfembia-
blc poids que d'Apium. Icy, mal à propos,& fans caufe M.
lean Renou Médecin , au refte cres-docte, a cenfuré mon
Père fur le commentaire qu'il a faict fur ceft Emplaftre,
defcrit au 5. liuredefon Antidotaire, chap.4. difantqu'ily
a mis trop d'huyle, & qu'auec telle quantité' on feroit pluf-
toft vn Onguent qu'vn Emplaftre. Il fe trompe,car iamais
mon Père nepenfaà y mettre vneliure , ou douze onces
d'huyle, ains a mis.quantumfatis , laifTant cela à la difcre-
tion de l'Apothicaire : voyla comment il luy impofe au pré¬
judice de fa reputation.Ce qu'il ne deuoit faire,ce me fem-
ble,u" à la legete,ayant emprunté plufïeurs chofes du labeur
de mondidt Père, pour conftruire,& embellit fon Oeuure,

Emplafi. de JMeliloto } D. "Bened. Textorit.
£. Nardi Celtic&,
Chamimeli,
Rad. Cyferi, &

Crocujtngul.vnc.dimidiitm.
Fœnugr&ci,
Iridis,
Myrrha.,&
Ammoniaci ,fîngul. une. inam.
Meldoti,ârag.vigintiquinque.
Terebinthine clarA,dragm.quinquaginta.
Cers.flau&, drag. centum.
Olei Liliaceï, & Aceti, quantum fufficit. Tint EmfUjinw; :~

■magdcdlai.
VARAFHRASE.

TExtor a tfflu ceft Emplaftre fur le precedent:auqud fin
vertu.à tout ce que promet Mefue , il ne cède, 6c li eii

facile à faire,& moins composé.
Erafl.
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ëmpl. Diuinum > D. N. TrapoJJti.
R. Opopanaeit,
Maftiches,
Ariflolochis. longi, &
JEruginis, fingul. vnc. -vnam.
OlibaniM eft,Thuris,drag.»ouem.
Galbani,&
Myrrht.vtriufqut drag.decem.
Hdcllij, <vnc. duos.
Ammonïaci,vnc. tres.drag. très.
Lap. Heraeltjjd efi,Magnetis,vne.trei.
Cert fiant, vnc. octo.
lithargyri Auri, &
Oîei commun'u.'vtriufque lib.vnam,& femijfem.
Sic fttra Emplaftrum. Lithargyrum cum oleo coquendum:tum

Cera minittim concifa addenda : en liquata , igni aufertur,
adduntûrcfue Gummï , &Bdellitim ex aeetosvel -vino dif-
foluta,cdata,& cofta. Deinde pulueres tritt, Myrrht Çcili-
cet ,Thur'u,Maftiches,Ariftolo.Q> Magnetis. Poflremb tru-
go,ne diutiùs coda emplaftrumrtilr.euaiat.

^ Ad m aligna virera confert, eorum faniem ac putredinem
detergit & abfumit, nouam carnemprofert, & adcicatri-
cem perduciî.

PARAPHRASE.

PRepolîtus réfère ceft Emplaftre à Nicolas, mais quel il
eft , ie ne le puis deuiner, attendu qu'aux Antidoraires

de Myrep. & Salernitanus ne l'ay peu trouuer : lequel
neantmoins pour fes rares vertus , àlacuration desvieils
vlceres,a mente le nom de Viuin. Sa couleur vient du ver-
det cuit, ou non:carcuit,il le fait rouge,non cuit verd.Ilefl;
meilleur qu'il foit cuit,que crud.

D v Meslange.
Premièrement faut puluerifer chafcun à part, la Lithar-

ge , l'Aymant , la Myrrhe & Bdellium,s'il eft fec, l'Encens,
Mallic,Ariitolochie,& Verdet. Enfemble faut fondre,auec
du vinaigre.ou vin,le GaIbanum,Opopanax,Aminoniac,&
Bdcllium.s'il eft mol,& récent : puis les couler ,& cuire à
refpefleur de miel. Cela fait, la Litharge fera agitée auec

l'huyle
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î.'imyle dedans la baflîne : puis cuite en remuant touiîours,
à tin que ne brufle. A quoy prendra garde l'Apothicaire,
pour le peu d'huyle qu'il y entre. Apres on adiouftera la ci¬
re hachée menu. Icelle fonduë,& la badine ofteede deflus
le feu , on y mettra les Gommes. Vn peu après les poudres
d'AriltoIochic,d'Aymant, de Myrrhe, Mairie,& Encens:
finalement le Verdet. Ceux qui le voudront rouge,l'adiou-
fteront vn peu auparauant la Cire. Le tout eftant quati
froid , fera réduit en Magdaleons , de telle groiTeur qu'on
voudra.

Smpl. de Maftiche , inverti authoris»
R. Maftiches.
Terebinthint.
Vtcis Naualis,
Oleorum Mœftichini,&

Kardini,Jtngul. lib. dimidittm,
Refin/i, $>
Cer&,vtriufque lib.duat, &femijf. Hit liquat'u extra ^nem,

ct-ide pul.fequentem.
R. Laduni puri, &
Thurit,-vtriufqUe vnc. quinque.
Fcl.lentifci,vel alteriu* arbor'tt adjirmgentis ,Q>
My rtbillorum, vtrittfque vnc. quatuor,
Sumach,
Berberif,
Hypociftidit.
Acacia,
Rofarum rulrarunh
Santali rubri,
Coralli rubri,
Boli .Arment, &
Terri figillMs.,fingul.vnc.dum.
Galangi, >
Cyperi,
Ment& Jiccét,
Coriaudri pnpurutt,
Ltgni Aloëi, ey
Cinnamomi, fingul.vnc.vr:iim,& femijf.
Cymtni ex aceto priù-s infufi,0' torrefaSi,

Abfînîhi)
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jibfinthij Tonticl maioris,fen rufiici,
Sampfuchi,
Tlorum Rorifmarini, &
Troch. Gallit Mofchat&,fingul. vne. femiff.
Tcrma magdalias.
^ Ventriculum roborat,vomitum compefcit, fo tlmferuorem.

PARAPHRASE.

L'Autheur de ceft Emplaftre nous eft incertain , lequel a
prins le nom de fa bafe, le Maftic , mis au commence-

irïentd'adftridlion duquel eft augmentee,par vne partie de«
médicaments qui y entrent. L'autre partie y eft mife, pour
lesvifceres : le refte pour luy donner la forme. I'ay em¬
prunté celle defcrlption de la Pharmacopée de Ioubert.

Dv Mesiangb.
Au premier rang de trituration , feront mis les bois, Se

racines, & Canelle: au fécond,l'Acacia,& Hypociftis inci-
fez,& toutes les femences. Au } .les herbes,& fleurs de Rof-
roarin. Chafcunà part faut puluerifei leLadanum,l'Ence's,
le Maftic,le Corail.le Bol,laTerre figillee, 8c lesTrochifcs.
Ceux qui n'auront de Lentifc, qu'ils prénent des fueilles de
Myrthilies.ou de quelque autre arbre adftrmgent. Aupar-
auant que puluerifer le Cumin , le faut infufer au vinaigre
vne nui£t, puis le torréfier fur vne poile chaude. Cela fait»
faut fondre la Cire,Refîne,& Poix noire(furnommée naua-
lc , poutee que d'icelle fondue , les Nauires & autres vaif-
feaux de mer en font oincles) auec les huyles : puis on y ad-
iouftera laTerebinthine. La bafllne oftee de de/Tus le feu,
on y diffoudra le Ladan, & Maftic. Vn peu après les autres
poudres, en remuant bellement, iufqu'à ce qu'elles foyent
bien incorporées, & qu'il n'y aye grumeaux. Apres,on for¬
mera de gros Magdaleons,qui feront enueloppez de papier
blanc,& gardez aubefoin. Ceft Emplaftre peut fuppleer le
deffaut des fuyua.ns,pro Stcmacho,& Matrïce.ejp Ladano.

Emp.pro ftomacho , D.cJW.
R. Aga,llochi,feu Ligni Aloës,
Abfîr/thij Romani, [eu Tontki ma. Idem.
Gutnmï Arabict,
Maftiches,

Cyperï,
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Cyperi,
Cofti, &
Zinpieris , fmgul. vnc. femtjfem.
CaUmi Aromatici ojpcitmrum ,pro vcrc.
Thuris , (Ji
Aloës Hepatics. -.fingul. dre.g. très.
CaryopLylloritm,
Macis,
Cmnetmomi,
SpicA Nardi,
Kucis Mofcbatt,
GalliA MofchatA, &
Schœnanthi ,fîngul- drag. -vnam, è'fcmiff.
Excipe Miuu CompoJÏM,feu Aromatïca : & vtcndi tempere

citm paimo hitenderis ,fuffiesligno Aloës.
^ Ventriaduincaifacit,& bepar roborett.&uod fequrtlir petg.

^.ii.D.Textom eiufdem nomims eadempr&ftat.
PARAPHRASE.

CEft Emplaftrea prins le nom de fa venu corroborati-
ue du ventricule,ou eftomacb. refroidy.Icy la Miue y

cft mife , pour donner coips, & forme à l'Emplaitre , pat
nous defçriteen nofhe Seftionfecoiide,pag.}9.8c parMc-
fué en la diftinftion fixiefme de fon Grabadin.

Lemeflange eft Facile àceluy qui cardera l'ordre en tri¬
turation , delcrit au précèdent: & que les poudres ibycnt
malaxées, en quantité fuffifànte de gelée de Coings aro-
niatifce,pout en former des Magdaleons qu'on gardera.

Aliuà Empl.pro Jfamœcko , D. Ad. rBened. Te'xtoris.
R. Coralli ruiri,
Aloës loti,
Ments-ficcs.,
ALfinthy Vontict,
Cirmamomi,
Nucis Mofchats.,
Mac'u,
Galangs.,
Calami arotnaùel,
Majliches,

H h Mannt
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Mann* TburU,
Styracis Calœmites,&
Jfemuini .fingul. drag. très.
CarjophyUorum, &
Rof. nib. fingul. drag. fcx.
Ladani puri , &
Tcrebinthina., vtriuÇquevne. o&o.
Ctrs, noui. Jib. vnam, Qpfemiffcm. Forma
Eyjpl. hoc Matifconi prsparatur.

PARAPHRASE.

AVcuns pour mettre différence au précèdent, appellent
ceftEmplaftrerfeZ/î'teîo, comme de celuy qui v entre

en plus grande quantité qu'autre qui y foit. Et nous auons
retenu rappcllation,qui demonftre ion erfecî.

Le mefîange n'eft di/Temblable à celuy de Maftic : hor¬
mis qu'il n'y entre point J'h u vie. La quantité' de Terebin-
thine fuppiee le defraurArend iEnipla/heplusgIuaut,&
adhérant.

Empl. pro AdatricefD.B.TexwU.
R. Cerufie.UA,
Pieu nauai'u , Çp
Terelinthini, fing.vnc. quatuor.
Maftiches, &
Thurti , ■vtriufqueune. ditiu
ladani, vnc. ■vnam,
Styraeii Calamités,
Calamenti,
Origani , ©>
Nucis l.:ofchati.,(tngtd. vnc.femijfem.
Calami Arom. feu Acori veri,
Rad. Nardi Indici,
Phu, ideft, Valeriara maoris,
3ifiort& ,$>
CaryophyUorum , fingul. drag. dut*'.
Troehifc. Aliptu Mefchat*.,

Gallit Mofch. iitrtufque drag. vnam.
Mofehi optimi, [crup. fimijfem.
Olei Nardinï, quantum fnjp cit. FiatF.mplafiru.rn.

Banc
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lïnne deferiptionem retinendam,& esteris huius nominii an-

tcponoidam cenfeo : quod felectioribtu mcàicumentu tïtulo
eminciatis ,fit ccmpoptu , e^> miro artificio amc'mneita. Ve-
runtamen fi cuipiam Khôl. frœp. màgk placuerit,parœlit
vtfiqtiiinr.

^ Ad ■vteri prolœpfiim & peruerfionem & illiiu deprauatum
motum prodejl.-hyfterica fymptomuta repHnvuït.

TARAPBRASE.

CEfl F.mplairre a prins le nom delà partie, pour la¬
quelle principalement il a cfté composé, lequel pour

eftre composé d'vn gentil artifîce,& de médicaments choi-
fis, & conuenables à U matrice,ie ferois d'aduis , qu'il fuft
préféré à celuy que Prepofitus defcrir,ainfi que tout hom¬
me de bon iugement pourra cognoiftre, conférant vne
defeription aucc l'autre. Toutesfois, ceux qui feront plus
arreclionnez à l'vn , qu'à l'autre autheur, le prépareront
ainfî que cy-apres fera déclaré.

Dv Meslange.
Enfemble faut puluedfei les racines, les Gyroflcs , Mu-

feades, & herbes.
A part chafeun , le Maftic , Encens, Styrax, Ladan , le

Mufc , & les Trochifcs : puis le tour fera meilé enfemble.
Apres on fera fondre enfemble h Cire, & Ja ioix.auec en-
uirondeux onces huyie Ndidin : puis on yadiouftera la
Terebinthine.Cela f.iit,<Sc la badine oftee de de/fus le feu,
peu à peu on y adiouftera les poudres, en remuant touf-
iours: afin qu'elles ne fegrumelcnt, pour du toucetifor-
mer des Magdaleons , qu'on gardera au befoin.

Empl. pro iHatrice,D.N.Triepofiti.

R. Ladanipuri, lib. quatuor.
Picis netualis, lib. très.
Cer&flauejib. -unam , Ç? femijfem.
Terebinthin/i. , lib. [en?. Liquztis omnibus , iniiee puhurcm /a~

quentem,
Vc, Radias Hiftorti , lié. vnam.
Lignorum Aloés,^

Sant^li Citrini,
H h * K»:u
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Nhc'm Mofihxti.,
Serberis , &
Antbcrt, ,fing. vnc. vnam.
Cinnttmomh
Carycphyllorum,
Schœnanthos, &
Flomm Chamtmeli >fîngttl. vnc. femiffem.
Maftiches,
Thuris,
Troch. AliptA Mofc. &

GaQ.it Mofcbatu,
Styrac'u Calamités , fa

Styracis ru.br t. ,pngul. drag. tre>.
Mofchi cptimiJ^ag.femiffem.FiatEmplaftrtimin MagdatiM

■vfuireponendum.
C Ad vteri prolapfum fa pertierJîonem,failliut deprauatum

motumprodefl.byflerica fymptomata refltnguit.
Scholia.

Anthera nomen efl compofitioriu aX or'u gingiuartimquei>l~
cerayDiojc.Gal.Celfo^aulOyMyrepfo vfitata,<]us. mmc exo-
itu.it. At hrîpofît. nullttm compofitionem hic intellexit : fed
apices,feu granula Ma lutea,qua Rofarumcapill'u innitent,
qu&% ficcata nigricanî , fa falîb ab eo , fa à reliquts fin
temporis proceribus Médiat nunciipanturAnthtra. Hs.c
■vox -videtur decurtata ex Graco nomine %i/tcî,fa piJos, id
eft ,flos Rofr.

Dv Meslangi.

Enfemble faut pukerifer les bois, racines, Canelle,
Gyrofles , femences > & fleurs. A part chafcun , le Maltic,
Encens , les Trochifcs, le Styrax rouge, & Calamité, &
Mufc,puis on les meflcra.Le Labdanum en II grande quan¬
tité fe doit fondre dans vn mortier , & pilon fort chauds:
puis on y adiouftera la cire,& poix noire fondues à part en.
vne baflïne. Eftans bien incorporez , on y mettra la Teie-
binthine ; finalement les poudres. le feroy bien d'aduis,
qu'on y adiouftaft m peu d'huyb Nardin,pour caufe de la
grande quantité de poudres , à fin de rendre l'Emplafhe
plus traiclable, & empefcher qu'il «c fe deffciche û tolt,&
fe conferue longuement.

Empl.
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fi. Croci optimi-,
Ficis naualis,
Colophonts. , &
Cent >fing. vnc quatuor
Terelinthhiét,
Galbant,
jimmoni/uï,
Alyrrha,
Thurit, &
Maftiches ,fmg. -vnc. vnam, drttg. très.
Galbanum,(°r Ammoniacum maccrentur in aceto natte vna,

igniliquata, & colata coquantur adaceti confumptionem.
Simul liquantur Pix naualis,Cera,^ Colophonia:tum ad-
ditur Terebinthina cum Gummis. Foftremo pul. Maftiches,
Myrrhi,& Thuris femfer mouendeffjatula. Vbi refrixerit,
fttper marmor oleo inuncîum funditur,& crocuspul.ir.jper-
gïtur,ac fubigiturinmagdalias , $. refoniturEtnplaftrum.

^ Omnem duritiem mollit,etque difcutit dclores à attife fri-
gida : fed defcenfum humorum in articulas non prohibet,
cuitts loco vtenditm cerato ad fracturas ojfium, pag. ^61.
defcripto.

FARAVHRASE.

MYrepfus furnommc' Alexandrin, defcrit cefl Empla-
ftre en la feftion i o.chap. 14. des Antidotes,lequel a

prins le nom tant du vinaigre,où les gommes infufcnt.que
du Salïran ,qui y entre en grande quantité , qui caufe la
cherté d'iceluy. Pource aucuns Apothicaires pour en faire
meilleur marché aux Barbiers,y en mettent feulement vne
once > que me femble fuffir ,vcu qu'il n'augmente beau¬
coup la vertu de l'Emplaftre. Au lieu d'iceluy aucuns y
mettent femblable poids de poudre aftringente, à fin de le
rendre plus conuenable aux fradures , diflocacions, Se
s'en feruent au heu duCerat defcrit par de Vigo liu. 8. ch.
1 é.de fa grande Chirurgie,& par nouscy-deuant pag. 461.
& auec heureux fuccez, Cequiferoit probable , files gom-

H h 3 mes



4 8 6 Liure 11. Settion HT.
"meschaudes, & attra&iues de Galbanum , & Ammoniac
en ciroy entoilées.

Dv Meslange.

Taut pulucrifer chafenn à part, le Saffran ,l'Encens , la
Myrrhe,& Maftic:puis fondre la Ore.Poix noire,& Colo-

' phonc auec i.onces d'hu/le de Maftic. Cela fait on y ad-
iouftera le Galbanum , & Ammoniac ( auparauantinfufez
dans vinaigrcd'efpace d'vne nuidt,& cuifts iufqu'àlacon-
lomption d'iceluyj&Tcrebinthine,labadine ofteededef-
fus le feu , en remuant toufiours auec la fpatule. Vn peu
après & quafi froid on y adiouflera les poudres d'Encens,
de Myrrhe,& Maftic. Finalement eftant froid,on le mala¬
xera fur vn marbre oinâ d'huyle, ou dans vn grand mor¬
tier , auec le SafFran : puis on en formera des Magdaleons,
qu'on gardera au befoin. Ceux qui auront ceft Emplaitre
en leurs boutiques,fe pourront paffer du fuyuant:& au con¬
traire, pource qu'ils font peu dillcmblablcs en faculté'.

£wp. Ceroneum , D. À7. Salerniu.
R. Cerf. Citrins., &
ticis Kauaîis bene colat&sjtriufqve vnr.duas,& drag.très.
Sagafi ni, znc. duels.
Ammonitui,
Tere&inthmt,
C'olophonm , &
Croci ,fingul. -une. vnam , drag. très
Aloëï Kefatics,
Thttrit ,jy>
Alyrrbit ,fingul. vnc. vnam.
Qjiopanacis,
Galbant,
Styracis Calamités,
M affiches,
Aitunifiii , é>
Tœnugrâd , pngul. drag. [ex.
Confits. , id cft , Stfracis rub. &
TSdelhj , vtriaftpte drag. très.
Zitkargwi, drag. vnam , & fcmijfem.

Gutnmi
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Giimml'in ■vino fernoBem macerentur, tum cequantur ad vi¬

nt confumftionem:deinde bis adde Terebinttinam.
Toflea liqua Ceram,Pirem,çj< Colcfhoniamjum dijfoluegrnn-

rni. Yauto fbfl reliqua puluerata , cxccpis Ah'e ,içj> C roc o,
qu&fîtper marmor oleo T.tmrmo immftum fubigmtnr, ma-
nihm codem oleoimwïîi<,&reduatnturin mugdcdim.

^ Lient; durhiem molitt,& hydrofi, Çrfiigidis vteri ajfecfi-
bmjhoreKÏsJcxpnlaritm doloribut àfiigcre ortis fuccurrit.

PARAPHRASE.

C"> Eft Emplaftre a prins le nom de la Ciredeque! eft def-
^crir en l'Antidotaire de Nicolas Salernitanus. Sa vertu

eft peu difîemblable au précèdent : de forte qu'ayant l'vn
on fepeut pafTe-ï de l'autre.

D v AI p. s 1 a N o E,

Faut puluerifer chafeun à part,le Saffran , l'Alo^, l'En¬
cens , la Myrrhe, le Maftic , le Styrax rouge , & Calamité,
i'Alunijle Fœuugrec,la Litharge, & le Bdellium, s'il cft fec,
fînoû l'tnfuLei auec les gommes de Galbanum , Sagape-
num,Opopanax,Sc Ammoniac , auec du vin rouge l'efpace
d'vne nui<ft,eftans incifez. Le iour fuiuant cftans fondues
furie feu , lesconuient couler , & cuire iufqu'à la con-
femption d'iceiuy, auiquelles on adiouftera la Terebinthi-
ne. Cela fait on fera fondre la Cire, la Poix qui fera nette,
& la Colophone,fur petit feu:puis oftez de deflus, on y ad¬
iouftera les Gommes,*: Terebinthine méfiez , en remuant
toufiours auec la fpatule : vn peu après, on y adiouftera la
Litharge , le Fœnugrec,l'Aluni ,1a Myrrhe , l'Encensée Sty¬
rax, le Maftic, & Bdellium pulueiisc.s'il eftoit fec. Le tout
eftant froid, & mis furvn marbre oindt d'huyle Iaurin,fcra
malaxé auec l'Aloé,& Saffran , ayant les mains oinftes du-
dit huyle Lauriu : dont on formera après dos magdaicons,
qui feront gardez au befoin.

Empl. honnit lrigçnis ,ftu de %ank.
R. V'inï rubri optimijib.dum.
A vungU forci , &

I tttil'u •vtriufyue lis. vnum. Hh Hmtts
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Panai viuentes,numcrofex.
I.iimbricorum vino htorum.vnc.tres^ (cmijfem.
Uxungis. Viperét,vnc.du&>-,& femiff.
Stteeorutg Rad. Eùuli, gj>

InuU Campant,
Oleorttm Cbam&meli,

Anethi,
De Spica nojlrate, $•
Liliorum,fing. vnc. duos.
Latinni, vnc.vnam,& femijf.
De Croco, vnc. vnam.

Tburis.drag. defcm.
TLuphorbq, drag. quinque.
Schœnanthi,
Stœckadit Arab. &
Matriatrit ,fing. M. j. Butfiœnt omniafimul advint fermé

confumptionent.
ColaturA adde,Litbargyri auri lïh. vnam.
Terebintbins. cl art, vnc. ducts.
Cert Citrintpotius qttàm albs. quantum fufficit.
Jidde. fub finem Styracis lïqtùd&,vnc.vna.m & [cm.
Tltm ab igné depone, & vbi rcfixent,rniÇce argenti vint fali-

ua homin'u ieiunuvel potins adipe fudlo,extincit : vnc.qua¬
tuor. Nonnulli hoc ditplicant, alij triplicar.i, & quadrt/pli-
cant, Vt fit cfficaciu-i m Syphilide morbo , [eu Neapolitane
curando. i

^ Huiits vires fuerunt traltatu de vnguentis,pag.\m.emtn-
ciatt,(y eo leclor recurrat.

PARAPHRASE.

IEan de Vigo, autheur de ceft: Empla/he , le deferit au li¬
ure j. chap. i. de fa Chirurgie, traictant la curation du

mal de Naples, ou greffe verolle. II aprins le nom des Ra-
nettes,ou Grcnoiiilles.,qui y entrent. Aucuns fe trauaillent
fort .attendu que i'anrheur nefpccifîe les Grcnoiiilles,eelles
des maiefts, & eftangs, ou de celles qui demeurent par les
Luirions , &. iautelenc fur les arbriffeaux en l'Efte' , def-
quelles ils doiuent prendre.Celles cy font pleines de venin
iî nous croyons ce que Pline ( en diuers lieux ) nous-ena
Jaifse'parefcrit,& plufieurs autres do&es pcifonnagesrd'i-

celics
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celles nous-en mangeons fans nuifance , & s'en trouue par
tout, & en grande quantité. le defireroy -volontiers qu'on
fui! fcmpuleux aux chofes de confequence,&: non icy.Car
il n'importe, defquelles l'Apothicaire prendra : pourueu.
qu'il prenne des plus groffes & viues (comme dit l'autheur)
foyent des marelts,ou de buiflbns.Ioint que c'eft vn remè¬
de externe,& non interne.

D v Mesiangk.
Faut premièrement cuire les Grenouillesviues, & Lum.-

brics (lauezauec du vin ) auec les greffes de Porc,& Veau,
& le vin requis , iufqu'à la confomption du tiers, puis on j
adiouftera fa Matricaire , le Stœchas , & Schœnanthe, Vn
peu après on y adiouftera les fucs.Sc les huyles d'Aneth,de
Camomille , de Lis, Laurin , & greffe de Vip«e ou de Scr-
pentfprinfes au mois de Juillet ) qui ne pourra auoir d'icel-
1e, iufqu a la confumption de la moitié de l'humidité y re¬
liante : laquelle feruira à la cuite du Litharge. Apres le
îoutfera fort exprime , en la couleure, on fera cuire la Li-
thargefur le feu médiocre , en remuant continuellement
auec la fpatule, à fin qu'elle ne brade , comme cy-deuant a
efté déclaré : puis 011 y adiouftera la Cire : ieelle fondue,
on oftera la badine de deffusle feu , pour y adioufter les
huyles cl'Afpic , &deSaffran ( deferit par Mefue en fon
Antidotaire, diit. i 2. } l'Euphorbe, & l'Encens puluerifez.
Finalement le Styrax liquide, & la Terebinrhine. Eftant
froid, fur vn marbre oind d'huyle, on y malaxera l'argent
vif auparauant efteint , auec vne portion de la grefle de
Porc , ou auec laTcrebinthine pluftoft qu'auec la faliue,
otes qu'ainii l'autheut le commande , pour du tou; en for¬
mer des Magdaleons qu'on gardera.

Emp. ad Htrniam , D. 2\£-

R. Lithargyriauri,
Cers. r-.iLra.,
Colophonit,
Galbant,
Ammontuci, $>
Terchinthins.,f,ngul,vue. duos.
ficis naualis, &

m

I
H h Alocs,
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Aloës, vtriufçpte ■vnc. très.
ï.oii Arment,
Symphyti matoris, & minorit,
ÀriftolochU longê.,& roiur.âst,
Gypjt, _
I umbriccrum tcrru , £ 'y
Gallar:tm,fing. vnc. quatuor.
Baccarum vifci Stnerni, mttalteritu arbor'uaflringtnt'u.
Myrrha, ey
Thuris ,fmgul. vnc.fix.
Sœnguinis humant,-vel fuilliJicci, lih, vnxm.
Telia à -ucruece tnox vli abluta efl,cum fua lanet,eoqu*tur in

aquci ai eius diffohaionem.Deinde exprejfapelle,& reiecia
lana, Barras -jifctSUicrnt in co turc due coque.& cola.Colsi-
turs. iniics Lithargyrum:pauTo fsfi Colophoniam,Ccram fo
Virent . femper monendo, ne vraniur. DecoSio prcpè con-
fumpto,Gcilbanum,& Ammoniacum vïnofoltita, colata,&
ai Mcllu crajltrem cofta,@> Terebinthina extra ignemjn-
iiciemia eritnt , & Lttmbrici yme purgati, ç> in recentiad
eorum folutionem cociipir fe, vel aimpelle arietls:poftremo
reliana fiduerata.Temporenïmis durefrit.niadâatur olcum
Myrtinum,aut Maftichinum ad vnc. ocio:vel Terebinthint
dofii augeatur',advnc.fex^uu oSo,^ forma magdalias.

Ç I. axions partes conflringit & roborat ,fluxianes cohibetuii-
larathnem troduHionis peritonei,per quam inttflinum de-
labitur in f<rrot:tm,coarâar.

r A R A t H R A S E.

CEftEmpiaftie a prins le nom de fon effécT:, lequel au¬
cuns fumomment delà peau deBelicr , qui y entre.

D'autant que le Guy , ou Vifcus de Chefne eft raie , en la
compo/îtipn deceft Fmplaitre : phiftofl que prendre ce
bois, que nos Apothicaires achètent des Herbonitcs,ie fe¬
rais d'aduis qu'ils priniTenr les Baies d'autre Guy , foit de
Poirier fauuage , ou autre arbre adftringent, au temps des
vendangcs,qm font gluantes,& adltringentes,& qui facile¬
ment en bouillant fe fondroycnt,& rendroyent l'Emplaitre
beaucoup meilleur que tclsbois.Pour le regard du fang hu¬
main j ne faut prendre ecluy qu'on tue des hommes Caco-

chymrs,
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chymes,ainsPléthoriques au printemps à ptecautiô, lequel
doiteitre feiché, Se pulueiisé : car crud,il t'ait moilir l'Em-
plaitre , Si la quantité requife ne s'y trouue, ou femblabie
poids du fang de pourceau defeiché, facile.à recouurer, Se
qui a fcmbiable vertu,que celuy d'iiomme.

Dv Meslance.
Enfemble on peut puluerifer les racines d'Ariftoloche

longue,& ronde, & du grand,& petit Symphyrum. Et cha¬
cun à part , la Litharge , I'A!oës,îcBo!,ieGyp,ou Plaftre.la
Myrrhc-,!e ûng humain, l'Encens , & les Galles qu'on gar¬
dera. Cela fait,faut prendre la peau d'vn ieune Bélier graf-
fet,& récent, laquelle hachée auec fa laine,fera bouillie en
quantité îufhfante d'eau , iufqu'à ce qu'elle foit du tout
fondue , y reftant feulement la laine: puis on l'exprimera
par vne forte toile. Durant ce,on peut à part faire bouillir
les vers de terre, (lauez, & dépurez auec du vin ) en telle
quantité de vin qu'à force de bouillir fe fondent , quin'ay-
mera mieux les faire bouillir auec la peau de Belier,pour fe
releuer de peine. Auec vin clairet faut fondre les Gommes,
puis les couler,& cuite iufqu'à t'efpeffeut de miel, aufquel-
les on adioufteralaTerebinthine.Énlacouleurede la peau
de Bélier , on y fera cuire les Baies de Guy, foit de Chcfne,
ou d'autre arbre adltringent , iufqu'à ce qu'elles y lovent
fondues, puis par la meime toi le on lescouleia.A celle cou -
leure on y adiouftera celle des Lumbrics,(iïon les fait fon¬
dre à paît) & la Litharge, auec demy liured'huyle Myuin,
ou de Lentifc, ou de Mallic , qu'on fera enfemble cube en
remuant toufiours auec la fpatule , à fin qu'elle ne brufle,
iufqu'à ce que l'humidité fuperflue foit quah confumee.
Apres on y adiouftera la Cite, Poix,& Colophone: puis on
o fiera labaiïine de deiTus le feu,pôur y mettre les Gommes,
& Terebimhine. Finalement les poudres , pour du tout
citant refroidy , en former des magdaleons, qu'on gardera
au temps de la necelîïté. Celle description efl receué', Se
préférée aux autres de fembiable nom.

EmpUjtrum Apoflolicum, D. N- Saltrti.
B. Lkhurryr! atiri,vnc.fex.
Cera rubrs.,&
Colr>fhonis. 1Tjtr!ufque vnedueti,

Trûfo
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Trcpoleos,(3>
Vifci §htercini,vtriufque ■vnc.vnam.
Ammonixci,&
CadtnU,feit lapidis Caiamlnar'ts, vtriufqtte àrxg.Çex : legen-

dtim potiùs quàm vnc.fex.
Maflichts, >
Tbiirti, (£•
Mumis. jinguL vnc. dimidïam.
Terebinthins.,
Bdellij, j,
Galbant, •
Opopanacit,
Myrrhs.,
SarcocMœ.,
JEru vfli,
Squamm/t, &rii,vdlapidis calas,
JÊrugmhJoco Praflij viridis,
Diclamni Cretici,&>
Ariftolochis,rotund$.,fmgul.irag.tris.
Olei veteris, quantum fufficit.Fiat emplajtrum ruhrum.
^ Valet addolores cerlticis,$< renum:fagitta* & fureulo. ccr-

pori infixos extrahit, & virus eiaculatum k fcris beftus e
frofundo corporis.Factt adabfcejfw,carcinomatx,phygethlx,
$• ftrumas perniciofas Qr maligna vlcera, , & ad morfum
canls rabidi.

PARAPHRASE.
SAlernitanus a composé cefl: Emplaftre,fur celuy que de-

ferit Myrepfus,furnomrné Alexandrin,enlafecî. 10. des
Antidotes,chap. i. en changeant la dofe, & augmentant le
nombre des medicamens : lequel a prins le nom , non du
nombre des Apoftres,ains de ion efficace admirable, & ap-
piouue'e.Propolis félon Diofc.eft vne matière cireufe odo¬
rante , qu'on trouuc aux trous des ruches des moufchesà
miel.au lieu duquel IVpothicairepeut prendre de celte Ci¬
re,que le vulgaire furnomme Vierge, fort odorante : car ie
fçay qu'il ne veut prendre la peine de rechercher aux ru¬
ches le vray Propolis,icv,& ailleurs mentionne'.

Dv Meslange.
Enfcmble faut puluerifer les racines de DicTam, & d'A-

riftoIoche.Les autres le feront chacun à part,comme la Li-
tharçe.,
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ïharge,la Cadmie.ou Pierre Calamine,rEncens,le Maftic,
laMumie,la Myrrhe,Sarcocoile,rAirain,&: l'Efcailîe d'ice-
luy,ou la chaux Viue, Verdet & Bdellium,s'ileft fec: l'Am-
rnoniae,Galbanum,Opopanax & Bdellium, ( s'il eft mol,&
leccn: J feront fondus enfemble dans du vin rouge,coulez,
& cuits:aufquels on adioufterala Terebinthine. Cela fait
on cuira la Litharge puluerise'eauecvue liurc d'huyle vieil,
fur feu mediocre:.en la remuant toulîours.iufques à ce qu'el.
le foit bien nourrie,& à demy cuitetpuis on y adiouftera les
Bayes de Guy,lbit de Chefiie, ou d'autre arbre adftringcnt.
Vn peu après on y mettra le Veidet.l'Efcailled'airain,ou la
chaux viue, & l'Airain bruflé,qui en bouillant luy donne¬
ront la couleur rouge. Apres on y mettra la Cire rouge, Se
Vierge.-pour le Propolis,& Colophone. Iceux fondus.on y
adiouftera les Gommes &: Terebinthine. Finalement les
poudresrlabaffine oftc'e de deffus le feu,& à demy refroidie;
puis on en formera des magdaleons, ayant les mains oin-
ctes d'huyle Laurin,qui feront enueioppez de papier blanc,
& gardez. Ceux qui ne voudront ceftEmplaftre rouge,
qu'ils mettent le Vetdet, l'Airain bruflé, & fon efcaille à la
fin.çornme les autres poudres ,&: ne les facent cuire, & fera
yerd-

Emplaftrum Nicotiam a.S'tiMv.

R. Succi Nicotians, maicris.liè.femijfem.
Succi Abfinthtj font.ma. vnc.tres. ,
Oleorum Hyper:ci,&

Irini,vel Sambuci,anavnc.vnam,&> femijfem.
Feliorum Abfintbijpûntici maiorif,

PrunelUsvel Symphyti minoris,&>
Scropbitlarh muions MatthiolUanaManip.vnum.

Vint albi,vnc.vnam,& femijfem.
Sidliam omniafimul,aJ-vini,& fuccorumfirmeconfumpth-

nem, m vafe &neo-,femper mottendo cum (patula ligne a , ne
■uranlur.-deindetorculariexp'rimentur.Tumtiqua

Cerê. flaui,vnc. quatuor,
uidipis hirci^
Terebinthin&,ana vnc. dum.
Tuluemm Thuris,

Majlias,&
Myrrhe.,
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A[yrrh<t,anavnc.vna>>j. Fiat EmpUftritm in magda/ias repo~

ncndum. tnimiu^f quofuis tumorcs duros ab humore pi-
gido.potinter remollit,ac refoluit.

^ Humores crajjos & lentos mcidit & terget : tumores duros
ni humore fiigido natos,0 fcrophulat emollit : vlcerum pas
?:;undif.cat,& ea ad cicatricem perducit.

P A R .-' P H R A S E.
L'Excellence de ceft. Emplâtre l'a faift tenir pour fecret

iulques à prefent. Son Âuthcur m'eft incertain. le l'ay
eu de mon contemporanee M. Iean du Puy , Docteur en la
faculté de Médecine, refident à Mcrcigny , lequel to'en a
lait part,fçaclunt le deilein que i'auois des p refentes addi¬
tions. Sa bafe cil le fuc de la grande Nicotiane ( vulgaire¬
ment appellée Petum,& par les Efpagnols Tabaco ) mis au
commencement, & en plus grande dofe que tout autre in-
gredient,auflî end-ilpns ion nom:parfa chaleur, & ficcité
il digère , refour, & abiorbe les matières froides, humides,
crafles,& g!aireufes,desEfcroué'lles, & autres tumeurs du-
rcs,caufees d'humeurs froids. Leur dureté cft remollie par
les huyles d'Iris, 8c Hypcricû,par les Gômes.Terebirrthine,
& greffe ileBouc,toutes kfquelles encor ( comme la bafe )
ont pouuoir de difliper,attenuer,digerer, cuire, & efmou-
uoir le pus.ouurir,deter^er,& agglutiner.quand befoin eft.
Sa chaleur, & lîccité confomptiue des humiditez, eft ac-
creue.outrelesfufditspar le fuc d'Abitnthe )& vinblâc,lef-
quels par leur ténuité' de parties font pénétrer les autres.
Le Prunclla y eft mis, partie pour agglutiner auec l'En-
ccns,partie pour pat fa frigidité contemperer la chaleur de
route la compofition. La Scrophulairc y eft adiouftée pour
lafimilitudede fubftance,& propriété occulte , qu'elle a
( auiTr bien que la bafe ) aux Efcrouélles, Hemorihoïdes,
Scirrhes,& toutes tumeurs dures,nées de caufe froide;com-
mc au/IT pour aider aux autres par fa chaleur , & faculté
digeitiue,refoluciue,attcnuatiue,& femblahlcs La Cire iau-
ne n'y (ert que pour donner corps à l'Empiaftre.

Dv M F. s L A N G E.

Faut puluerifer chacun à part,l'Encens,le Maftic,& Myr-
rhe:apres on fera bouillir les herbes récentes, auec les Sucs,
Vin blanc,& Huyles, dans vne badine de cuiurc , qu'on re¬
muera continuellement au fonds, auec vne fpatulc de bois,

à fia
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à fin qu'ils ne bruflent, & ne faut attendre que toute l'hu¬
midité foit confirmée.Le tout eftant exprimé pat la preffe,
on fera fondre, & liquéfier dans la couleure , la Cire , Se le
fuif de Bouc.ou de Chcure,& hors du feulaTerebinthinc.
Le tout eftant plus qu'à demy refroidy ,on y adioultera les
poudres,pour ( elfant du tout refioidi j en former des Ma-
gdaIeons,qu'on gardera au befoin.

f ErnpUjîrum Gummi £lemi,incertiAuEloris.
R. Gumtni Ulemiinfmfta diffecthvnc.que.tuor.
Cen fltm$.,vnc.duas,
TerebintkinAjtmé. inAm & ftmijfem.
ColophonU, &
Fui. AriftolechU hngsi,&
Rotund£,fîngtd.vnc.vnam:fiatEmplajlrum -vfti! reponendtim*

Hurïtiem Alenii q> quofuis tamorcs dijftcilis refila tionis
fanât.

PARAT HRAS E

ENcorc que l'Autheur de ceft Emplaftre me foit incer-
tain,ie n'ay laifsé de l'inlerer en la prefente Pharmaco¬

pée , à caufe des grandes facultés qu'il a pour dcfoppder la
ratte,r'amollir les dunes, & diffiper les humeurs froids, &
ventofîtes qui fouuent l'enrlent,& caufent douleur. Il a pris
fon nom de fa bafe Ja Gomme Eiemi, mile au commen-
cement,& en plus grande quantité', que nul des autres me-
dicamés,& eif très-propre pour digerer,incifer,2ttenuer les
humeurs grollieres & melancholiques par fa chalcur,ficci-
té , pour r'amollir la ratte endurcie par fa vilcofite & té¬
nuité de fublrance:& pour la fortifier par fa légère adftri-
ttion.Les aunes ingrediens aydent la vertu de la bafe,ayant
la vertu de diliîper , atténuer, efchauiFer les matières crues
& indigcftes,& r'amollir les endurcies. La Cire iaunc y df
mife pour donner corps à l'Empiairre.

Dv M E S L A N G E.

Faut fondre la GommeElemi auec du vin blanc, & cuire
à l'elpefleur du miehpuis auec la "Terebinthine y fondre la.
Cire & Colophone,& hors du feu mettre les poudres : puis
le tout réduit en Magdaieons on gardera au befoing.

~EmpUfirutn
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Emplaftrum Paracclfî,
R. Olei communisJik.du4i.
Ltitur?)ri atmjjb.vrum.
CerA flans., lib.femiffem.
TirebinthiniL clars.,"jnc.quatuor.
Gttmrrùum Ammoniaci ,&

Elcmi,ana "une. d.uas.
Olei Laurini,vnc.vnam,& femijfem.
Gummium Bdellij,
Opopanacis.Çp
Galbant.
Tultierum rad.AriftolochU rotundt.

Lafidis Ctdaminarii,
Maftichs,
Myrrht,
Thuru, & •
Aloës, ana i>nc.vnxm.fint Emplaftrum.

PARAPHRASE.
I'Ay bien voulu inférer icy ccltEmp\aftve,poui' contenter

vn chacun,parce que ie fçay que plufteurs Chirurgiens &
autres en font gland cas pour la gueiifon des playes. Mais
d'autant que la doctrine de (on Autbxur, ny de fes fècta-
teurs n'a point de fvnipathic,ny de conformité auec noftre
profeifion dogmatique , ie ne fais non pliisd'eftat decefte
defeription que du reftede {"es eferits: ie me contenteray
feulement d'enfeigner le meflange pour l'édification de
ceux qui s'en voudront feruir.

Dv M E S L A N G E.

En premier lieu,faut puluenfcr chacun à part,!es racines,
de l'Arifrolochc rondède Lapis Calamiiiaris,(qu'eit la Cad-
mie folïile ou naturelle, de laquelle le fèruent les artifans
pour rendre le cuiure qui efl: rouge.iaune j le Maftic, l'En¬
cens, t'Ak>ës,& la Myrrhe :puiseft befoin incifer menu, Se
fondre ta Gomme Elemi,le Bdellium, l'Ammoniac , le Gal-
banum>&c Opopanax dans le vinaigre s les couler, & cuire
iufques à la confiftence du Miel : La Litharge fubtilement
puluerisée & lauéeffera çuite,comme auons dit cy-deuant,
auDiachyllum pag. 468. dans vne large baflrne de cuiure
atiec les huyles en remuant continuellement au fonds,

auec
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auec vue large fpatule de bois , autrement le Lithargefe
brufleroit, & ne le nourrirait auec les huyies. Ceia fair,&
Ja baiîine hors du feu, on y fera fondre la Cire iaune : puis
on y mettra la Terebinthine : peu après les Poudres, & le
tout eftant cjuafi refroidy, on y mettra l'Encens, à fin que
la chaleur ne le face grumeler. De telle pafte,on en forme¬
ra des Magdaleons.qui feront gardez au befoin.

Emplaftrum Spifpafticum, feu VeJficatorinm %
tncerti authorU.

B. S in api,
Euphorbij, &
Piperis longi,ana dmg. vnam,&femijfem.
StapLydis- agri&>&
Pyretbri,ana dmg.ditas.
Cummium Ammoniac!,

GalLani,

Sagapem,anadrag.tres.
Ctmtharidarum,dritg.quinque.
Puis nanalis,

Cers. citrin&,iina drag. [ex,
Terebinthin/i,quantum fufficit. Tint Emplaftrum vfui repo-

nendum.
PARAPHRASE.

1E ne fçay qui eft l'autheur de ceft Emplaftre:tant y a que
les effets foudains , que ieluy ayveu produire cftudianc

en Médecine à Montpellier l'an iSof. m'ont occasionné
de l'inférer icy , pourl'vfage& vtilité du public. Il a efté
furnomme Vctticaton\m\,qt{odvejficasin corio,feu ente exci.
m:parce qu'il efleue des petites bouteilles.ou veflîes au cuir
de la partie, où il eft appliqué. Les Anciens appelloient ce
genre de remèdes Pyrotiques, Metafynctitiques,& Phceni-
gm«s ; nous retenansla dénomination commune de fort
effectue nommerons Veflïcatoire.Sa bafe font les Cantha-
rîdes,leur vertu Pyrotique, ou Rubrificatiue eft augmentée
par l'Euphorbe,Pyrethre , Mouftarde, Foiure long, & Sta-
phyfagiia ou herbe aux poux,les Gommcs,&Refînes y font
miles pour attirer du centre à la circonférence , & rendre

I i l'action
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l'action des autres meilleurc.La Cire pour donner forme Se
corps à l'Emplaftre.

Dv Meslange.
A part faut puluerifer l'Euphoibe , auec vne ou deux

gouttes d'h uylc.de peur qu'il n'exhale,Se blerTe celuy qui le
pile. Les autres fe peuuent pulueriler enfemblc. Les Gom¬
mes fe doiucnt fondre enfcmble,& cuire auec de fort vinai-
gie,conime fouuent auons dit. La Cire,laRefine,&: la Poix
noire, fe fondront auec vne once, ou vne once & demie de
Terebinthineclaire,puis on y adiouflera les Gommes cuit-
tes : finalement les poudres hors du feu. La parte fera gar¬
dée en Magdalcons, attendant l'occalïon de s'en feruir. le
feroisicy del'aduisde Galien liure i 1. des (impies medi-
camens, qu'on prinft les Cantharides toutes entières, fans
ofler la teftcjes picds,& les ai(les,comme veut Hippocr.au
4. de viûu acutorum,particule ut.

Etriplaflrum de Linamente ; rD. 'Rambjudi.
R. Linamemiminutimincifi>ltl>.femij[enj.
Olti commimUXtb.duas.
Ceruf&Mb.'unam.
Ciw citrins., lib.femiffem.
Olibani fubtil. triti, -vne. quatuor. Fiat Emplaflrum , •sfui in

Magdalim condendum.
PARAPHRASE.

L'Autheiu deceft Emplafheeft M.Nicolas Rambaud,
qui exerce heureufement la Chirurgie à îontcnay le

Comte.villede Poi£tou,quiluy a donné le nom delà Char-
pie:aucuns y adiouftent d'autres medicamens, félon les di-
uerfes indications, qu'ils prennent du mal, & de la nature
de la partie offencee. I'ay retenu celle defcription,comme
la plus (impie & facile.

D V ■ M F. SLANGS.

Dans vnegrande & lai^e badine de cuiure , foubs vne
cheminée, faut (î long temps faire bouillit l'huyle auec la
Charpie hachée menu , qu'elle fe fonde entièrement Se
n'apparoiffeplus : puis on y adiouitera la Cerufc, & vn peu
d'eau afin qu'elle toit plultolt cuite : puis la C ire- Finale¬
ment la badine &demy refroidie, on y adiouitera l'Encens
puluerisè.Dc la nuffe on fera magdalcons pour le befoin.

APPEN
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